
 

   

  

Le journal illustré
gagne de plus en plus
la faveur du public.

 

 

 

¢
 we (h. «.) No 184Le rolell se lève àable: MONTREAL, VENDREDI lee OCTOBRE 1943 eue teih. a)65e ANNEE Nangeensavoirs pribables

 

* * x * * x 0 0 © ® ® Ok x kx * tk x © © © © 0 ©

a remmrene —_— —+——--—w
Le contre-torpilleur <Ste-Croix » perdu avec 147 marins

. EN Co

 -

  | * nssue de guerre canadien ‘“Ste-Cruix””, ci-haut, à été torpillé et coulé par l'ennemi dans l'Atlantique
alors qu'il escortait un convoi. Un seul des 148 menibres de l'équipage eut la vie sauve. Lir. auvelle ea
page intérieure.

 

ENTREE DES
ALLIESDANS
__NAIPLES

 

(LIRE EN PAGE 8)

Entente avec le Chili

 

Au cours d'une cérémonie qui s’est déroulée dans le bureau du pre-
mier ministre King, on a convenu des ratifications dans les ententes
commerciales entre le Canada et le Chili. Cette photographie, prise
durant la signature des documents, montre, assis, de g. à d.: Don
Joaquin Fernandez, ministre des Affaires étrangères au Chili et le
T., H. W.-L. Mackenzie King. Debout, de g. à d.: MM. Exott
Reid, du ministère des Affaires extérieures; le It.<ol. Pedro Cal-
deron, attaché militaire à la Légation chilienne à Ottawa; Allan
Anderson, du Service d'Information en temps de guerre; F.-H.
Soward, du ministère des Affaires extérieures; l'ambassadeur Felix
Nieto del Rio, qui accompagne Son Excellence; le Dr Humberto
Diaz Casanueva, secrélaire de la légation chilienne a Ottawa: le
Dr Eduardo Grove, ministre chilien au Canada: Victor Rioseco,
secrétaire de M. Fernandez ; l'honorable James McKinnon, minis
tre du Commerce du Canada. (Photo Office National de Film.)
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De la bataillede Kiev

dépend le sort des Nazis
LONDRES,1er. (P.C.) — La bataille de Kiev, l’une

des batailles décisives de la guerre, fait rage aujourd’hui

avec une furie croissante, Russes et Allemands lançant

d'immenses forces d'artillerie, d'infanterie et d'avions dans

la mêlée afin de s'assurer la maîtrise duDniéper.

Les Nazis sont retranchés dans
l'ancienne ville-forteresse sur les
hautes falaises de la rive ouest du
Dniéper, en face des armées 2o-
viétiques qui s'échelonnent sur cent
yards du fleuve, qui sépare Kiev de
sa banlieue de la rive est, déjà aux
maine des Russes.
De l'issue de cette bataille peut

dépendre le sort des armées hitlé-
riennes dans la grande boucle du
Dniéper au sud de Kiev et en Cri-
mée, de même que la maîtrise de
Ja mer Noire. Hitler a établi ses
quartiers-généraux à cet endroit et
a déclaré à ses généraux que la
ligne du Dniéper doit tenir coûte
que coûte.
En Russie Blanche, au nord,l'ar-

n.‘e rouge a pris d'assaut la ville
de Krichev, noeud ferroviaire stra-
tégique, 57 milles à l'est du Dniéper
sur Ja route de Mogilev et Minsk.
Elle a aussi occupé d'autres villes
sur la route de Zhlobin et Orsha.
170 villes en tout ont été reprises
en Russie Blanche dans une avance
de six à sept milles. On s'attend à
Ja chute de Gomel d'un moment à
l'autre, et Vitebek, sur la route de
Riga et de la Baltique est aussi

menacée.

Savantfrançais
a Polytechnique

M. Léon Brillouin, professeur à la
Sorbonne et au Collège de France,
ancien directeur général de la Ra-
uio fr:.nçaiæ, et faisant actuclle-
ment partic du personnel scientifi-
que de l'Univers:té Brown, à Pro-
vidence, RL, viendra la semaine
prochaine à Polyt«chnique donner
des cours sur I'Electronique aux
étudiants de quatrième et de cin-
quiéme années de cette institution.
Les cours commenceront lundi, je

4 octobre, et auront lieu chaque
jour de la semaine, à 11 h. 30 de
l'avant-midi,
M. Brillouin est un physicien re

marquable, qui a fait des travaux
en spectroscopie et sur la propaga-

tion des ondes électromagnétiques.
Les conférences qu'il prononcera à
Polytechnique seront sans doute

d'un grand intérêt pour tous ceux
qui s'intéressent aux questions
d'Electronique et le public y est in-
vité. Ces conférences seront don-
nées sous les auspices de l'Institut
Scientifique Franco-Canadien.

 

Les arrestations de femmes aux
Etats-Unis ont augmenté de 18.4
pour cent durant les six premiers
mcis de 1943.
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100 usines
détruites
à Berlin
LONDRES, 1—(P.C.)—Malgré le

mauvals temps qui retint souvent

les bombardiers a leurs bases en
Angleterre, les aviations anglaise,
canadienne et américaine ont exé-
cuté neuf gros raids sur le conti-

nent en septembre, dont l'un sur
Berlin, deux sur le centre indus-
triel de Mannheim-Ludwigshafen,
un autre sur Munich et enfin un
autre sur k tunnel alpin de Mo-
dane, en France.

Les aviations canadienne et
anglaise perdirent 188 avlons
dans ces raids, soit une moyen-
ne de 21 par raid, mals la chose
en valut la peine, car cent usl-
nes furent détruites a Berlin.
Il y out en plus 47 incursions sur

les aérodromes de France et de Hol-
lande par les bombardiers améri-
cains qui exécutérent leurs pre-
miers raids sur Emden. Ceux-ci
descendirent plus de 200 avions
nazis en dix raids et perdirent 70
gros bombardiers. On ne dit pas le
noinbre d'avions ennemis descendus
par les Canadiens et les Anglais.
 

“Le Canada,le 3e
pays du monde”

SHERBROOKE, ler. — Le
ministre fédéral du Commerce,
hon. MacKinnon, parlant, hier
sotr, & Sherhrooke, devant les
membres de la Chambre de
Commerce, déclara “que le Ca-
nada est maintenant le troisié-
me pays du monde, su point de
vue commercial, Il vient immé-
diatement après la Grande-Bre-
fagne et les Etats-Unis”.
“En 1842, dit-il, nous avons

doublé lex exportations de 1959.
Et les xept premiers mois de
1943 accuse encore une aug-

mentation de $286,100,000 sur
les sept premiers mois de 1942.
‘L'an dernier, le chiffre com-

mercial du (Canada dépassa
$4,000,000,000, et ceci pour une

population d'un peu moins de

12,000,000 d'habitants.” 
 

 

AuSperry Gyroscope
 

 

 
On

Te sergent de sec-
tion Kaiph CYR:
de Montréal, ins-!
tructeur d'excrci-
ces de l'excouade
de précision des
cadets de PALF du
Kiwanis, à droite,
reçoit les féllcita-
tions du capitaine
James KE, WEBR,
de la Sperry Cy-
roscape Company,

1464, rue Chomedy.

La circulation Intense dans les

eaux environnantes, surtout la nuit.

indique que les Nippons retirent

leurs forces de cette base, et sur-

tout de la base aérienne nssiégée

de Vila, où la garnigon comptait

déjà 10,000 hommes. Ces troupes

sont probablement envoyées dans

lile de Choiseul, 50 milles au nord,

et de la a Bougainville, forteresse

japonaise à l'extrémité nord-ouest.
En Nouvelle-Guinée, une co-

lonne avancée d'Australiens

n'est qu'à un demi-mille du

port bien protégé de Finschha-

fen. Les Australiens ont occupé

Loyers
maxima
OTTAWA, Ter—(1.N.C.) — Dans

une nouvelle ordonnance, en vi-

gueur le ler octubre, on a simpli-

fié la procédure pour varier ou fixe

ie loyer maximum d'un immeuble

commercial. Tl est déclaré dans cet-

te ordonnance (No 315), que le et

aprés le ler octobre 1943, la fin et

le renouvellement d’un bail pour

un immeuble commercial, seront

des questions exclusivement régies

par le droit civil de la province.
Cette distinction, que fait la loi,

est motivée par le fait qu'il n'existe

pas pour les immeubles commer-

ciaux, unc crise aussi aigue que

pour les logements, nous rapporte
un officier de la Commission des
Prix et du Commerce. Cependant, le
plafond des loyers aubsiste quant à
ces itmmieubles commerciaux,

Cette nouvelle ordonnance, ne
modifie …n rien le plafond des loyers
actuellement existant et elle ne
change aucune des clauses impor-

tantes quant aux circonstances qui

peuvent justifier une augmentation

ou une diminution d'a loyer maxi- a New-York,
après que l'exca-|
drille de Cyr eut

donné une dé
monstration quns|
ls métropole amé-!
ricaine  récem-

ment,

«on

mum f:xe. Toutefois, si une deman-
de de fixation ou de variation du
loyvr maximum est faite, elle doit
être soumise à l'estimateur des
loyers sur une formuie que l'un

pourra se procurer aux bureaux de

la commission, kn vertu de cette
ofdonnanee, :l sera permis d'in ap-

peler de la décision que rendra l'es-
timateur deg loyers, à la Cour des
Appels de luyer qui sera présidée
par un juge où un magistrat,

1a loyer maximum des immen-

 

 bles commerciaux qui seront cous-  
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Ils reçoiventleurs ailes des mains de Sir E. Fiset

——

Plusieurs Montréalais faisaient partie du groupe de jeunes étudiants

en aviation qui ont été gratifiés de leurs ailes,

l'école no 13, de St-Hubert, par Sir Eugène Fixet. Ce

rangée, de gauche à droite, les aviateurs chefs: F.-M. DOHE

3447, avenue Harvard; J-M. LEHRER, 3800, avenue Grey; LeR.

MONTPETIT, Sullivan Mines; R.-C, BEAUGRAND, 16%, avenue

Marcil; R.-A. SHEPHERD, 221, avenue Carlyle; deuxiv

E.-A BEAUREGARD, 87, rue Dubé; C. LEBOFSK

de l’'Epée; 11-11. FARLEY, 1267, avenue Bernard et J-

cet après-midi, à
sont première

RTY,

rangée:

ON, avenue
. CONWAY,

(Photo Avlation).

   

  

Kolombangara évacuée

par les Japonais
Quartier-général des Etats-Unis dansle Pacifique aus-

tral, 1er. (P.A.) — Les Japonais tentent probablement

d’évacuer l'île de Kolombangara, leur dernière position

importante au centre des Salomon.

 

 

la vilie d'Ouankon, 60 milles de

leur objectif, Madang.

En Chine, Techiang Kai-Shek a

lancé une contre-offensive dans la

province de Kiansi, tandis que d'au-

tres forcez chinoises ont infligé de

lourdes pertes aux Japonais à l'cat

de Canton.

le vice-amiral Tomoichi

Konoye, déjà attaché naval à

la légation japonaise du Cana-

da, à été nommé chef de l'offi-

ce des affaires navales à

Tokio.

truits où qui seront changés en im-

meubles aubstantiellement diffé-
rents, devra être fixé par l'estima-

teur des loyers sur demande du lo-

cateur dans les 30 jours de la si-

snature du premier bail. Si le loca-

teur ne fait pas une demande de
fixation, Je locataire peut retenir

le paiement du loyer en avisant en
même temps l'est:mateur des loyers

que le lucateur n’a pas fait sa de- |
mande de fixation.

Distribution
équitabie de
combustible
OTTAWA, ler. (DN.C) En vue

de réaliser une distribution plus
équitable de l'approvisionnement de

charbon disponible, le ministère des
munitions et opprovisionnements

annonce aujourd'hui que les four-
nieseurs doivent maintenant donner
la priorité aux consoinmateurs qui
ont en leur possession moins de 25
pour 100 de leur approvisionnement
de combustible pour l'année et leur
fournir du combustible jusqu'à cet-
te limite de 25 pour 100.
La nouvelle ordonnance, tendue

par M. E-J. Brunning, régisseur du

charbon, s'applique seulement aux
consommateurs qui consomment
moins de 50 tonnes de charbon par
année, Elle décrète que les consom-
sommateurs qui consentent à pren-
dre 25 pour 100 de leur combustible
en combustible de catégorie B en
vue d'obtenir 75 pour 100 de la ca-
tégorie A, doivent s'approvisionner
de re combustible de la categorie 13
dans les trente jours qui précèdent

la livraison du cubustoble de la ca-
tégorie A.

Le combustible de la catéguiie

Les oeuvres de la
St-Jean-Baptiste
La St-Jean-Baptiste est une s

ciêté dea plus actives. Elle tient à

l'occasion de l'inauguration de sa

campagne de recrutement qui doit

commencer lundi prochain, rappe-

ler au publie le travail qu'elle ac-

complit dans tous les domaines.
Elle compte Une quarantaine

d'ueuvres qui se divisent en six sec-

tions: vie religieuse, réalisations

d'ordre social et éc&nomique, ins-

truction publique, relations frater-

nelles et fierté nationale, fillaivs

et réalisations d'ordre financier ct

réclamations publiques. Toutes cvs

initiatives sont d'une telle Impor-

tance, chacune dans son domaine

respectif, que l'on voudrait pouvoir

en imprégner l'esprit de nos com-

patriotes par une description com-

plète de leur but et de leurs effuts
sur notre vie nationale. Le cadre

de ces chroniques n'en permot

qu'une bien courte nomenclature et

c'est dommage. Il semble que Ja

campagne de recrutement lançée

pur la Société, le 4 octobre pro-

chain, fournit une excellente occa-

sion de projeter un puissant fuis-

ceau de lumières sur l'oeuvre que

ses directeurs et ses membres pour-

suivent, sans bruit mais sans re-

lache, depuis plus de cent ans .

LA MORTALITE LNFANTILE
Dans le domaine religieux, la

Saint-Jean-Baptiste collabore étrot-

lient avec les autorités ecclésias-

tiques duns tout ce qui intéresse

nutre foi et nos pratiques religieu-

ses, Dans l'ordre social et économie

que, elle combat la mortalité in-

santile par des conférences et des

projections cinématora phiques

dans ies quartiers populeux. File

s'intéresse vivement au probléme

de la colonisatiog, à la campagne

anti-tuberculeuse et anti-vénerien-
ne, à l'achat chez-nous, etc.
Sous le rapport de l'instruction

publique, ses cunférences du di-
manche et les cours publics gra-

tuits, inaugurés en 1894, au Monu-

ment National, ont aidé une fuule

des nôtres à se prépnrer un avenir

ou à parfaiie leur culture inteliec-
tuelle. Au nombre de ses initiatives

de fierté nationale, citons lu collec-
te du Sou de la l'ensée frangiise

en aide à la minorité française de
l'Ontario, lee concours annuels

d'histoire du Canada dans les col-
ivges, 'Ocuvie du Livre français,

ies concours de poésie et de mnnsi-
que et bon nombre d'autres insti-

tutiong destinées au maintien de

noire culture française et à lu dé-
fense de nos druits. Ses fondations
financières sont mieux connues: la
Caisse nationale d'Economie, la So-
ciété nationale de Fiducie, l'Axen-=

 

ce Duvernny, la Caisse de Reme

boursement la Société nationale
d'Assurance ont rendu de trop
grands services 4 notre population
pour qu'il soit nécessaire d'insister

sur leur raison d'être.
Vuici quelques-uns des fleurons

dont se couronne à juste titre
Pare Société Saint-Jean-Baptiste.

IL y en & encore d'autres, Ft

d'autres encore pourraient naître

et s'épanouir s'il y avait plus d'ou-
vriers à la vigne, La campagne de

recrutenient en amèênern-t-elle au-
tant que sea organisateurs le déai-

tent? C'est bien à souhaiter!

Plus forte ration
de gazoline

 

WASHINGTON, 1.—1,0f-
tice de l'administration des
prix a augmenté la ration de
Kuzoline pour les détenteurs

de coupons sur la cote
de PAtlantlque des Etats-Unis
de 11-2 gallon À deux galtons
et simultanément & diminué
Ia ration des coupons IL" et
CCà deux gallons partout à
l'est dex Iocheuses, La ration
reste i trois gallons dans le
contre-onest et le sud-ouest

  

  

  

   Hement
nent dans es

rations de gazoline nu Canne
dla, d'après ce que lon dit à
Ottawa). (À comprend tout le charbon anfhra-

cite plus groa que le buckwheat,
ain«i que le charbon bitumineux de
basse volatilité, les briquett-s et le
coke, TA entégorie B comprend

, toutes les aulres sortes de charbon.
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a TT
Fier de ses fils

Les Alliés font leur -—
entrée dansNaples

 

les. Nazis sur les défenses de Rome

 

 

 

 

Au cours de su longue carrière, le président du Sénat, l'honorable M

THOMAS VIEN (à gauche), à pris une part prépondérante à l'ad-

minlslration de notre pays, et Im conduite de la guerre. Son fils,

MICHEL VIEN, (à drolte) Agé de seulement 17 ans 11 mols, s'est

engugé dans le C.AR.C. Anclen membre du Corps des Cadets de l’Alr

du Collège de North Bay, ID n'est présenté au Burcau de recrutement

de la rue Bishop, où à eu lieu lu cérémonie de prestation du serment

l'allégeance, présidée par le Chef d'escadrille Paul Gadbois, officier des

Cadets de l'Air au Quartier général de la 3 Région d'entrainement

acrien; étalent présents, outre le président du Sénat, un oncle da

nouvel aviateur, le Chef d'escadrille Paul Dionne, et M. Léon Bou-

chard, président du Comité provincial de la Ligue dew Cadets de l'Air

du Canada. Un autre fila de l'honorable M. Vien, le Heutenant Jean

| Vien, est également en service actif, dans le Régiment de Joliette de

l'Armée Canadienne. {Photo C.A.R.C.)

 

Un violent incendie où deux pompiers furent blessés

a détruit la nuit dernière les locaux des taxisdermistes

“House of Learo”, rue Bleury, angle nord-ouest de Lagau-

chetière. L'édifice logeait aussi les bureaux de la maison

Kellor Ellam, papetiers; un édifice voisin occupé par les,

ateliers de la “Cameo Metal Seal & Lable”, rue Lagauche-:

tière, a été également fort endommagé. |
Le feu, dont on ignore encore Deux pompiers ont eté blessés :

l'origine. fut découvert par des ou|le lieutenant Joseph Timmins. du

vriers de la “Cameco Metal” vers

‘

poste No 10, qui eût la main frac-

trois heures la nuit dernière, Une
première alerte fut aunnée vers
trois heures ct demie; une secon-
de à quatre heures. L'équipe était
suus le commandement du chef de
district R. FE. Paré. aecondé par

aun assistant le sous-chef John

toche.

L'incendie était sous contré-
be dés le mustin, mals fe gravi-

té des dégâts internes et l'u-
bondance des débris sur Ia
chaussée firent  misintenir le

_ _ # Les forces anglo-américuines qui

= r pénétrérent dans Naples ne trouve,

2 pompiers hiessés
x les Nazis se livrèrent à une orgie

, ; [ de destruction et de terrorisme.

ê ere brûlant et détruisant toutes les ins-

tallations qui auraient pu être de

|

tiers de Naples à des “commu-
nistes”, “gibiers de prison et

lew Nazis et leurs alliés fuscis-
tes, mals qui réussirent la nait

+ oo. . . 2. 0

Quartiers-généraux alliés en Afrique du nord, ler. (P.A.) — La 5e armée s'est

emparée aujourd’hui de Naples, troisième grandeville d'Italie, et a forcé les Allemands à

se replier sur les défenses de Rome, 120 milles par air au nord.

rent aucun Allemand dans cette

ville de 525,000 âmes. le deuxième
port d'Italie. Depuis une semaine.

quelque utilités aux Alliés.
Radio-Berlin attribue, epen-

dant, le pillage de grands quar-

prisonniers de guerre libérés”

qui (urent d'abord refoulés dans
lu banlleue nord de la ville par

à retourner au coeur de ja ville

où ils firent sauter les édifices

(Suite à la page 3%)

 

Trente arpents pour les
laboratoires de pénicilline

OTTAWA,ler. (D.N.C.) — La pénicilline, proclamé le miracle de la pharma-

| copée,est si efficace qu'unepartie mélangée à 25 millions de parties d'eau peut enrayer

la croissance d’une bactérie. Ce bourreau du microbe, qui promet de surpasser tous les

prodiges accomplis par ses proches de la phénoménale famille des sulfates, est le produit

 
 

 

services d'ordre de ‘a police

durant la période de grande ! d'une moisissure commeil s'en forme sur le pain.
cirentetion ru Blears. .La pénicilline fut decouv cts,

couvrit qu'une sécrétion, provenant
d'une moisissure, nvait tué toutes

les bactérivs qu'il avait sotgnetge-

ment déposées duns un vase.
Aujourd'hui, cette poudre

d'un beun-vert provenant de la
futueuse sécrétion sert à com-
battre les pires Infections de
par les champs de bataille, La
moisissure propre à ls pénicilli-

ne se forme dans une décoction
de sels minéraux et de sucre.
Ls moisissure de la pénicilline

qui se forme dans des bouteilles

accidentellement, par Je Dr Alexun-
| der Fleming dans son laboratoire

te l'Université de Londres Au
vours d'expériences. le chimiste dé-

u * CT . 7 c TS . ;

Specimen microscopique |
a - - -=

 

| he pompier F, LACGIANCE |

turéde, a ete couaduit en ambulance |

à l'hôpital Notre-Dame. le pom-

  
pier PF. Lachance, du poste No 1,
souffrant de contvelons diverses. de verre tombe ulterieurement
à été conduit dans la voiture du dans un liquide placé

dessous qui à son tour esl éva-
1 poré par des vacuums a haute

pression. Pour obtenir une once
de lu pré p ‘drogue, il faut
500 pintes du Hiquide traité. On
reserve toute la production

netuelle à l'intention des forces
urimées,

juin aoû | Les tests prouvent que la péni-

wee drogue ;villine est supérieure a toutes les
autres substances pour guérir les

infections staphylocoques, On s'en

sert pour combattre la pneumonie,
Ja gonorrhée, l'ostéomyélyte et les

infretions streptococriques. lle
possède In propriété de n'avoir

chef Paré. à l'hôpital Victoria.
| On n'a pu encore tenté aucune !
! evaluation des dommages. 1

Deux bas de vignettes sur | col

OTTAWN, ler, (FP
, du travail décrète le bont dans

"lindustele de la l'imprimerie du!

district de Montréal deves étre ge]
: sine où 9.6 pour vent’

; la categorie apres

le ter septembre, |

   Ch. — L'offie”    
La nivisissure dont on extrait Is
pénicilline est traité dans des
bocaux de verre remplis d'eau.
Plus tard cette eau est évaporre
uu moyen de vacuums puissants
jusqu'à ce qu'on obtienne la pou-
dre vert-brun, dont les propriétés
miraculeuses servent à guérir
des maladies incurables jusqu'à

nos jours.

 

beuls de la
extrait la pré

penicillin
(Photo Popular Mechanics)

 

       
  

Var pompice J. TIMMINS

Le ministre des Affaire étrangères du Chili à Montréal

- a (Sulte à la page 22

Menace de grève de 100,000
ouvriers de la construction

Quelque 100,000 ouvriers de l'industrie du bâtiment
de la région de Montréal menacent de faire la grève, pour
obtenir une augmentation de salaire de 10 pour cent et
d’autres améliorations, d'après un télégramme qui a été
adressé, ce matin, au sous-ministre du travail, dans le cabi-

; net Godbout, M. Gérard Tremblay, qui agit en même

 

 

ministre des est arrive hier voir à Montreal,

   

  
     or-0". Boolux, cespectivens
Il a été ensuite |
chitin a insists

  

 

  

 

du Cannadi Natlonal, et 4. fixe,
Valmore Gratton,

r le maire
Gratton, president de l'Otfier

te Bustos, Mme Fernundes, M,

Dostaler 0 Leary,

 

jet d'une réception par lu ville à l'Hôtel Windsor.
In necrssité den reutions cu'fivelles et commerciales entre non deux pays et a

ele fois l'effort de guerre du Canada. 11 purle correctement notre langue,
mle le rialee de Montréal, A-X, Gardiner, u

ve, ministre du Chili à Ottawa, On retargue à l'arriere MM.   Mt

Hector - CC. Boulay, etc.

 

" Utlative économique; Postales O°Ù
t president et Liesorler de l'Union culturelle des Latins d'Amérique”.

: le consul-génersl du Chili, M.
ry et

 

| temps comme président du Conseil régional du travail.

Ce télégramme a 6té adressé pars

 

“Readressé à M. Tremblay :
présentants ouvriers, construe-
tion Montréal, désirent répon-
se à demande auzmentation de
salaires, Vote de grève immi-

(Suite À is page 1?)

M. J-A. Charron et A. (Gosselin,

respectivement président des con-

seile des métiers de la construction
chez les unions internationales et
log ayndienta catholiques,

Voici le texte du téicgramme

Dans son discours, le ministre

 

(Note ia “d'atrie">

 



 

 

4

Les résolutions adoptées
par les libéraux a Ottawa

OTTAWA, 1er. (P.C.) — Le congrès de la Fédéra-
tion nationale libérale, qui a pris fin, r.-ardi soir dernier, a
adopté plusieurs résdlutions, en vue de la politique future |
du gouvernement. Ces résolutions seront maintenant sou-
mises au gouvernement fédéral pour étude,

 

Les résolutions n'ont pas été ren-
dues publiques, mais en voici ‘a na-
ture, selon de bonnes sources d'in-

formation.

D'abord l'on veut que le gouver-
nement s'occupe de la santé publi-
que non seulement pour le temps

de la guerre, mais après la guerre,
“ai l'on veut avoir un pays pros-
père”.
M a êté résolu que l'on devait

maintenir les restrictions nécessai-
res pour empêcher l'ir.llation au
pays. Parcontre, l'on demande que
ces restrictions soient levées, lors-
qu'elles ne seront plus de néeessité
absolue.

Les autres résolutions sont:
“Continuer l'effurt de guerre en

coopération étroite avec les Na-
tions Unies;
“Maintenir les relations avec

l'Empire, continuer l'amitié qui
nous unit aux Etats-Unis et coo-
pérer avec les pays de l'hémisphère
occidental, au sens de la Charte de
l'Atlantique:
“Préparer la réhabilitation tant

des hommice que des femmes qui

auron* fait du service militaire et
aussi des personnes tombant sous

le coup du Service sélectif;
“Encourager la coopération entre

le gouvernement, l'industrie, le tra-
vail et l'agriculture de façon à
maintenir la sécurité sociale et Je
atandard de vie pout tous;

“Réduire les tarifs, en coopéra-
tion avec les provinces et les entre-

prises privées:
“Etablir une représentation ou-

vrière sur les Offices des services
de guerr> et les autres services

gouvernementaux,

“Faire disparaître l'écart qui
existe entre les salaires et le coût
de la vie;
“Préparer l'après-guerre non

seulement avec les provinces, mais
aussi avec les municipalités, au

poiuf @e vue du développement de
nos gessources naturelles:

“Fromouvoir la constructiun de
maisons et la santé publique et

maintenir après la guerre le pro-

gramme de production alimentaire

et de nutrition:
“Etendre les mesures de securité

sociale surtout pour les gens qui
n'auront plus de travail aprés la

Kuerre;
“Augmenter les pensions de vieil-

Tease et les allocations aux aveu-
gles:

“Etablir un plan pratique d'allo-

cations familiales:
"Développer après là guerre nos

tessources naturelles avec la même
intensité qu'on le fait actuellement
durant le conflit:

“S'efforcer d'établir la coopéra-
tion À la satisfaction des provinces
tant dans le domaine constitution-
nel que dans les autres:
“Reconnaitre que l'unité nationa-

Te ne pent être obtenue entre les
Canadlens-anglais et lea Crnadiens-
français que par la reconnaissance

des droits et privilèges des mino-

Titi",

Racket médical
TORONTO, ler. (U.P) — Le con-

tréleur Saunders a déclaré, ce :nu-
tin, que 50 pour cent des certificnts
médicaux détenus par les préposé

aux restaurants ne valent pas le

papier sur lequel ils sont écrits et

qu'ils devraient être simplemen*

jetés nux déchets. I! dit que que:-

queb membres de la profession me-
dicale entretiennent un “racket”
en émettant de tels certificats.

Ces certificats attestent que les

employés en question ont été uxa-

minés par un médecin et qu’ils ont

été trouvés exempts de toute mala

die contagieuse.

Le coût de Ja vie en Grande-Bre-
tazne, d'après les statistiques du 31
juillet dernier, indique 99 points au-

dessus du niveau de juillet 1914,
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Hommage à la presse |
Le club Kiwanis de Mout.

 

 

 réal célèbrera jendi prochain,
le 7 octobre,
avec les autres clubs Kiwanis |
du monde, Ia ‘semaine de
presse’, commie teil

mage à La presse,

  

   

d'honneur et cou ler ne
ra M. Biohert-W.  Kesser-
lingk., Son sujet s'intitule:
“Dans les coulisses à la cons
férence de Québec". Ce déJeu-
ner-causerie commencera on

à 12 hi, 0

 

L’abbé Maheux à
la “Bonne entente”

Le club de Bonne Entente, un
comité qui réunit les membres des!
deux groupements de la Chambre

de Commerce des Jeunes de Mont-
réal. et du Junior Board of Trade,

 

L'ABBE 4. MAIIEUX

tiendra les assises de sa première
reunton extraordinaire ce soir a 8
heures dans le salon du Prince de
Galles, en l'hôtel Windsor,

Le conférencier invité à cette
occasion est l'abbé Arthur Maheux,
O.B.F.M.A.. archiviste de l'Univer-
sité Laval de Québec, qui 1raitera:
“Comment développer l'Unité Ca-
nadienne”. Cette causcrie sera faite
sous la formule o:iginale d'une
moitié en anglais et l'autre moitié
«n français.

Les membres des deux chambres
sont invités avec leurs compagnra,
M v aura au-at une courte séance
de filma français et anglais.

Congrès des secrétaires-
trésoriers a Montreal

L'Association Provinciale des Secrétaires
de Municipalités tiendra son congrès an-
nuel pour la première fois à Montreal,
medi, le 16 octobre prochain. Ce sera ‘a
cinquième réunion du genre de ce grou-
pement progressif des secétaires-trésoriets
des municipalités rurales de la province.
les congrès annuels avaient été tenus pré-
cédenment à Québec en 1942 et 1941, à
Trois-Rivières en 1940, et à Thetford-
Mines en 1939. les aviser de Montreal
auront heu l'hôtel Winder.

Le congrès durera une journée seule.
ment. La séance de l'av.nt-midi sera «on-
sartée à l'étude des problèmes municipaux.
Le principal conférencier, à cetle séance,
sera Me Emile Morin, sous-ministre des
Affaires municipales, et linitisteur du
mouvement.

Au déjeuner de samed: midi au Wind-
tor, les principaux orateurs seront l'hono-
rable Oscar Drouin, minisire des Affa
res municipales et ministre de Plncusteis
et du Commerce, et 1'honerable He tor
Perrier. secrétaire de la pravinee, M. | ac-
tance Roberge, directeur des finnces de
la cité de Montréal et président provincial
de la Municipal Finan:e Offsets Asso-
ciation et Me Rolland Boniquet, dire teur

   

  

  

ointement |

 de la Revue Municipale, serunt les invites
d'honneur.  

Les organisateurs et les auxiliaires de la campagne de souscription en faveur de lhopital Saint

se sont réunis hier soir à Vhopital pour apprendre que leur objectif de $80,000 “ 0
remarque ci-dessus, à la table d'honneur: 1ére rangée, €. à d., M. l'abbé HE. Charbonneau, curé$8,753.37. (  

Sainte-Justine dépasse l'objectif

 

ustine

sit été dépassé de

 

  

de Naint-Kdouard; ln révérende mere Supérieure Marle-Ambroise; Mme L. de G. Beaublen, présidente
du Conseil d’administration de l'hôpital; M. Etienne Crevier, président de Ia campagne; Mme Fdouard

Dupuis, présidente de la campagne; M. Beaudry Leman, Mme J-Edouard Perrault. 2e rangée, @. à of,
le docteur J.-P. Joly, l'abbé Siméon Charron, aumônter de l'hôpital; Mmes R. Tétourneau-Lasalle, Gé

rard Houdrias, de Gaspé Beaubien, Léo Girard, J.-A. Mongeon, Henri Groulx, J.-P.-A, Gagnon et J.-P.
Lalonde,

LE BE J LE =

Ste-Justine dépasse son
objectif de 36,153.37

La campagne de souscription de l'hôpital
 

Sainte-
Justine est terminée. Contrairement aux craintes que l’on
avait exprimées en certains milieux, l’objectif de $80,000
a été dépassé de $6,753.37.

Le nombre des suuscripteurs a
êté plus considérable que par les
années passées, ce qui indique que
la population de la métropole com-
prend inieux l'importance de vette

institution pour le bien-être de
l'enfance,
Mme I, de G. Beaubien, prési-

dente du conseil d'administration

de l'hopital, à laissé entendre de

vant ce beau résultat que le chif-,
fre de la souscription, lan pr

chain, serait probablement porté à
£100.000, car de semaine en semal-

ne, l'huspitalisation devient de plus
en plus grande, "Seulement en ces

derniers huit jours, a dit Mme -

Beaubien, avec une pointe d'hu-
mour, nous Avons compté quatre

paires de jumeaux nés chez nous”.
Le président de la campagne, M.

Etienne Crevier, à annoncé la bon

ne nouvelle aux organisateurs et

auxiliaires réunis à l'hôpital peu

avant la fin de la soirée. “Jai le
grand plaisir, a-t-ii dit, de faire
part en votre nom à Mme Louis
de Gaspé Benuhien que l'objectif

de $80.000 de la campagne de aous-

cription a été atteint et ménie dé-
passé, puisque suivant le dernier

rapport qui vient de m'être trans-

mis, nous avons recueilli la som
me de $86,753.57. C'est un succes

dont nous pouvons être fiers sans

fausse modestie.
Son Honneur le maire Adhémat

Raynault et Monseigneur L-Phi-
lippe Perrier, président d'honneur
de la réunion, ont félicité briève-
ment les organisateurs et organt-
satrices. les auxiliaires et tous
ceux qui ont contribué au succès

de cette curnpogne dont dépend le

sort d'un hôpital si nécessaire.
Tour À tour, M. Crevier, Mme

Edouard Dupuis, présidente con-
jointe de la campagne, Mmes Léo
Girard, présidente de ia section fé-
minine de sollicitation à domicile,
Henri Groulx, présidente des noms

réservés, Rose létournrau-Lasal
ie, publiciste; J.-P.-A. Gagnon, pré-
sidente de la quête Aux égiises,
Gérard Boudrias, présidente du Co-

mité des souscriptions apécinles,
ont remercdé leurs coliabora‘eura
et collaboratrices de jeur excellent

travail grâce auquel on à pu dé.
passer l'ohjectif de la campagne.
Mme L. de G. Brauhien a ensui-

te remercié avec reconnaissance
les organisateurs qui ont rallié à
la cauer de l'hôpital de sl nome
breuses et éloquentes sympathies.

  

 

‘ès souscripteurs et tous les smis

{ de l’oeuvre.

M ÉTIENNE CREVIER

Le président exprime sa vive
gratitude à 8. E. Mgr Charbon-
neau, au premier miniatre de la

«province, l'hon. Adé:ard Godbout,
‘et au maire de Montréal pour
‘avoir encouragé la campagna de
souscription en acceptant d'être

‘patrons d'honneur. Il remercie
| également les membres du comité
; d'honneur, tous ceux et toutes cel-
les qui se sunt dévoués au succès
de la campagne, les donatruis et

les souscripteurs et les membres
du clergé de Montréal, qui ont au-
torisé la quête dans leura églises,
‘Mais le succès de cette campa-

gne, dit-il est aussi dû à Lien

d'autres concottrs, D'abord, à ho
pital Ste-Justine même, qui nousa
procuré à tous l'occasion de n.ou-

ver notre reconnaissance et notre
attachement, et qu'il fandrait créer
sil ne l'était déjà”.
M. Crevier termine en consta-

tant avec plaisir que la population

de Montréal s'intéresse de plus en
plus a Ste-Justine, que chaque an-
née de nouvelles bonnes volontés
se joignent aux Anciennes et que

le nombre des souscripteurs aug

mente sans cesse,

M. Crevier & Aussi rendu A Mme
Beaubien, dont le nom est inliase

lubiement lié à Ste-Justine, un vi-
brant hommage. “Mme Beaubien,
a-t-il dit, est l'âme de cette maison
de charité et s'y dévoue depuis
plus de 368 ana. Elle ne trouve de
joles que dans la joie des autres”
M. Crevier à enfin remercié sa col-
laboratrice immédiate, Mme Du-
puis, de I'appui qu'il en a requ du-

rant toute la campagne.

Mme EDOUARD DUPUIS

Après avoir remercié à son tour
toutes ses collaboratrices, la prési-
dente de la campagne se réjouit du
altccèz de la sonscription, dont Mme
Beanbien est la principale raison,
“C'est à elle, dit Mme Dupuis,

que nous devons d’avoir pu donner

notre concours À une oeuvre aussi
méritoire que Ste-Justine, puisque
Mme Beaubien en est l’une des fon-
datrices et la présidente de tou-
jours, C'est à elle que la Canada de-

vra de posséder le plus grand hôpi-
tal d'enfants, c'est à elle que notre
population pourra être, un jour re-
connalssante d'avoir, bien à nous,
une institution consacrée À la aunté
de nos enfante; c'est à elle que des

 

 

*
«Photo la "l’atrie”+

 

mères doivent d'avoir encore au
près d'elies des petits que la mala-
die et la pauvrèté leur auraient en-
levés ei l'Hôpital Ste-Justine ne les

avait reçus, soignés, guéris et sau-
vés, Et c’est à Mme Beaublen que,
ce soir, je dis merci de tout inon
coeur”

ne HENRI GROULX
“Avant de vous présenter les ré-

sultats obtenus par la section des
noms réservés féminins, je vou-

| drais, dit Mme H, Groulx, exprimer
“ma reconnaissance et man appré-

| ciation À tous ceux et & celles dont
lea directives et la collaboration
m'ont été si précieuses AU cours de
cette campagne,

“Les présidents conjoints, M. Cre-
vier et Madame Edouard Dupuis
ont donné à l'organisation en géné-
rale une iinpulsion dont la section

que je dirigesis, a, la première, ress
senti les heureux effets,
“A leur suite et inspirées par cet

exemple, mes collaboratrices imme-
diates me sont consacrées entière-
ment à leur travail et je puis leur
rendre à toutes le témoignage qu'el-

les n'ont point failli à la tâche,
“Permettez-moi de eouligner en

passant, sans malice, que je suis
d'autant plus fière des auxiliaires,
parce que plusieurs paroisses, sane
méchanceté da leur part, nous ont
enlevé plusieurs noms,
“Mesdames, mesdemoiselles, qui

avez constitué cettr année la ace
tlon des noms réservés féminine,
je vous auis infiniment reconnaise
te pour votre généreux concours,

Mme [. de G. BEAURIEN

LA présidente de l'Hôpital Ste

  

austine se dit tout C'abord pros

fondément peinée d'avoir u nn-

noncer à l'assistance la “perte
douloureuse que vient Jde faire Ste-
Justine par la mort de Mmu Jo-

seph Beaudry,” qui depuis 1908
s'était jointe aux fondatrices de
ihopital et qui n'avait cessé, de-
pus 1909, de faire partie du con-

 

seit d'administration, a titre de
vice-présidente et de trésoiière
Mme Beaubien rend hommage à

 

l'oeuvre qu’elle a accompli ot ates
mande à chncun cC'avoir pour la
défunte une pieuse pensée,
Après avoir remercié, an nom

de l'adrninistration. des enfant
malades et de tout l'hôpital tous
crux QUI se sont dévoués au succès
de la campagne, Mme Beaubien
affirme que Sainte-Justine est une
te hom ceuvres nationales qui mé
ritent et obtiennent la sympathie
du public. “Le public, ai*t-cile,
comprend que cette maison ct le
prolongement de la maison fami-
hale, avec ses portes grandse ou
Verlrs pour recevoir tous les en-
funte frappés par l'accid.nt on là
maladie,
“Sainte-Justine, dit-cile non seu

lement reçoit et soigne tous les
enfants, mais donne la formation
néccesaire à tous ceux qui, de près
où de loin auront dans la vie une
ienponsabilité queleonque.”
Quelques petits patientg de l'hô-

tal remercièrent Jeurs blenfate
tours et leurs nouveaux amis,
On 1emarquait À la table c'hon-

neuf, outre M. Etienne Crevier ot
Mme Edouard Dupuis, presidents
conjointe de la campagne, Mgr Le

(Suite à la puge 24)
 



  
  sulin d'une me pas alleæ
coupe de ches molffenr . »
cheveux s°izal demain.  mon chief

 

  
    
    

  

  
   Sur la plus haute branche.

vw

Jo vals te
dispense
&'y aller
molt
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tout le Canada par ks Photographie Society of America, M.

déjà directeur régional pour la province de Québec, devra dans

fonder des clube photographiques dans toutes les provinces de notre
pass. El s'est mis mans tarder à la tâche et vient d'organiser i»

4 ible canadienne oa II & nommé M. Hugh Frith, directeur

de cette province, Il invite Instamment tous les Canadiens français,

reanés à la photographie, à devenir membres du Montreal

1410, rue Guy. Pour renseignements, l'on pourra
1135, Beaver-Hall, ou téléphoner a BElair 1581.

(Photo la “Patrie*).

*

| mence à s'organiser, “Pans l'ouest

| et dans l'Ontario, dit-il, le travail
| eat beaucoup moins avance”.

“Mais c'est la province de Qué-
bec et aurtout la ville de Montréal
qui me tiennent À coeur. l'ans une

ville comme New-York, par exeu-
ple vous pouvez compter des dizai-

- nes de clubs d'amateurs photogra-
nt curieux à dire, mais les phes, tous trés prospères, l’ourtant

Cana liens français qui aiment la les Canadiens français sont uusei
photographie, ne cherchent pas à artistes que les Américains. C'est

s«ffiller à un club quéleunque qui une surprise, pour moi, de voir que
lew aiderait à nméliorer leur tech- la ville de Montréal ne compte
nique, Pour ma part je me snis qu'un groupement de photographes,

Aa à venir jusqu'à ce jour. de Je Montreal Camera Club dont les
las amener à deversr membre d'un Membres sont au nombre de 70 seu-
æroup-m°nt comme celui du Mont- lement, [es Canadiens français y

pal Coneta Club, J'rapère que nice, Sunt peu nombreux, Je leur fais
nie vortetont fruit, | Une pressante Invitation i ae join.

(“est ce que nous disait an genpe dre 8 nong et j'espère que mon
ant, Me Ravmond C'uron, lors appel ne sera pas vain”.

Aine visite que nous lui rendons.

Mon que M. Caron soit né en On-
turto, dans une famille oft Foon ne

   

x ¥ x

  

 

 

  

 Les voeux de M.

  

prrtait surtout que l'anglais et . .

qu'il nait fait ses (totes dd cou, King aux Juifs
11 parle trés ben le français et —

#.n montre fier.
Installé dans nn ptopret bureau OTTAWA, ler,Cv le pre:

fo l'editice de Ja CTL, M, Caron, her ministre du Cancda, le Tres

ast oan servies, devils quelques an-' Hon, Mackenzie King. a presente.

  

nou, de Defence Trlustres Ltd M beer, ses meilleurs voeux an peu-
sonate les ant Len a tte uilple juif, à l'occasion de lvar fête
lacssent ses pom “occupations de Yi nouvel   Année”

Res succés d'a- “Au cours dos

 

à la photorraphie M. King «

 

   
  

 

 

   

  
  

   

     

     

   

recteur, dang Ce domuiné, n'ont (Lx dernières 1e peuple

Pre été tonus 4 atti ue lub esl ir gang ses trimlations -n Eu
repars les dhorenrts de da PEto  zope à toujours eu ta plus giande
2 tphie Society of Ameries gui le de Ca pat dea ana
:i réginnat de La pro- ,Ç dina, Mais aves la victoire qui
Hoy an s quelque “vient, grâce aux nations unies. Les

| ! ; ((uelques fou fs, dE peuvent entre rite
Le mem: soci bai dennait le tt UF } n revo bes

docssnisttous pendil, pour ln ao, VITE Pins heureux
etes, de tout le Canada On val Et le promt mone ferme

Coa de fonder Sebade pls on souhaitant que “Ia non ean
…. antennes uns tout ç les TPO 20it heutetlse non acement
. pates villes tu pos et de Pour les Jiifs, mais pour Chama

pomituer les ditectsnre des puinet. Dit entiere”
Pus ol Aries et des provieces qui -
Le. orpeesont “
" rr coat mis tenn diate Les taches sur le soleil sant fon.

 

nées par des mages garcues qui
Îre cessent de tourner sue ailes quê

mee,

  
vata La Coiomiie

lienne aoû il vient le nopuner ears
“our M Tugh Prith, com-

mont he

  
  

‘La Norvege est le
tombeau des Nazis

“Puttout au nord de la Norvège,
on trouve des tombeaux de soldats
nllemands, Les croix de bois qui
les surplombent portent cette ins-
eription: “It est mort pour son
pays”. Mals d'autres Allemands
vous diront que ces soldats se sont

suicidés”,
Voilà la description que fait un

jeune professeur norvégien, mainte-
nant soldat de l'armée de Norvège
en Grande-Bretigne des conditions
des troupes allemandes dans le
nurd de la Norvège.
Les Allemands assignés à la gar-

de du nord de !a Norvège sont pro-

bahlement nlus éloignés de leur
| pays que fout autre soldat alle-

mand, ménie prisonnier de guerre.

"Le Finmark, la plis an nord des

provinces de Norvège, est éloigné
de quelque 2000 millés par route

de l'Allemagne, Le soldat allemand
n'est jamais nuturisé À se tendre en
congé en Allemagne. Les vuirs de
communiration sont incertaines:
les lettres ont parfuis des mois de
retard. Les Allemande sont en ou-
tre plongés dans l'isolement par

I'implacable hostilité de ia popula-
tion norvégienne. Aucun Allemand

n'est autorisé à pénêtrer dans une
maison norvégi-nne. On les évite.
Les marchands divsimulent leur
marchandise sous le comptloir, a
l'approche des Allemands.
L'hiver sévit pendant neuf mois

 

dans le nord de la Norvège et ta
température tombe jusqu'a trente
et même quarante degrés sous le
point de congélation Il arrive sou-
vent que les gardes fllemandes gè-
lent à mort lorsqu'ils sont de fac-

{tion la nuit. Les Norvégiens sont
fréquemment contraints de guider

lea patrouilles afin de leur éviter
le dunger de se perdre dans quel-
que territuire dangereux, ou dans

les tempêtes de ncige aveuglantes.
A cause du manque de vitamines
essentielles, les Allemands souf-
frent de nyctalopie, lorsque sévis- |
snt les nuits nordiques de vingt-
quatre heures.

L'été, la chaleur est souvent in-
tense et les moustiques cuusent de

graves ennuis,
De sorte que, les nerfs et la capa-

cité de résistance des tivupes alle-
mandes dans le nord de l« Norvège
sont extrêmement affaiblis. Les dé-
sertions, les suicides, les inutine-
ries sont frequents. Les désertions
se produisent surtout sur les lignes
qui font face au front russe qui ne

se trouve qu'à quelques milles de la

frontière norvégienne. Les Russes
laissent tomber des fauillets qui
peuvent servir de laisser-passer aux

Autrichiens et aux Allemands qui
désirent sr rendre. Souvent, les dé-
serteurs sont pris et il s'agit par-

fois de compagnies entières. S'ils
opposent de la résistance, ils sont

abattus. Mais habituellement, on les
persuade de retourner après leur
avoir promis de ne pas les maltrai-
ter plus que des travailleurs ordi-

naires derridre les lignes. Ce n'est

, la qu'un simple truc. Les déser-

 
 

n étanche sa soif
 

 

 

de compagnie F- 4, fee de
monient où 11 fait re
apercott ane la nee

   

 

    
plir va gourde qu

photo le esporal suppléant C Demers, de bull
le soldat V. Brule, de Montréal, le caporal Armand Berthiau
de Montréal, of te soldat M. Rousses, de Grande Rivière, Québre.

 
 

ada, Jo sergent
est {ci photographic au
que part en Siche, On

  

 

  

(I’hota Armes

teurs sont amenés à un camp-pri-
son situé près de la ville abondame-
ment hombardée de Kirkenes ou ils
sont encore plus maltraités qu'un
animal, pire encore que les prison-
niers russes, Hs ne reçoivent à peu
près pas de nourriture ct ils ne tare
dent pas à dépé Its doivent faire
tous les genres des travaux exté-

nuants. Ils meurent comme des
mouches,

Au début, un bon nombre d'Autri-
Chiens avaient été assignées au
nord de la Norvège, mais ils encou-
vurent la défiance des Allemands et

on les maintint au front en perma-

nence jusqu'à ce que la mort et la
désertion réduisent l>ur nombre &
l'extrême, Par la suite, les renforts
étaient uniquement formés d'Alle-
mands,

Les conditions gans le nord de la
Norvège ont engendré un grand
nombre de cas de folie parmi les
troupes allemandes. On les garde
jusqu'à ce que leur état mental soit
sans espoir: on les renvoie alors en
Allemagne.

Les autorités allemandes ont ten-
té de combattre cet affaiblissement
mental par des maisons de scidats

où les soldats peuvent se réunir
pour se récréer, mais le troupier
allemand ne trouve de soulagement
que dans l'alcool. Quand les Aile
mands “font bombance”, les Norvé-
Eiens ne se montrent pas dans les
rues, à cause du danger d'attaques
meurtrières par des soldats ivres.

 

 

Cours d'espagnol
des Traducteurs

L'inscription aux cours d'espa-
kno! de la Société des Traducteurs
de Montréal, et les examens pour
entrer en deuxième année, auront
lieu le lundi soir 4 octobre 1943 à
l'Académie Bourget, 1220 rue de
la Montagne, à 8 h. p.m.

 

RÉCUPÉRATION
La récupération des objels de

rebut en métal, des mutièees
grasses et des os, du papier, du

caoutehoue, ete, wt plus néces-

spire que Jamais pour alder à
Bagner la guerre.

Comme il est difficile nu co-
mité central de récupération
d'envoyer un camion chaque
fois qu'on : un 1t paquet à
remettre, on suggère aux gens

de se groupée entre voisins et
de runusser régultérement tout

ee qu'ils peuvent surtont pour
ce qui concerne fes os ot les
grasses oq ne jrut pas con-
server Inagt-mns

En se groupant ainsi,
on oun jour où deux

sler 1 quantité assez
able de matières de rebut,

Ou wanrn alors op signaler.

BÉLAIR 2545
et un canton ire duns le plus
bevf délai possible cherener ce
qu'on aura récapéré

Tous veux qui te peuvent, ot
partic

de
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147 marins perdent
bord du destroyer

la vie à
<S$te-Croix>

 

OTTAWA,1er. (D.N.C.) — L'honorable Angus-L. Macdonald, ministre de la
Défense nationale pour le service naval, a annoncé aujourd'hui, que le destroyer H.M.
C. S. “Ste-Croix” a été coulé avec tout son équipage, exception faite d’un survivant. Le
“Ste-Croix” escortait un convoi dans l'Atlantique lorsqu'une torpille lancée par un sous-
marin ennemi le frappa.
 C'est la plus grosse perte de la

marine royale canadienne depuis guished Service Cross”, avec la ci-
le début de la guerre, D'autre part, tation suivante: “la destruction de
depuis le mois de mars deraior,

alors qu’on avait annoncé au quar-
tier général du service naval, que
la corvette canadienne “Weyourn”
avait été coulée, c’est la prem'ère
perte de la marine canadienne.
Tous les membres de son équipage
furent coulés sauf un. Son équipa-
ge comptait 147 hommes et offi-
ciers. On compte parmi les diapa-

 

ce sous-marin est due à son sang-
froid et à son esprit de détermina-
tion de même qu'à son habileté à
manoeuvrer le vaisseau”. Le méca-
nicien L-W, Kydwell fut cité dans
les dépêches pour “ses bons servi-
1 et sa fidélité au devoir”.

 

Le “Ste-Croix” était l'un des des-
i troyers à quatre cheminées que
l'Angleterre avait acquis des Etats-

rus des hommes de toutes les par-| Unis en septembre 1940 en échan-
ties du Dominion et des Iles bri- ge d'emplacements pour des bases
tanniques de mème que des Ftats-! navales et aériennes en territoire
Unis et de Terreneuve. Le survi-' britannique dans la zone de l'At-
vant est le chauffeur W.-A. Fis- lantique. I] se nonimait auparavant

 

her, R. C. N. V. R. de Black Dia-
miond, Alberta. :

Cette perte porte & 13 le nombre
de vaisseaux perdus par la marine

royale canadienne depuis lebut
de la guerre. Ce torpiliage met fin
à l'‘Accalmie” dont parlait dernie-
rement le ministre de la marine à
une conférence de presse. À cutte
époque, fl avait déclaré que quoi-,
Qu'aucun vaisseau allié n'avait et-
coulé dans l'Atlantique-nord au
cours des derniers mois, la menace
sous-marine ne devait pas être pri-

se legerement et il suggéra que
pendant que les sous-marins es-
suyaient de nombreux revers cet

été, l'ennemi avait encore plusieurs
centaines de submersibles et dé-
couvraient des nouvelles méthodes
et dés nouvelles armes pour lat-
taque”.

Ces mêmes avertissements ont
été lancés dernièrement par le pre-
mier ministre Churchill et le colo-
nel Frank Knox, secrétaire de la
marine américaine.
Ce n’est pas la première fois que

le "Ste-Croix” rencontre des vai-
deurs sous-marine, L'an dernier,
alors qu'il escortait un convoi dans

l'Atlant’jue, deux submersibles fu-
rent Aperçus à la surface. Le “Ste-
Croix” leur tit la chasse et en cou-
la un. Deux membres de son équi-

page rapportés disparus aujpur-

d'hui furent décorés pour leur cou.
rage. L'officier commandan:, le
lieutenant-commandan: A. H. Dob-
son, R. C. N. R.… reçut la ’Distin-

le U. 8. 8, McCook. M., Macdonald
souligna que le “Ste-Croix” et les

six autres destroyers transférés à
la marine royale canadienne À cet-
te époque — les H.M.C.S. "Annapo-
lis”, “Columbia”, zara”, “St-

Francis”, “St-Clair” et “Hamilton”
-— furent Immédiatement équipés
de marins canadiens et que, depuis
ce jour, lls escortent efficacemant

les convois dans l'Atlantique. Le
“Ste-Croix” est le premier d'entre

etlx Que nous perdons.

   

Le service auxiliaire
des incendies de Montréal

 

Le Service auxiliaire d'incendie
de Montréal, donnera une grande
démunstration qui prouvera la com-

pétence des hommes dudit service,

dans le maniement des pompes à
incendie mises à leur disposition,
pour combattre les incendies dans

notre ville en cas d'urgence.

Cette démonstration aura Meu
samedi, 2 octobre prochain. à trois

heures P.M. précises à l'étang
du Parc Lafontaine vis-à-vis de la
rue Cherrier. Elle marquera l'ou-
verture de Je semaine de Préven-
tion des Incendies dans Montréal,
Le public en général est cordia-

lement invité d'y assister. Plusieurs
notables de Montréal] viendront re-
hausser de leur présence l'éclat de
cette démonstration unique dans
les annales de notre cité.

  

  

 
 

Ces photos Illustrent Ie travail de l'ueil des offi
à l'école de “l'oeil spécial” à MitcheH Field, L.
semaines d'entrainement l'élève peut clairement identifier de« niious
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filant à travers un écran en 1-100 de seconde, comme on le volt en
Baut. L'ocil non entrainé voit l’avion avec le gouvernail et les nites

embrumés comme où voit qu han

 

 

EN COUR
DE POLICE

Un important amende-
ment ordonné par le Procu-
reur général de la province
vient d'être apporté dans nos
cours criminelles. À l'avenir,
les dossiers judiciaires des
accusés ne feront plus partie
des enveloppes contenantles
accusations portées contre

 

mêmes ne pourront consul-
ter les dossiers que lorsque

pable du délit qu’on lui re-
prochera.
On veut ainsi éviter que tout In-

culpé souffre de quelque pré/udice

trouvé coupable d'une offense con-

tre la loi. Ces dossiers intluengnient
défavorablement la Cour contre
ceux qui comparaissuient devant

nos tribunaux ou qui subissaient
leur procès.

On fuit remarquer que les
durée n'avaient pas le droit de
connaître le passé des accusés
amenés devant eux et que les
magistrats devront à l'avenir ne

conformer à la même Jol,
* 33

A. Masson. 19 ans, et J. Séguin,
22 ana, sans doniicile connu, coupa-
bles du vol de 20 sacs de charbon,
ont bénéficié de la clémence du juge
Amédée Monet qui les condamna au
temps passé en prison. Le plus jeu-
ne doit entrer au collège et le se-
cond sera bientôt père.

Cependant, ia Cour fit re-
marquer qu'à l'avenir elle se-
ralt Impltoyahle pour tous ceux
qui se rendraient coupables
d'un autre de ces vols, car les

tribunaux sont déterminés à
faire cesser cette épidémie.
Raoul Cofsky, 32 ans, sans domi-

cile connu, acc de vol à main ar.
mée, s'est avoué coupable devant le
jige Edouard Teilier qui pronence-

ra sa sentence le 7 netubre pro-
chain. Cofsky vols 3200 à un gara-
giste qu'il alla quérir en lui deman-
dant de se rendre l'aider à réparer

son auto qui était en panne. Sa vie-

time est M. Roland Boucher, 918

rue de Fleurimont.
V. Girard, de la maison V.

Girard et Compagnie, 5164 bou-
tevard St-Laurent, manofactu-
rier de produits alimentaires,

accusé d'avoir obtenu du sucre

pour fabriquer de la gelée et

des conserves «uns s'être con-
formé aux formalités requises pur

ordonnances de guerre, à
été condamné par le juge TA,
Langlois à 5230 d'amende et
aux frais, Gleard avait obtenu

11.000 livres de sucre et 2.395
coupons de rationnement de di-
verses institutions, ses chen
Philip Tambonrino, condamne

$100 d'amende pour avoir opêré
Jeu de dès en fee dos Lar

In compagnie United Shipyards, à

      

  

  un

os de

l'appel sera plaidé à la session d'ur
tobre, Terrible explosion

SAG PAL LO, Bresil, 1, (VP em
10 dynamee à tait + xplasion à

Chord d'as convoi de fret brésilien
juni tongeatt un convoi de par edd dans une gare. Treize person.
tem ont été lire et plusieurs an-
Les blue Ps

les inculpés. Les juges eux- 4

l’accusé aura été trouvé cou-

que ce soit tant qu'il n’a pas été |
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Les vendeurs
d'automobiles
M. Emile Dubols, de Hamilton.

à été élu qujourd'hui le président
de la Fédération des associations
de vendeurs d'automobiles du Ca-

nada, Il succède à M. C. Douglas
Taylor, de Montréal.
La Fédération a aussi élu les of-

ficlers suivants: 3 vices-présidents
MM. Stanley 8. Rafuse, de Bridge
water, N.E, Ben Badowski, de
Toronto, C. 8, Thompson, de Van-
couver; secrétaire M. Ernest
A. McCullough de Calgary; tréso-
rier, M. H. C. Doughty, de Toronto;
directeur-gérant, M. Howard B.
Moore de Toronto.
Membres du bureau des direc-

teurs: MM. R. C. Peacock de
St-Stephen, N.B.; P.-O. Messier, de

Montréal; J.-T. Labadie, de Wind-

sor; C. D. Roblin, de Winnipeg; J.
W. Elliot, de Régina; H. 1. Wil-
son, de Calgary; R. H. Pattison,
de Montréal, représentant des :m-
portateurs d'automobiles.

L'élection fut suivie d’un ban-
quet auquel assistaient tous les de-

légués de Ja Fédération et des In-
vitéa de marque représentant les
manufacturiers d'automobile et je
monde des affaires. A la tabic
d'honneur, on remarquait Son Hon-
neur le maire de Montréal, M.

! Adhémar Raynault, l'orateur in’ité
. J. Lance Rumble, MM. J. C.

Armer, W. A. Wecker, John C.

McGuire, Paul Jones, Lyman Slack,
E. J. Umphrey, J. L Stewart, D.

C. Gaskin, C. R. Gall, A. E. Naysor,
J. P. A. Smyth, J. D. Smart, G
Carroll, Al. J. Shaw, J. D. Kervin,

A. H. MacLean, Wesley Taylor.
L'orateur du banquet, M. J, Lance

Rumble a grandement amusé et
intéressé son auditoire.
imélé le pittoresque et le sévi-ux.
et il a parlé de la nouvelle route
de l'Alaska, des gens qu'il à ren-

contrés, des Américains, des Rus-
ges, de lui-même, avec une dés:n-

voiture si hilarante que son audi

toire aurait aimé l'entendre davan-
‘tage.

Son Honneur Je Maire Adhéma-
Raynault a souhaité la bienvenue
de la Vilie et il a prié les gens du
dehors de n'efforcer de rencontrr
et de visiter surtout les Canadiens
français dont l'hospitalité eat sin-
cère et généreuse. “Vous verrez,
leur a-t-il dit qu'ils ne sont pas ce
que peuvent en dire certains jour-
NAUX, et qu'ils ont toujours de la
bonne soupe aux pois.”

Au nom des délégués, M. Joseph
Hearn, trésorier sortant de charse
à présenté une montre-bracekt a
M. Douglas Taylor, le président
sortant de charge. I] a explique
quon avait choisi une montre re-
putée pour son exactitude, afin de
rendre hommage à la grande ex“c-
titude qui avait si bien caractéris”
l'ancien président.
Puls on n introduit le nouveun

président, M. Emile Dubois. Ce
dernier & reconnu les difficultés de
la tâche qu'il aura à remp'tr et

il à promis de mettre tout son
Cœur et toutes ses énergies à l'ac-
complir, Toutefuis, il a averti le
contrées que le succès dépendra
surtout de la loyauté de tous ivs
membres de la Fédération à se-
conder le travail de leurs direc-
tears,

Dans l'après-midi le nouveau ba-
tau de duection à tenu Sa pr
nière nsseintive et on a discute
«8 plobenies qui affectent le ti ins-
hort automobile, (est taut ce grou
& pu savon de leuix netivites,

) mn faut igouter erprndant qu’il s
(avail dans l'atmosphère du eu

vs un air d'eptinusme et de con-
, bativite. On
ttavail de l'organtsation et des pi
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Démocratie parfaite

Au cours d'une visite au Be.
reau International du travail à
Montréal, Mgr Larrain, évêque
de Talca, au Chill, à déclaré
que “le Chili est un pays qui
possède l'une des plus belles
traditions de démocratie sur ce
continent, busée sur un sentl-
ment profond de la liberté et
de la justice. A travers toute
son histoire, son amour de la
liberté s'est exprimé dans une
opposition constante à tout ce
qui pourrait constituer une op-
pression physique ou spirituel-
le de la persvanulité humaine”,
“Comme évêque et comme ci-

toyen du Chili”, at-il conclu,
“j'ai pleine confiance dans l'a-
venir de mon pays, et Je suis

certain que, au delà des pro-
blèmes de l'heure présente,

nous ssurons consolider et per-
fectionner une démocratie vé-
ritable basée sur le respect émi-
nent de la personne humaine
et sur la lol évangélique de l'a-
mour du prochain”.

 

Les patrons
de la ‘Patrie’
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Pour obtenir ten patrons ce in
“Patrie”, envoyez (a somme de !0
“ous, mentionnant très isiiement
Ron. adresse, taille et No du patron
Hédré et adrenser le cout à: Me
tra des Modes, ‘La Patrie

i Montréal,   

 



  
 

  

    

 

sur le ton le plus nature! au mon-
de.
Le départ se fit sans incident.

Les deux époux avaient pris place
côte à côte et purent admirer bien-
tôt le magnifique panorama qui
soffrait à leurs yeux.

“Je n'aurais imaginé parcil apec-
tacle” d'ajouter Mme Pelletier,
S'élever si haut, aussi rapidement,
puis prendre une direction, tout
comme on peut le faire en aulo-
mobile et parcourir combien plus
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rapidement la longue distance que
nous avons franchie”.
“Mon mari et moi étions émer-

veillés, vraiment et nous sommes
encore sous le coup du grand éton-
nement que cela nous causa”.

M. Elaé-r Pelletier dit aussi par-
tager Je même enthousiasme que
son épouse après cette première
envolée. Il est tout heureux d'en
avoir fait l'expérience et souhaite
la tenter de nouveau, ai possihle,
Jouissant d’une exceliente santé,

 

Avis aux

7
les époux Pelletier nous parlent
avec un orguell bien 1ézltime de
leur fils, Wilfrié. Ie continuent de
suivre les nombreuses activités de
celui-ci, dany le domaine de la mu-
nique et souhaitent le voi: Jong-
temps encore faire rejailllr sur les
nôtres la gloire que l'on sait.

Le premier vaisseau à vapeur à
voyager vers l'Inde fut construit en
1825,

 

 

 

 

  
  
  

   

   

M. vt Mme ELZEAR PELLETIER, de oftte ville, parents de l'ilustre LOCA I EURS t LOCA ] AIRES

chef d'orchestre au Metropolitan louse, de New-York, photographiés e aux

ict après leur première randonnée en avion accompile malgré leur a

i âge respectif de 84 et 87 ans. Us ne s'en portent que micux, par suite LOCATION A LA SEMAINE

: de l'expérience acquise, — (Photo la Patrie”), a .

PE 4% * % % À compter du 1er octobre 1943, ua locataire à la semaine d'un logement, d'un duplex,
d’un plein-pied ou d’un appartement, peut se prévaloir des mêmesdroits au renouvelle-

> a ment du bail que possède le locataire mensuel, en vertu des règlements de la Commis-

. eS eUX 0C 0 eénaireS sion. Pour expulser ce locataire, il faut invoquerles mêmes raisons quel'on doit alléguer

i ur évincer un locataire mensuel, et I'avis de quitter les lieux doit être donné dans

a e même délai.
Toutefois, il faut noter que ce droit au renouvellement n'appartient pas à des

i 0n 0 U r a remn I € re “chambreurs’’, à des pensionnaires ou des sous-locataires qui partagent en commua

l’enrrée et le cabinet de toilette avec le locataire ou Is personne qui sous-loue les cham-

= yr = bres dans ce logement, duplex, plein-pied ou appartement. Ces personnes peuvent

fois Un Vo a e aeri en être évincées sur avis d'une semaine si le loyer est payé à la semaine.
LA ra

y SI UN LOCATEUR DESIRE ÉVIN- SI LE LOCATEUR D'UN LOGE-
LE CER UN LOCATAIRE D'UN LOGE- MENT DESIRE EN PRENDRE POS-

AP MENT SESSION DANS LE BUT DE LE
. . . , . . . . . MENT, DUPLEX, PARTE : ,

N'être jamais monté en avion, n'avoir jamais ressenti PLEIN-PIED AFIN D°Y DIViISER, AU MOYEN D’UNE
:moti A : OU PLEIN-PI MODIFICATION STRUCTURALE

les émotions qui peuvent être le partage de ceux qui font DEMEURER .
1 . lé ‘y décide Slab, ; ; EN UNITES DE LOGEMENTS,

| eur premiére envo ce et s y decider pour ce el rer son Tous Tocateur qui veut expulser un locataire DE FAÇON A LOGER PLUS DE

87ième anniversaire, ‘voilà l'aventure peu banale à laquelle afin qu'ilpuisse prendre possession dun loge- PERSONNES
. 22 5 . . . . « comme ence nnelle, sois

Pa 8 est prêtée, le 10juin dernier, Mme Elzéar Pelletier, mere neresidence pour son Dive,sa mire, po Le locateur peut donner au locataire, ua avis

de notre distingué compatriote, M. Wilfrid Pelletier, direc- 6ls, sa fille où sa bru, pour une période d'au dequitter les feuxsuryaformule spéciale qu'il

teur du Conservatoire de Musique de la province de moins uneannée, peut donner au loctsaire> > i L. vis
, . ; | avis de quitter les lieux rédigé sur u e élai

Québec et chef d'orchestre au Metropolitan Opera, de qu'il obtiendra de la Commission. ra a .
New-York. Dans le cas d’un bail au mois ou i fa semaine,

* Délai de l’avis lelocatairea droit 3 un avis de trois mois, au

Accompagnee de son époux, M. ; ; Danste cas d'un bail mensuel où À la semaine, minimum. lus, il nepeut être expu'sé pen-

| Elzeur Pelletier, Jui-méme octoge- #08 Ppouse vit le Jour à St-Fla- il faut donner au locataire, un avis d'au moins six dant Lasaisond'hiver, soit encre le 30 septembre

. maire, puisqu'il & maintenant 84 Vien. co. de Lotbinière. ; mois, De plus, on ne peut exiger dans cet avis, Dans le cas d'un bail pour une période déter-

i ans révolus et a toujours bon pied.| Interrogés par notre represen: que le locataire quitte le logement pendant ls minée d'une année,le locataire a droit à un avis

; bon oeil, Mme Pelletier se dit heu- tant, À leur retour dans le métro- saison d'hiver,c'est-à-dire entre le 30 septembre

|

d'au moinstrois mois se terminantà l'expiration

i heure de ce voyage par la vole Pole, tous deux assurent wavoir ote et Ie 30 avril suivant. Dans le cas d'un bail pour duperme. parexemple,danslecasd vabail bel

des airs qu'elle a accompli sur l'in- [nullement affectes. sinon agréable- une période déterminée d'une année, par être donné plus tard que le 31 janvier TE

vitation de son fils, 1! faut ajouter [iment, par cette envokie que leur a exemple, le locataire a droit À un avis d'aumoins Aussi, le locateur ne peut donner un tel avis de
que M. Wiltrid Pelletier accompa- [fait consentir leur fils. Ils en gar- six mois avant l'expiration du terme courant; quitter les lieux, À moins qu'il n'ait obteau de

gnait ses vénerés parents. dent un excellent souvenir et sou- c'est donc dire que, dans le cas d’un bail seter-  l'estimateur des loyers un permis à cette fin,

i Parti de l'hérodroine de Dorval, (haitent même avoir de nouveau minans le ler mai 1944,l'avis dois être donné

; à la date precitée, je groupe vola l'occasion d'en faire l'expérience. au plus tard le 31 octobre 1943. UNLOCATAIREQUI VIOLE UNE

1 Jusqu'à celui de Lorette, à proximi-| “Je ne craignais rien” nous dit IMP ANTE DE SON

té de la vieille capitale, region d'où pla vénérable madame Pelfetier. No- UN LOCATAIRE QUI EST EN BAIL

pont natifs M. et Mme Pelletier. M.jtre fils nous accompagnait et DÉFAUT DE PAYER SON LOYER . ;

§ Pelletier est en effet né a La Ca-|)étais si heureuse !” ; ce: Le locateur doit informer, par écrit, le locs-

; pardière, près dv Lorette, Qué, etl lui che nous décrit l'envoiée Unlocataire qui fait défaut de payerson loyer taire de la nature de la violation qu'il invogue es
durant quinze jours, peut être expulsé €a vertu il lui est alors permis d'expulser le locataire ea

| -_— du droit civil proviacial. vertu du droit civil de la Province.

‘ TT L' T0 fa t T0 de vict OT TT 7E COMMENT L’ON POURRA COMMUNIQUER AVEC

! ; ouvrier, ac eur e victoire - L’ESTIMATEUR DES LOYERS

7 On devra communiquer par écrit en adressant la leure à l'Estimateur des Loyers, Commission des

! Prix et du Commerce en Temps de Guerre, à l'un des bureaux sous-mentivnnés.

! FORMULES
, Les formules dunt doivent se servir les locateurs et les locataires pour dunner soit un avis de quitter

; les lieux, soit une demande de renouvellement, soit un avis de renouvellement, seront fournies par

‘ la Commission et pourront être obtenues, sans frais, si l'on s'adresse aux bureaux suivants de la
| Commiss

| CHICOUTINI MONTMAGNY ST-JÉRÔME
a’ DRUMMONDVILLE MONTREAL ST-JEAN

GRANBY NEW CARLISLE STE-MARIE, BEAUCE
HULL PAPINEAUVILLE SHAWINIGAN FALLS

! JONQUIERES RIMOUSKI SOREL

| MATANE ROBERVAL TROIS-RIVIERES

I MONT-JOLI ROUYN VALLEYFIELD

f les ot tex pareollee de meta] rouge, cos ST-GEORGES, BEAUCE

gm tea vital, La plas
nat du (Hm, dans ly ser : ADMINISTRATION DES LOYERS

: , rend un touchant hommage aux ouvriers, aux

i production au niveau nécessaire À lu victoire, Co film wintitule: LA COMMISSION DES PRIX ET OU COMMERCE EN LOS

“LES OUVRIERS DE LA VICTOIRES, et est un record fide Rate de lu butaille ouvrière contre le Luscisme,
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Pith pour les petits enfants!

* ¥* ¥

tons aian-qui.

hraoin d'être assistés

+ +

[FY d'Adoption et de

Protection de l'Enfance de

us million de DIX SOUS,

+» ++

Qui refusera de donner personiiel-

ceux

 

"ns

Junnés. ent

Societé

 

lenent DIN SOUS pour venir n

wade À une multitude de petits

enfants whicdonnes?

+» # + |

Son Excellence Monselgneur,

Charbonneau, archesêque de Mont-

real, revommande de tout coeur

cette œuvre exceilente qui vise à la

sauvegarde de notre capital homain.

* .s

-—- Nous tenens. dit fort à propos

Monseigneur Charbonneau, à réha-

hiliter les enfants atandonnes. nous

tenons à mieux pourvoir à ‘eur

besoins physiques. à leur développe-

ment mental, pour ne confier à nos

familles adoptives que des enfan's

qui soient tout à fait normaux.

LE +

Ta Semaine du 18 SOUS en

faveur des petits enfants abandon.

nes durera du ? au 9 octobre.

Souhaitons que la quete speciale

ordonnée pour dimanche prochain

dans toutes les églises du dincise

de Montréal contribue à depasser
l'objectif minimum que vise la
Société d'Adoption et de Protection

de l'Enfance, Xidons à améliorer Je

sert de tant de petits malheureux.

* 4

Nous comprenons que la plapart

des esprits d'élite hésitent à draren-

dre dans l'arène politique, lorsque

nous voyons les penibles miscres

dont elle est pavée. Méme les plus

honnêtes, lex plus consctencieux, les

   

Plus dévoués au Men de la chom

publique sont  décrics,  insultéa

vilipendés. S'ils acconipiimæent cou-

rageusement leurs devoirs, ils sont

conspuéa par une multitude

d'assoiffés de pouvoir, qui veulent

arriver à leurs fins inavouahies par

tous les moyens possibles,

+ % x

Un journal de Québec ayant écrit

que edans (ous les pays d'Europe

il n'est trouvé des teaitres pour

pactiser avec f'ennemis, TN AMIE

DE LA POLOGNE s'est plaint de

ce que le confrére québecuis eût

mentionné la Pologne avec Wiesner

parml les nations qui ont produit

des partisans de l'Ordre nouveau

Je protestatalre fait. remarquer

que Wiesner ne peut être classé

dans le groupe de «Quistings» parmi

les autres noms énumèrés duns
le dit article (comme par exemple

Quisting lui-même en Norvège.

Laval en France, etc.), et cela pour

Ma simple raison que ce n’est pas la
mation polonaise qui a «produit ce,

 

 
(tout ce qui

LA PATRIE, VENDREDI fer OCTOBRE 1943

Wiesner est un Allemand qui réal-

dait en Pologne et qui, profitant de

la tolérance de ce pays, a pu jer-

venir à organiser parmi 1a minorité

allemande ls cinquième colonnte et

devenir son chef, Par contre, it ext
ruffisamment reconau dans le mon-

de et pur les Allemands eux-mêmes,

a n'a pas pu trouver un seul

nals pour pactiser avec l'enne-

mi, D'autre part, ajoute le vorrrs-

tendant AME DE LA POLOGNE

vous wuricz pu prolonger la liste en

setiunt la Russie avec le nom du

  

  
  

 

 

M. Joachin Fernandez |
La présente visite à Montreal, du

Pueteur Jonchin Fernandez, miris-

tre des affaires exterieures Ju

Chili, donne Heu a de chalrureuses

réceptions. La société de l'union

cu'turelie des pays latins. qui exer-

ce depuis quelque temps son Leu-

tvuse influence parmi nous, a avive

‘es sentiments de fraternité gené-

Tense ie nous retrouvons au tré-

fonds de tous les peuples d'origine

latine. Lors de la reception d'hier

“soir. offerte par la Cité de Mont-

téal, grâce au concours de l'Office»

d'initiative économique, Son

Honneur le maire de Montreal a su

trés bien interpréter les sentiments

de tous ses concitoyens à l'égard

du distingué représentant du Chilt,

dont In miszion est de resserrer ies

Tiens qui unissent déjà son intéres-

sant pays au nôtre. En présentant

monsieur Fernandez aux convives,

ie Docteur Edouard Grove, ministre

du Chili au Canada. a retracé en

termes sympathiques la belle car-

rière du ministre des Affaires exte-

rieures de son pays et il & raison.

! certes. d'en être fier. Dans sa hrève

allocution, en français et en espa-

ænol. monsieur Fernandez a mani-

feæté son admiration pour le ma-

Rnifique effort de guerre que dé-

foie actuellement le Canada pour

le salut de la liberte du monde

rivilisé et il s'est réJoui de voir

notre puys et le sien lutter ensem-

ble pour Ja même cause sacrée de

la Démocratie. Personne n'ignore

le culte profond que le sénateur

Téon-Mercler Gonin professe pour

est français ou, au
moins, d'erigine latiné. Ses remer-

ciements à monsieur Fernandez lui
fournirent l'occasion d'exprimer les

nobles sentinients qui l'animent à
l'endroit du Chili. Bref, la .nani-
festation d'hier que nous Signalons |
ict met en relief le role utile que
remplit chez nous l'Office d'initia-
tive économique de la ville de
Montréal, dont monsieur Valmore
Gratton eat le directeur averti et
dévoné. (Mest un organisme dont

fous avions besoin et dont nous ne
devrons plus nous passer.

————
8

Le problèmeitalien

le comte Sforza et
l'Italie de demain

LA :éunion qui vient de sc tenir

entre le général Eisenhower et le

maréchal Badoglio concerns princi.

palement Ja contribution militaire

que l'Italie est en état d'apporter

aux Alliés dans la guerre de libéra-

tion du territuire Italien. Le nou
veau gouvernement italien que

vient de former le maréchal, gou-

vernement qui n'a rien de démorra

 

partisan de l'Ordre mouveaur. M. ‘Ajue, me compuse Bwtout de sol

py 
 

 

dats, ce qui laisse deviner qu'il se

consacrera avant tout à la tâche
de coordonner l'effort militaive ita-

lien dans le sens d'une participa-

tion de plus en plus active et or

donnée à la guerre contre Alle

magne.

Les dépêches de ces jours der-

niers avaient mentionné avec insis-

tance, à propos de la refonte du

cabinet Badoglio, le nom du comte

Carlo Sforza, aujourd'hui exilé aux

Etats-Unis et qui cst le personnage

le plus prestigieux de l’aile démo-

cratique italienne. Le comte Sfor-

za a déjà exprimé clairement ses

idées et ses projets concernant la

réorganisation politique de l'Italie

et H n'a pas caché sa conviction

que l'Italie nouvelle voudra être ré-

publicaine. On ne le voit guère

acceptant de faire partie d'un gou-

vernement de monarchie constitu-

tionnelle ayant à sa tête le maré-

chal Badoglio.

“Avant l'avènement du fascisme,

écrivait-il récemment dans le revue

Free World, peu de gens en Italie

croyaient à la nécessité de mettre

fin à la monarchie parce que le

Roi était, comme le Roi d'Angle-

terre, un acceptable présidnt de

république. Il n'exetqait pas d'in-

fluence. Aujourd'hui les Ttaliens

sont forcés de devenir républicains

parce que la monarchie s'est dé-

truite elle-même: personne ne peut

être monarchicrie en présence d'une

monarchie qui est allée se détrui-

sant c!le-mémc par des trahisons et

des guerres criminelles”.

Cette opinion sur la monarchie

italienne estelle celle de tous les

itallens lémocrates ? Un plébiacite

le réélerait. mais il est encore trop

tôt pour sonzer à uvrgani-er cette

consultation populaire. L'opinion du

comte Sforza est partagée par le

colane! Rodolfo Pacciardi, l'un des

chefs de l'antifascieme italien. qui

dit à son tour : “L'Italie sera répu-

blicaine. LA monarchie n'a pas de

1acines en Italie. Le seul argument

en sa faveur est l'utilité d'une

autorité permanente et suprême”

au dessus des factions et des par-

tis, mais la collaboration de la mo-

narchie et du fascisme a détruit

cette conception”.

Il est fort douteux que le comte

Sforza accwpte de faire partie d'un

gouvernement italien qui n'aura

pas agréé d'avanue ses idées sur les

réformes politiques qui doivent

amener la régénération démocrati-

que de l'Italie D'autre part. cet

Ancien ministre des Affaires étran-

gères a des idées fort précises sur

l'avenir de l'empire colonial de son

pays, idées qui ne cadtent aucune-

ment avec ce que disait récemmant

M. Churchill aux Communes de

Londres. Le premier ministre de

Transe-Bretagne proclama, aux ap-

plaudissements significatifs des dé-

putés, que l'empire Italien “est per-

du, irrémédiablement perdu”. ce qui

semble signifier que les Alliés n'ont

pas l'intention de rendre à l'Italle

srs colonies. L'opinion du comte

Sforza à ce propos eat à citer:

La conception de l'intégrité na-

tionale (italienne) n'embrasse
paix les Iles du Dodécanise, parce
qu’il est évident que l'archipel cat
compietement give, par la nature
et par l'histoire. Cere iles n'hp-
partiennent d'aucune façon à la

collectivité Italicnn: on ne peut

patier du Mdr ese comme
partie de l'intégrité nationale ita-
i»-nne, Au contraire, les vicilles
colonies italiennes de la Libye.
de l'Erythiée, de la Somalie de-
vraient demeurer italiennes, à
moins qu'on ne décide de fonds
toutrs les colonies africaines en
une propriété internationale,
Dans ce cas, les Italiens seraient

 

  

   

prêts À verser leurs colonies dans |
ce fonds commun. Mais punir la

démocratie italienne en lui enle-
vant des colonies qui étalent par-
mi les micux administrées en
Afrique, ce serait en somme fa-
voriser follement la création d'u-
ne future ligue de nations soi

disant mécontentes. Il cst futiic

 

de dire que l'Italie à été vaincue
et qu’elle doit accepter les con-
ditions des vainqueurs. Les con-
ditions des vainqueurs imposées
par la violence n'ont jamais eu
gue de brefs succès dans l'hiatoi-
re. Ce qu'il faut c’est arriver à
des ententes qui seront axrcées

loyalement par tous les intéres-
ses. En réalité, même pour la
paix de demain, les vérités supré-
nies subsistent qui auraient tou-

jours dù être \a bare d'un bon
traité, à savoir que la seule façon
de conclure un bon traité entre
deux nations, c'est de faire par-
tager également à l'une et à l'au-
tre la satisfaction et la dissatie-
faction.

Le point de vue du comte Sforza

eat non seulement défendable mals

il s'appuie sur l'un des articles de

la Charte de l'Atlantique, qui affir-

me que les Nations Unies ne recher-

ehent d'expansion territoriale pour

elles-mêmes. Si on enlevait à l'I-
talie ses colonies africaines, à qui

pourrait-on les donner sans faire

mentir le Charte ? L'Italie dégo-

cratique de demain pourra exiger

Ia conservation de son empire co

lonial, au méme titre que la Grand:

Bretagne, que la France, que la

Belgique, que la Hollande, que le

Portugal. La contribution qu'elle

Apporte aujourd'hui à la guerre

contre l'Allemagne donne d'avance

du poids à ses revendications.

E. LETELLIER ‘de SAINT-JUST
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La volonté de vaincre

| La force de Foch
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aura ans denuen, à Tartes,

ea du département da Hau-

naissait cul qui ae

(Ait devenir le fire le plug illustre

de cétte pet + vile, Tarbes avait
Été 1a patrle du content «nnel Pa-

rire et du poète Théophile fiautier.

  

male l'enfant qui vit le Jour te !

wetobsre IS2E était destiné à une

renoiunée pus grande encore, 1

aapperatt J ardinand Foch,

Te marévhal Foo hh eat wore 1 20
mars 1929. Son corps, f\poxf près

de Ja tombe au Soldat Inconnu.
sous ie même Are dv Triomphe où.
dix Ans plus tôt, 11 avait rondinit

Je TWfilé de la Victoire, repose

maintenant aux Invalides

Au moment où lFoptimisme cr
PHT là perspective d'une neutre

victoire, mir le même ennemi, rs
que d'affuib!ir les volontés el de

Injaser lea Énergies se relhcuer, 1

convient dd: fappeler l'Unporttance

‘que Foch neoemlait À la farce d
caractère, Foch était un peraeur,

ma:8 1! était aussi, et surtout, un
hamme d'action, Mon duns ints Jil.
gence toujours en évoil, toujoare A

Taff Ad. conbs cen nouve ies,

Foch, grand par Uitte gen. l'était

spears piu par la votont£é “Vistol-

re fFgnle volonté"; “La victoire va
toujours À ceuv gui ta mfr tone par

JA puissance de leur volants", on
retrouve den mMAXIMES pemb utsen À

chatte Pure de gm livres. où Hu

mot volonté A ta oure la préim'èr.
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l'e grand soldat était Auesi un
grand cathalique. Sa foi rails ess

= tradulisait, sur is plan temp et,

cn une confiance infbranioile dans
tem destinies de son parva et une

faculté d'espérer contre toute espé-

rance que l'on tronve rgamment ch. 2

ew partleans de la raison pure.
 

Pronostics:

Région de 1'Ou-
taouais et du haut
Saiat - Laurent :
nu:geux;  aves-
ses probables, pa
de changement
dans la termpéra-
ture.

Région des
Grands Lac»
de la Baie Cer
gienne. du nord.
oue.i de la province.

   

 

“Ou net vainou que lorsqu'on sue

voue salneu”: "Ur peuple arret

vaine que Jlor-qu'il accepte a
l'être”, voila d'autres” paroles de
Foch qui sont non seulement oem
cris de guerre innis den témoigne.»

gen de foi
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UN AN APRÈS!
 

11 est extrêmement intéressant de
lire aujourd'hui le grand discours
qu'Hitler prononçait à Berlin il y a
exactement un an, le 30 septembre
1942. C'était l'époque où, en Afri-
que, le maréchal Rommel était aux
portes d'Alexandrie et menaçait
l'Egypte, où, sur |e front de Russie,
l'armée allemande entreprenait le

siège de Stalingrad après avoir con-
quis l'Ukraine et le bassin du Do-
netz, et occupait déjà une partie du
Caucase. Le Fuehrer avait quelque
raison de se vanter et ll avait plei-
nement profité de l’occasion.
Son discours avait commencé par

des observations sarcastiques sur le
nuccès de l'expédition canadienne à
Dieppe, qu'il reprochait aux Alliés
d'interpréter comme une victoire et
{{ faisait la comparaison avec les
victoires que venait de remporter
l'armée allemande,

“Ils croient, disait-Hi, en parlant
de nous, qu’une quelconque expé-

dition qui dure neuf heures est un

étonnant fait d'armes, signe encou-

rageant d'une action victorieuse.
Nous, avec nos modestes succès,
nous ne pouvons pas nous compa-
rer à ces gens-là, Qu'avons-nous fait

en comparaison de cela?
"Si nous avançons de mille kilo-

bitres. ce n'est rien, c’est un échec:
« nous avançons jusqu'au Don et

ai nous atteignons ensuite le Volga:
si nous assièxeona Stanlingrad, que
nous occuperons, vous pouvez en
être certains. cela ne signifie rien,
Si nous avançons dans le Caucase,
cela ne signifie rien non plus. Si
nous o“cupons Ukraine, si nous

nous emparons du charbon de la
Russie, cela ne veut rien dire. Si
nous prenons de 65 à 70 pour cent
du fer de la Russie, cela ne signifie
rien, absolument rien. Si nous ob-

tenons Ja région la plus riche en cé-
réales dans le monde, celn n’est
rien. Si nous nous nssurons les
sources de gazoline qui se trouvent

lv cela n'est encore rien.”
Cou paroles rendent aujourd'hui.

n’est-il pas vrai. un curieux son
Filles nous font mesurer ce que
l'Allemagne avait gagné, jusqu'à ce
moment-là, et ce qu'elle n perdu de-
puis. Hitler se moquait de M.

Churchill et des Altiés. ‘“FEvidem-
mient, disait-il, ils ont des projets
d'avenir Us disent que le second

{rant s'en vient. que le second front
est déjà en marche et que l'Allema-
£ne doit prendre garde. Nous n'a-

vons pns pris garde, nous n'avons

paa regardé en arrière; nous AVONS
enimement continué d'avancer et
par là je ne veux pas dire que nous

né nous préparons pas à Un second

front, Kt a1 M. Churchill dit: ‘Nous
laissons les Allemands s‘inquiâter
de Theure et du lieu du second

 

 

 

Cia C'auserie diffusée hive «alr par
be peste CHbit  

front’, moi je ne puis que dire: M.

Churchill, vous ne m'avez pas en-
core donné lieu de craindre’”. Et
Hitler ajoutait: “Si j'avais devant
moi un adversaire de taille norma-
te, d’une réelle valeur militaire, je

pourrais m'arrêter à calculer ap-
proximativoment oft !! va attaquer:
mais quand on a devant sol des
idiots, au point de vue militaire, on
ne peut même pas supposer où ils
vont poster des coups. Quel que
soit l'endroit où M. Churchill déci-
dera d'attaquer, il pourra se van-
ter d'avoir été chanceux s'il peut
garder pied sur la terre ferme pen-
dant neuf heures”.

C'était là une allusion à l‘expédi-
tion de Dieppe. Au moment où Hit-
ler parlait la grande expédition
américaine de l'Afrique du nord
s'apprétait à prendre la mer et
le général Montgomery mettait la
dernière main aux préparatifs de
l'offensive qui devait repousser

l'armée allemande jusqu’en Tunisie.

Sur le front de Russie, le alège de
Stalingrad était commencé et de-
vait se terminer par la grande de-
faite allemande que l'on sait, mais
Hitier promettait une victoire.
*L'occupation de Stalingrad, qui va
se faire, assurait-il, va devenir un
Rigantesque succès et vous pouvez

être convaineus qu'aucun être hu-
main ne sera jamais capable de

nous déloger de là.’ Les événe-
ments devaient le faire mentir quel-
ques semaines aprés.

Hitler w'attarda longuement à re-
Inter te travail de restauration et
d'organisation entrepris par l'Alle-
magne en l'kraine, afin de mettre
en exploitation cette riche région

agricole. 11 paria de la réfection
des routes, de 1a reconstruction des
voies ferrées, et montra l'Allema-

gne en train de mettre a profit ces
richesses naturelles enlevées à la

Russie. “Les premiers fruits de ce
travail, mème als sont modestes,

diaait-it, seront bientôt mis à la por-
tée de notre peuple: mais soyez

nssurés que nous ne sommes qu'au
commencement. Toute l'année quil
vient de a’écouler à été une année
de combat. l'hiver n été terrible et

un autie hiver arrive, mais l'année
qui vient veria s'accomplir l'utilisa-

tion de cette région. Vous pouvez

êtie assuiés de cela; nous saurons
faire ce qu'il faut”. Et il ajoutait:
“Si un idiot comme Duff Cooper ou

comme Eden prétend nous dire que

ce fut une grave erreur pour l'Al-
lemagne que de pénétrer en Ukrai-
ne ou dans le Kouban, nous verrons
bien si nous avons eu tort de nous
emparer du pays du hé”.
De fait, l'Allemagne n'a famais

pu profiter «de sa conquête de l'Uk-
ruine, pas plus que de celle de la

région houillière du Donetz et des
puits du Cattcase. Ti n’est pas beau-

 

RIONS UN PEU

 

 

   
 

Je lui ui simplement dit qu'il devrait prendre son tonique, parce
qu'on n'en fabriquere plus d'ici la fin de la guerre,

tier, de Québec, au cours de man
FugenLaurin, de Montréal, en

coup de familles allemandes qui

aient pu manger du pain fait du blé

conquis par les aimes allemandes
en Russie et nous voyons aujour-
d'hui, après un an, ce que sont de

venues les promesses et les vantar-

dises d'Hitler, Mais le Fuehrer se

croyait assuré de la victoire, le 30

septembre 1942. Il dénigrait ses ad-

versaires, méprisait l'équipement

des Alliés: “I! suffit de jeter les

yeux sur cette ferraille pour savo’r

que nous ne mettrions jamais cela

entre les mains de nos soldats”, d!-

sait-il, Des aoldats britanniques, qui

devaient infliger une si éclatante

défaite à l'Afrika Korps du maré-

chal Rommel, Hitler disait avec dé-

rision: “Il paraît qu'un seul soldat
anglais peut se mesurer avec trois

Allemands: le Malheur c’est que le

soldat angl estintrouvable. N’est-

ce pas vrai?”

Je pourrais multiplier ainai les ci-

tations de cette longue harangue,

pleine de morgue et de menaces, qui

exaltnit la force de l'Allemagne et

sa politique de conquête. On peut
se demander ai les Allemands se
souviennent, aujourd'hui, ce que

feur disait leur chef {1 y a un an.

S'ila n'ont pas oublié son discours.

quelles réflexions se font-ils? Ont-

{la encore la certitude que le Fueh-

rer est infaillible? Croient-ils en-

cote en la victoire?

FE. LETELLIER de SAINT-JUST.
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ia durée de Ia guerre,

ce de son régiment en Grande-Bretagne.
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Les nôtres outre-mer

 

Dans la photo de gauche, on aperçoit, le capitaine Guy Lechasseur, de Québec (à droite). commandant

de la compagnie “D'’ du régiment, causant avec le commandant en second, le lieutenant Roger Clou-

oeuvres en Grande- Bretagne. La photo de droite nous montre le soldat

train de faire le pl ein avant de reprendre la marche au cours d’un exerci-
(Pholos Armée canadienne).

L’Allemagne tient 6,500,000

ouvriers étrangers à peiner

pour sa production de guerre
D'après une étude qui a été publiée, à Montréal, au-

jourd'hui, par le Bureau international du travail, plus de

6,500,000 ouvriers étrangers étaient forcés à travailler

ur l'Allemagne, dans les diverses parties du Reich, au

début de 1943, et cela sans compterles milliers d'autres qui

sont forcés à mettre leurs efforts à la disposition de l’Alle-

magne, dans des pays qui sont actuellement sous la botte

nazie.
i CR J =

On signale que la prsenca de 2400,000; septembre 1941, 3.700,00;
ces nombreux étranges dans ce p'intemps de 1942, 4.000.000: août,

 

 
 

 

 

  

   

    

| pays pourrait bien être l'une des 1942, 5,000.000; début de 1042
principales causes de sa chute ad- c'eiingg” *
venant le cas d'une invasion alliée voici un tableau inciquant ws
sur le territoire nazi, Sur ce 84-l pays d'urigine des ouvriers qui
jet, le Bureau international dUl sont actuellememt au service de
travail écrit: “Le Reizh allemand In machine de guerre aliemande:
site toutes les ressourc:s de l'Eu- Vrisute
rope et prend ce qu'il y à de mieux niers de

dans les popæatiuns ouvrières des Pass Civils quer “a
pavs ce l'Europe pour les mettre Pologne . 4 . , 1,300,000 56,000
û la disposition de sa producticn jianemark . . . 48000 '
de guerre.” Norvige « + + +o» 2,000

On estime que plus d'un ou- Days-lias . « . . 300.000
vrier sur quatre, en Allema- Frlyique . . . . . 300,00 77,000
gre, vient d'un autre pays. Fiance + - > + « 400.000 1,150,000

Parmi les pays alliés où neu- Yougosiavie . . . 250000 1330
tres qui ont fourni de in main- Grère + + 2 + > 2 3400
d'ovusre à VAllemagne, l'Atalle Trehécoslovaquie 200,000

vieng en premier lieu, Ag prin- «protectorat

temps de 153, on estimait que s'evaquie . . : . 120,000
Pltalie avait mis & In disposi- Italie « . + + + 350,010
tion de l'Allemagne, 300,800 Fulgarie . . . . 1540
ouvriers, Ep ce nombre dovait Foumanie . . 4.900

augmenter de 000 Jans un Kapagne . . . . 9,00
avenie prorhai SUISSE + 2 + 202 = 18.00)
Voici l'estiné du nombre des Suède 2 2 + 2 2 + 1.000

o writs étrangers, en lemagne, Finlande ss + + 1,060

depuis 1939: fin de 1 0,00; Total des civils: 480000, total

octobre 1940, 220,000; nvril 1531, des prisonniers de guers +: 1.730.000,

QUEBEC, 1. Le vadavre d'un
{jeune homme, Placide Sunr-Ours,
des Tro:.-Mivibros, emp’

nn navire de la Canads =
Lane: Été trove sir la er
prés de Saint-Romratl tae

Ante 4 tenue

La prévention au
Pacifique Canadien
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LA P.ATRIE, VENDREDI ler OCTO

   @Q. — Voulez-vous me donner «es
adresses d’hapitaux de la ville de

Montréal. Je n’en connais aucun
mais je voudrais suivre un cours
de garde-malade et M sais où m'a-
dresser.
PETITE FILLE PERDUE DANS

L'ONTARIO

R — Voici les principaux
hôpitaux de ls métropole:
Hopital de la Miséricorde,

1031 rue Saint-Hubert. Hiophuzal
Hoôtul-ivu, (09, Axe des fins

Môpital Notre-Dame, 1560 sacr-
brovke Est. Hopital du Sacré
Cueur, 3500, Blvd Gouin, Car-

tierville Hopital Sainte-Jcaune
d’Are, 1'0 Prince-Arthur, Hopi-
ta] SteJustine, 8053 St-Denis.
Hopital St-Luc, 1038 St-Denis,

Q. — Qu'est-ce que la danse

Boucane ? GENEVIEVE
BR. — Je crois que vous vou-

lez parler de la danse Bocun
qui est devenue la danse Bo-
cane, Cette danse fut inventée
par un danseur qui portait le
num de Bocan, quoique son nom
véritable fut Cordier Jucques.
M composs une dunse qui fit
fureur en son temps, sous Louis

IX. Je ne vois pus d'autre ex-
plication à votre demande et
de serais blen en peine pour
vous dire de quis pus se com-
pose cette danse,

Q. — Connalssez-vous un moyen

de savoir si ie thé est pur ou fal-
vifie? THERESE B.

R. — Vous pouvez toujours
essayer ce petit truc. Déposez
du thé en feuilles dans le fond
d'un verre, Versez de l'eau froi-
de et agitez. Si le thé est pur,

l'eau ne se colorera pas ou fort
peu. Fulsifié, le thé colorera
très fortement l'eau. Que l'on
chauffe séparément l'eau con-
tenant le thé pur et celle conte-
nant le thé douceux, on cons

taters aprés ébullition, une dif-

ference de couleur encore plus
accentude,

 

Q. — Est-ce qu'il existe une vi'le

au Canada qui perte le nom de
Lunires. LECTEUR P.

R.— Ty u London, dans l'On-

tarto.

Q. — J'Aimernis avoir une revet-

te de saure Chili et je n'en ai pas
trouvé dans vos recettes réceum-
ment LECTRICE CUISINIÈRE

M. — Voict une recette qui
“era votre bonheur:

SAUCE CHILI

12 tomates
6 pormmes

FE hotte de céleri

3 piments rouges

2

3-4 lause de sucre
« à thé de gingembre
oignue

$ lusses de vistsigre

1 à the de toutepice
1 erée à soupe de sel
3c à thé de cannelle
Havhez et mé“lansez le tout

ensemble et faites bouillir 11;
heure.

3 piments verts

   

1
1
1

1 z

    

Q. Combien y eutal de pates

de vie dans ls gu rte de 10117

LEIONDEZ 8. V. P,
R. — de réponds toujours

quand je reçois les lettres et

qu’ les sont écrites bonne

foi, On dit qu'il y cut mil

lions de morts lors de laure
conflit.

    

  

Q. — Est-ce v qu'il pate une
fleur qui porte trois couleurs cum-
me le drapeau de la France? Com.

ment se nomme cette fleur et peut.

on la cultiver au Canada?
MAR‘ ITE B.

R. — Jde ne connals pas In
nom de cette fleur, je crois
qu'on l'appelle Bleu-Blunc-Kou-
ge. Elle croit au Mexique et je
doute quan pulsse la cultiver
dans notre pays dont le climat
est trop froid comparativement
à celui du Mexique.
Cette fleur singullère, n'est

tricolore que'successivement. À

ancun moment de 1a Journée,
elle n'évoque le souvenir du

   

L'envoi des colis aux soldats doit
se faire avant le premier novembre

ee t
Vos parents où vos amis qui sont dans l'armée, A 'enfrainement ou

à la ligne de feu, seront grandement réconfortés ai, vers La Noo, Hx!

reçolsent quelque chose de vous. |

 

  

Pour que vos envois leur par-*
viennent à temps, les autorités du

Service des Postes font remarquer
que tous les colis doivent être mis |

a la poste avant le ler novembre.
Tous ne vont pas au meme endroit

et certaing colis seront transportés |

au bout du monde. Aliouer deux mesure de prudence, d'écrire aurmois pour Je transport de eue | UN morceau de papier à l'intérieur
n'est vraiment pas de trop. Songer | Su .
Aussi au désapnointement de ceux du he.adressedu dentinatair

ClementTE Tque avant Soul Toutes ces précautions prises

négligé de mettre votre colis à la onadeen muEE

poste avant la date indiquée Le coeur de votre petit battra pl:
COLIS LEGERS fort parce que vous aurez pensé 1

Que ies colig soient nusal légers lui et que vos cadennx lui appor-
st compacts que possible, Le poids teront un peu de votre chaude ten-
maximum prrtois est de 11 livres dresse.

mais les colis plus légers son’
bienvenus. Touy doivent être adres-
sès à l'encre, bien clairement, sans
abréviation. L'adresse de l'envoyeur
doit être inscrite bien en évidenc-
sur le colis.
On recemmande aussi, coin

 

 

 

 

 

Quand vient l'automne

    
 

à
Lor-qu'ont vou tvé de souffler les vents d'automne, l'hiver n'est
pass toin, disent les vieux, Ce doit être ce que pense aussi cette brave
canadienne qui, en prévision des froids, de la rareté du combustible

  

  

tures de hangars ou de remises attenant à la maison faciles fer.
; mer hermétiquement, Et, ensuite l'hi
| dans sa matson, où ne dispose pas di
| qu'à l'ordinaire, personne n’en souffrira raiment.

 

 
  

français, dunt elle Le mot fahrenheit vient de Ga-
les couleurs sans les

brie! Daniel Fahrenheit qui inventa
le thermomtère à mercure en 1714.

    

res,
elle cosit peu à peut à mesure
que monte le soleil, et quand

sre est arebvé au Zénith, à
midi, la fleur est d’un beau rou-
Re vif. Puis, progressivement,

elle prend une teinte violette
pour deventr tout à fuit bleu
foncé à à heures du soir, C'est
pendant la nuit quelle rede.
vient blanche, pour rosie de
nous east dès que fe qoleil se fie

Sy >He [ay con

  

 

; Couponsvalides
BEURRE, —( porn 24, 25,

26, 29, 2H, 2H, 30 ct SI. Fen cou-
pons 28, 29, 30 ot 81 restent va-
fides Jusqu'au 33 octobre, les
autres exptrent aujourd'hui,
SUCRE. — Nox 1 Jusqu'à 16

inclusivement, valides indéfini-
ment.
THE OÙ CAFFE—Nog 1

17 Inc'uxivement, valides
iniment.

VIANDE. — Coupons 18, 14,
38, 16, 17, 18 et 19. Len coupons
17, 18 et 19 rextent valides jus.
Qu'un 31 octobre, ley autres ex-
férent aujourdhui,

CONSERVES. — D-1, D-2, D-3,
D4 et D5,

a -
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BRE 1713

POT-AU-FEU

4c. kh the de nel:
3 ibs de boeuf Cplate-côte) poltrise:|
1 1b de Jarret de boeuf vu des os

Cruls;
3 growscs carottes:
1 petit navet; |
2 poireaux;
1 olgnon piqué
girofle:

‘

clous de
i

de 2

   
petit feu. Quand le pot-au-feu ost

fait, couler le bouillon, le dégrais-

ser, y ajouter du riz ou des piites
(vermiicelle. macironi, ete.), Ilemet-
tre sur le feu et cuire le temps né
cessaire. Lu viande se sert entourée
de légumes.

PAIN DE FEVES DE LIMA
? tasses de fèves de Lima bien eui-

tes:

 

 

©  
Pain de fèves de

Lima servi avec

du bacon et des

tomates tranchées,

Nous donnons au-

jeurd'hui une bon-

ne manisre d'ap-

preter ce mols.

 

t boagquet garni (thyin, laurier,
persil).
Mettre au feu, quatre horaires

avant de servir, l'eau, le sel, les os,
le jarret: laisser chauffer donce-

ment jusqu'à ébullition et enlever
peu à peu l'écume qui se produit,
Puis, environ trois heures avant d.
servir, mettre dans la marmite le
boeuf et lorsqu'i} à cuit une heure.
wouter les légumes. faire cuire à
 

La couleur au foyer
Aves s déja pens’ conune la

vig ferait triste, s'il n'y avait pus

de couleur, Elles donnent à la
nature er aux objets INanInes UDé
double vie qui ne cesse de Nous

cnerveiller. Le jeu des couleurs
et infini et la femme a eon fone:
sait en profiter.

l’our aider la Canady
le choix des couleurg trou
la compagne des Teint,
mond a préparé un €
lex teintures eq les tra

sage dont IR couleur est
ment d'élégance essentis.
Cp catalogue est

Fora d'une utilité

pour la femme qui
travaux de T'ahnalle,
tude de conseils sont

It tinture, 1a line, le
la préparation des

 

 

   

    

  
  
  

   
malerey A

teindre les précautions + prenbre
quand on teint, ete. On nfnsire

lement des cartes des 1% cou
urg types Dinmond. et

de Muslees de U
te; adepte de
il eat mi bien

   

  
  cit dans

ZE à svups usguon haché;
2e, à soupe de seau e piquante aux

tomates;
8 «. à soupe de beurre fondu;

  

  

1 oenf bien battu;
ve, à thé “ut

}14 €, à thé de poivre;
l'tause de mie de pain.

| Meler les ingrediens et faites cu-

 

re dans un monle à pain griisse, a
tour moderé, 43560" F4
 

   
jogne: “Avec quel enthous
{qed plaisir et quelle scuss.t
tienne ne disposerit-clle
inns ses magnifiques trav:

wie le de la matière qui,

note fransfeumés en une
che de tons clairs, patel, foncés

et chauds. Elle puisera dans cette
tiene de tentures comme dans
Une houtse dont on ne jeu Gp
se] le trosor”

ce catalogue ale en

teindte devient Un venir

table pings on peut di + plus,
us enchantemnent Ce catal gus est

 om

  

  

   

  

Vêté par Wells & Hichaidaux
Cempany louited, Wintsor, On-
teria

Au Couvent de
Marie-Réparatrice

 

 

L'ART DE BIN  SHABILLER |
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Vos cliapeaux de-
vront présenter des
lignes =gracieuses
et des garnitures

souples,

Une colfure comme
celle-ci n'est pas pour

vous,

Neporlez pas

onne grande
el mince :
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Fiançailles
On annonce les fiançailles de

Mile Sheile-Patricia Bas: ry-0'Calla-
ghan, d'Outremont, fille de M, Re-

ginald-Patrick Barry-O'Caliaghan,
de Beaurepaire, et de Mme Barry-
O'Callaghan, décédée, avee M.
Noel-} atrick Séguin RCN.V.R,

Mile Annette Ronenfant, fille de M. ct de Mise

MONTREAL[lienry Murphy placalent les Invi-

tés. La mar:ée, accompagnée de

son beau-frère, M. Arthnr Casey,
portait une robe de souffle de sole
neige à cursaze froncé et garni-
ture de dentelle blanche à l'eneo-
lure; son volle de tulle {illusion
étult maintenu sous un halo de
fleurs d'oranger «t elle tenait un
bhonquet de rosey “American Beau
vet de souffle d'arge, La dume

 

 Emile Bonenfant,

de Montréal, et M. Edouard Legault, fils de M. & de Mme Alexandre

Legault, décédés, dony le marlage sers célébré le samedi 18 octobre,

à neuf heures, en l'église Notre-Dame du Très Saint-Sacrement.

fils de M. et de Mme Joseph-Geor-
fes Séguin, de Notre-Dame de Grâ-
ce. La bénédiction nuptiale leur
sera donnée le samedi 23 octobre,
en l'église &t-Raphael, d'Outre-
mont,

On annonce les fiançailles de
Mlle Jeanne-Emily Mackier, fille de
M. John Mackler, décédé, et de
Mme Muckler, de Balderson Ont.)
Au sergent de section WilfridJames

Doyle, CA RC, fils de M. et de
Mme P.-J, Doyle, de Montréal, au-
trefois de l’erth (Ont). Le mariage
aura lieu le lundi 4 octobre, en
l'église Ste-Marie. de Weiland.
(Ont.

Prochains mariages

T.e 9 octobre, & neuf heures, en
l'église Suint-Jean-Herchmans, se-
ta célébré le mariage de Mlle Geor-
gette Charbonneau, fille de M. cet
de Mme Joseph Charbonnean, avec
M Ernest De longchamp, fils de

M. et de Mme Léo De Fongehamp.
La bénédiction nuptiale leur sera
donnée par le R. I’, Ubald de Long-
champ, o.m.i. frère du marié.

T.0 mariage de Mile Rita Garean,
fille de M, Ralph-R. Galvau, dé
dé, et de Mme Gateau, qvec M. Io-

land Raymond, fils de M. ct de
Mme J.-Alphonse Raymond. de Ver-
dun. sera célébré dans l'intimité, le
same li 9 petobre, en l'église St-An-
tonin.

St-Martin-MacDonald
Mile Mary

  

Le mariage de
Toreux MacDonald, Olle do Dr He-
E. MaeDouald, décédé, et de Mme
MacDonald, de Montréal, avec M.

Livnet 31 Martin, fils de M, et de
Mme 8 Xt Martin, d'Offawa, a cu
lieu -unedj dernier, à huit heures,
en l'égtise St Antontn, de Mont-
réal. Le bénédiction nuptiale leur

fui donnée par le caplluine-s
Cameron MacDonald, DAC
de Ja martée, L'église était “déco

fée de glwieuls varies, Pendant ja

Messe, yn programme de chant

fut exécuté par Mile BR. Fagolin.
Mme MF, l'aradis touchait l'orgue,
Mile Zeph. MacDonald, soeur de
la mariée, était dame d'honneur
et M. René &t-Martin, frère du

 

 

 

  

  

  

   

   marié, gurçon d'honneur, tandis
Que MM. Arthur St-Martia ot

(Photos Garcia)

d'honneur portelt une robe de
chiffon bleu reins, aux Hines iden-
tiques A celle de la mariée. un
court voile bleu retenu par une
fantaisie de pluies roses et elle
tenait un bouquet composé de

roses roses et de souffle d'ange,
Mme MacDonald, wire de la mi-
rice, portait une robe de velours
chiffon noir avec accessoires noirs
et un bouquet de corsage compose
de glajenls orchidés, tandis que

Mme St-Martin. mère du marié.
portait une robe de crêpe blen-
marine aves accessoires assortis
et des glafeuls roses au corsage.

Après une réception chez la
mère de la marié, M. et Mme St-
Martin partirent en voyage. La
mariée portait alors un costume
de Rabardine beige, des fourrures
de kolinshy, un feutre et des ae-

   

 
  
Mme Beaucaire, ot le lieutenant RAYMOND DE
Mme Raymond Denis, de Notre-Dame-de-Grâce, dont les fiançailles

ent eu lieu récemment.

 
cessolres brun foncé et un bou-
quet de corsage composé de
glaleuls jaunes. A leur retour, M.
et Mme S8t-Martin résideront à
Ottawa. Parmiles invités venus de
l'extérieur, mentionnous: M. et
Mme S- St-Martin, M. René St-
Martin, Mlle L, St-Marltin, M. et
Mme Oscar Robitaille et Mile
Harriette Driscoll, tous d'Ottawa;
M. et Mme H. Sherwood, do
rownsburg; M. et Mme F. Dwyer

de Lachute, et M. Milton Ayers,
de Bloomfield, (N.J1.).

Au Sacré-Coeur

L'Association des anciennes élè-
ves du Sacré-Coeur dont Mme Hen-
ry Hamilton, O.B.E., et Mme C. J.
Doherty sont les présidentes hono-
vaires, organise une réunion pour

le dimanche 3 octobre à trois heu-
res, au Couvent de la rue Atwater.
Mmes Albert Dupuis et F. C. Routh,
les présidentes, recevront les invi-
técs, assistées des membres du co-
mité compasé de Mmes J, T. Ostell,
H. E. McKeen, J. A. A. Brodeur,
P’aul Casey, Jean Baudouin, de Mile
Adèle Eurne. de Mmes E. A. Ber-
trand, Grabam W. Coghlin, O.B.E.

B. G. Bourgeois, H. 8. Dolan, J.-
Alex, Brossard, N. G. Hampshire,
Jules Fournier, John G. Quinn, Jo-
seph Hurtubise, C. de Wolf Reid, de
Mile Suzanne Mathieu, de Mmes
James-T. Rogers, Jean Mignault,
Boisdoré Panet-Raymond, J. G. Tru-
denu, dr Mlk Sarah Tansey et de
Mme A. W. Young.

 

Partie de cartes

Au Couvont d'Hochelaga. sous la
présidence d'honneur de Mme Ray-
imond Allard, présidente de l'Ami-
cale du Couvent d'Hochelaga. il y

aura une purtie de cartes organisée
par les anciennes élèves, au profit
des missions et des enfants pauvres,
le mercred: 13 octubre, & deux heu-
ros et demie. Ins nnciennes élèves
¢t leurs amies sont invitées.

De passage

Le docteur et Mme J.-A, 3aint-
Denis sont rentrés en ville apres

avoir passé l'été à Saint-Hilaire,
 

Mnie André Delagrave, de Qué-
hec, pusse quelques jours à Mont-

réal chez son beau-frère et sa soeur
M. et Mme Harold Hannaford.

Le lieutenant-commandant et
Mme J. C. McBride sont retournés
à Ottawa, hier soir, après avoir fait|
un court séjour au Ritz-Carlton,

 

M. et Mie Gérard Gamache pas-

sent quelques jours à Québec et
dans les Laurentides.

 

Mille Alice Ogilvie passe un mois

à son chalet près de Saint-Faustin.
Mme Pierre Bachand est revenue

compen nm een

 

 

 

de Québec oir elle a fait un court

|

@——\—————0

séjour, Suggestions pour cadeaux,
—

Mme Léon-Mercier Gouin et sa
famille sont rentrées eu ville, après
avoir passé la saison estivale à la
Pointe-au-Pic,

—M. et Mme JH. Loranger sont
revenus de Préville, où ils ont pas

sé l'été.

Réceptions
Miles Antoinette Denis, Aline

Guimond et Irène Vanier donne-
ront un shower de verres, samedi,
à l'occasion du prochain mariage
de Mlle Marguerite Grou, de St-
Laurent, avec M. Charles Jalbert,
de Chicoutimi. Les invités seront:
Mmes C-E. Gohler, E. Benott, V.

Mathieu, Yvon Jasmin, Roger Bra-

zeau, Gaëtan Boulard, Léo Ladou-
ceur, LC. Méthot, Laurette Mar-
cotte, Guy Crevier. Jacques Pelle-

tier, Luclen Marcoux, M. Jetté. M.
Cusson, Georges Hurteau, Paul
Cadotte, Raymond Patenaude, Milea

Claire, Lucille, Gabrielle Jasmin.
Estelle Grou, Madeleine Boudrias,

Cécile Trépanier, Alison Ross, E.
Bulteau, Annette Fagnant, Gaéta-
ne Dion, Marie et Berthe Lam-
bert, Alice Martin, Marguerite
Taillcfer, Annette Blcau, Anna et

Adrienne Grou, Jacqueline Mon-
geau, Francoise Robillard, Jacque-
line Deslauriets, Thérèse Cadoret-
te, Monique Gascon, Marthe et Ma-

rie Letourneau. Yvette Tétresult,
Cécile Martin, Béatrice Hamel,
Yolande Fortier, Jeannine et Lu-
cile Morissette. Yvette et Madelei-
ne Cousineau, Françoise Parent.

Mlles Fleurctte Limoges et Fran-
coise Masson ont requ, de quatie

à sept, ces fours derniers, en l'hon-
neur de Mlle Pa-line Limoges dont
le mariage avec M. Gabriel Troie
aura lieu prochainement. Les in-
vités étaient : Mmes LI, Boisciair.

L. Verreault, L. Ferland, 8. Ver-
ret. A. Latour, Donald Fafard. E.
Limoges, Mlles Claire Dubols, Mu-
tiel Troie, Yvette Dufour, Simone

Lavigne, Cécile Dumoulin; Made-
lcine Lefebvre, Mariette Chabot.
Lucille Bisson, Mariette Comeau,

Lise Cusson, Carmen Brousseau.
Claire Carriére, M.-Marthe Ethier.

QUEBEC
Mme H-B. Thomas a requ a

l'heure du thé, a sa résidence, en
l'honneur de sa fille Marjorie, à
l'occasion de son prochain mariage,
Mme J-Ross Macleod et Mme H.-
C.<G. Mariotti présidaient la table
de thé,

 

Mme Réal Gagnon et son fils,
Jacques, sont partis pour Ottawa

où ila passeront quelque temps, les
invités de M. et de Mme G. Me-
Intyre.

 

M. et Mme Henrl Bray sont à
leur camp dans les Laurentides et
ont pour invités M. et Mme de
Gaspé Beaubien, de Montréal.

Mlle Louise Watters a donné un
shower de tasses en l'honneur de
Mile Pauline Fortin, à l'occasion

de son prochain maringe avec M.

Antoine Lambert.

Mlle Marcelle Giroux a reguinti-
mement, ces jours derniers, & I'heu-
re du thé, en l'honneur de Mlle
Marguerite Bédard, à l'occasion de
son mariage porchain.

 

M. et Mme Joseph Bellerive an-
noncent le mariage de leur fille

Fernande, avec M. Luclen Turgeon. !
tils de M. et de Mine Eutrope Tur-;
geon. La bénédiction nuptinle leu
sera donnée en l'alise de Lauzon, le

23 octobre a dix heures.

M. et Mme Edmond Banville, de
Lac-au-Saumon, annonrent le ma

riage de leur fille, Anita. avec M!
Lorenzo Pelletier, fils de M. et ei
Mme Ovlde Pelletier. de Vald'Or
Le mariage aura lieu à la mi-ecto-

bre en l'église £ te-Thérèse, d'Ar-

vida.

 

OTTAWA
Mine Cou Gibson fait un court

séjour à Toronto et Hamilton. |

Mme C. G. l'ower, qui à passé
quelques Jours à Ottawa, retour- |
nera à Saint-Pacdme, la semaine
prochaine,

M, Marold Fraser, M.P., de Prin-

 
PATRON No 180 — I n'est pas

trop tôt pour songer à l'époque
des fêtes, Vous désirez sans doute
offrir à vos amies des cadeaux at-
trayants et pratiques à la fois? Des
toiles brodé:s de vos mains seront
sûrement appréclées, Les illustra-
fions présentées lci vous donneront
de merveilleuses idées pour exécue
ter ce travail de fantaisie,

Le PATRON No 490 comprend
un dessin à déculquer de 18 mo
tif« mesurant 3 pouces par 6 pou
ces; des Illustrations des points,

Pour obtenir les patrons de la
“Patrie” envoyez la somme de 30
sous mentionnant très lisiblement
nom, adrsese, taille et No du pa-
tron désiré et adresser le tout à :
Bureau des Modes, “Ja Patrie”,
Montréal.

 

ce Albert, fait un séjour au Châ-
teau Laurier,

 

M. et Mme R. Y. Katon font re-
tournés à Toronto après un court
séjour au Château Laurier.

Soixante et dix têtes de bétail des
îles de la Frise envoyées au comité
agricole de la Croix-Rouge ont rap-
porté la somme de $84,000 lors
d'une vente à Reading, Angleterre.

 

    

  

   

 

Nouvelle
Crème désodorisante

ui enraye sans danger
a transpiration des

aisselles

 

 

1. Ne gite pas les robes où les che- meses d'hommes, Nitrite pas Ja    

  

   

 

  

   ment. Peut ‘employer
84 da barbe,

3, Fa:ive la transpiration peadant t à
3 ours, Proseat l'odeur.

4. Vanishing Cream propre, non grass
scuse, bianche ct pure

8. Remports le Sian d'approbation
de l'Amcuan Institute of Laundets
NK Net pay
aux Lisi,
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Ul qui souieve aesa

préjugés de race est
un traitre> wor. si

 

ENUE)
 

“La politique de la camisole de force, dit-il,
a toujours échoué”.
 

TORONTO, ler. — “Ce serait vous faire perdre |
votre temps que de vous parler de la nécessité impérieuse
de cimenterl'unité, Nous avons tous la conviction inébran-
lable que nous sommes au Canada pour y rester, pour y,
former une grande nation, et nous savons tous que, pour fl

cela, tous les Canadiens, de quelque origine qu'ils soient, |
doivent trouver plus qu'un “modus vivendi”: ils do
devenir véritablement des collaborateurs loyaux et sin-
cères”, déclarait, ce midi, l’hon. Valmore Bienvenue, mi-
nistre dans le cabinet Godbout, parlant devant le congrès
des clubs Rotary, à Toronto.

“C'est pourquoi, il faut que rat

confiance règne entre ‘es diverses
parties qui composent le Canada.

11 faut travailler à déru.iner les
préjugés qui nous fort tang de mal

et qui sont alimentés soit par des
irreepunsubles soit Di des anbu-

naitrez que, par nos protests
tions, nous ne nous attaguons

pas à de vains fantômes mais

à des dénigreurs qui ont trouvé
asile dans des revues et des
journaux trés répandus.
“Est-ce une race inférieure

Je.
“Il ne faut pas avoir peur Jde

qualifier de traitre celui qui
soulève deu préjugés Je Five.
Et quand celui-ci se rec
dans une classe qui + bénéf,
des avuntages d'une certame
culture, on peut dire de ‘ui qu’il

n’est pas un traitre Inconscient,
var il obéit non pus à UN vague

tastinet de chauvisme mais à
des intérêts matériels sordides,

ARRIVISTES

“Ces intéréts de l'arriviste p i-

tique, ils sont faciles a devi

quand on étudie l'histoire des
vers paitis nationalistes d'Éulope

qui préconisaient une politique ra-
ciste. Lu cuisse de ces mouvements
requit toujours une contribution se-

crête de la part d'industriels et de

cumimelçants qui se savent avan-

ce vaincus par le système de la li-

bre cuneutrence,
“Malheureusement, il est tel-

lement plus facile de «emer
des préjugés que de les déracs-
ner! le funatique qui s'est pie

nètré d'une erreur grossière «Oy
agrippe fuarouchement. C'e n’est

pas en lui parlant raison ei
le a counvaumieca, Car ve ne sl prs

ea qu'il a formé
son préjugé.

MISE EN GARDE

vous mettre en pude

tha.ns de vos compatri -

tes 1rascsbies qui for,nont des Ju

EoMents sur nis de fijon hat

Si une Voix disocrdante se ‘ait en-

    

ie

  

  

 

 

  

 

trodre parmi nous. sur Vi

de guerir, pair ex pie, - tout dr

guilé cr.taina Canadiens an la

  

mid inspitss sautent a des conc

sons gendoales et hurlent ques

avons tous une men
na.re ot feo las, que nous soute
un troupeau Aveug.e mené pat an
cicrge fasciste.

hez pourtant que la ma. rite

des hic ng frangius sont

Vs quand lis Vous volent p

pour le ruflet de leurs =ent
les paroles dona pang pies deg

ques pécheurs en eau truahie. t

se certaine, cette mental
pas celle de tout ie mond
tains Canadiens anginis,
me les Américains, ent unte

    

 

  

 

 

dance rexrettable a fare+

Néralisations dangereuses & notre

sujet.

NOTRE KACE

‘ous pousez vous plain tre
avec raison que Nous vous von-

naissons bien mal. Cela, je le

confesse, Mals n'en pourrio as.
pas dire autant de vous?

“C'e n'est pas sans un certain

sentiment de xêne que je me
vois forcé de citer ici une opi-

nion malheureusement assez

répandue sur le continent rt
d'après laquelle nous serlons

une race Inférleure et arriérée,
vouée à un esclavage lntellec-

tuel dégradant!
“Je sais bien qu'une (elle opl-

nion falé sourire tous les hom-
mes éclairée, mais vous recone

  

  

 

  

  

teurs conscients de l'atnite natena-|

 

| LA RELIGION

qui, au milieu des embûches et
den difficultés de toutes sortex,

a arraché ce pays à son ‘tat in-
culte et sauvage au prix de su-

crifices Inouin et d'héroismes
ignorés…®

DES INFERLECHS?

“Est-ce une race inférieure qui n

combattu désespérément quani ls
France cessa de lui envoyer des
secours. ?
“Estwe une race inférieure qui a

défendu Aprement ses jioertis, ses
droits, sa religion et ses plus no-
bles traditions.?

“Si c'est un signe d'infériorité

que d'avoir le sens de l'honneur au

 

"Si c'est un sixne d'infériorité
que d'avoir versé vaillamau-nt sen
sung dans plusieurs guerres uux

côtés des soldats anxlais….

“SA c'est être Infériette que de re-
pousser toute idée subversive qui
cherche a détruite l'étifice ‘ami-
ial.

"Si c'est étre inférieur que d'é.
tre un peuple poli, galant «t peut
être le pius hospitalier de la ter-

re.

CS c'est être inférieur que de
parler deux lancues a'ors que r«

tains autres se vantent de n'en sa-
voir qu'une… :
“Hi bien, tes mots alors perdent

tout leur srna pour”rmol, et je serai
toijours fier d'être quali
tel‘!

 

ce  
LA LANGUE ‘

Que la communauts de lan-

gue rende l'union plus facile, !
je n'en d'svonviens pas, Mais |
qu'elle <oût essentielle à celte
unlon, je ne peux pas l’udmet-
tre.

 

ne vous citeral pas
nple devenu cC'assique de

la Suisse et de la Belgique. Je
sous parlerai plutot d'un Etat
qui offre an des plus beaux

emples d'union patriotique
Qui re soient vus dans [Ilistoi-

re.
“Nous sommes là à nous de-

mander avec anxiété sl le fait
d'être deux races et de parle

d's iser,

    

   

 

composis de 60 groupes ethni.
langues ouques parant 140

dialectes?
“Pour édifier

y à que que chose
i la langue: c'est la volonté
l'homme.

   

That ee l'affinité religieuse qui a
soudé l'unité du peuple angina?
En France, le sentiment nationni
A toujours été extrêmement puis
sant. Ft pourtant, un trouve dans
ce pays les mêmes religions qu'au
Canada,
‘Presque tous Tes “‘anadiens

croient à ia naïlsrance, à la vie et à
la mort de Jésus. Îlg ne sauraient donc rester divisés s'ils se rappel-
lent qu'ils sont censés pratiquer la  

  
ay

ivent Au Forum. — Dick GARVER, céli-
{bre cowbuy d'Hollywood, qui jouera
(Im scène du désert tirée du film
| “The Covered Waggon”, lors des
représentations du “Wild West
Rodeo” qui est à l'affiche pour dix
Jours à compter de demain, c'est-à-

dire jusqu'au 11 Inclusivement,

 

raligion de l'amour et qu'ils ont le

devoir de mettre en pratique le
Sermon sur la Montagne.

“Suns nous cacher l'impur-
tance des objections que nous
“venons d'analyser, nous pou-
vous pivlendre honnétement
qu'sucane d'entre elles n'est
suffisante pour empêcher “unl-
té tant désirée de se produire
chez les Canadiens.

“Pour constituer une nation,
Hy a d'autres facteurs qui
entrent en seu et ceux-là —
nous pouvons le dire avec joie!
— ifs existent chez nous.

“Avoir un même programme
à réaliser dans l'accom;lisse-
ment de notre destinée .…
avoir un désie de survivance,
une vo'onté côsamune tendue
vers le progres et trempée dans

  
 

. ; l'amour de lu Pat . avoir
vi e @ 2pointd'orpriles Mrs RUE ion, mole pis emen.a le °F ‘ ble, comme en cette guerre...

repousser les armées de la I.olu- an à ; .
ton américaine voilih à son avis les choses qui

or - vréent la conwclence que ‘on
est une nation car celle-c} est
l'aboutissunt d'un passé d’ef-

forts, de sacrifices «t de dé-
vourment, ainsi que la volonté

chez des hommes de coeur de
faire valoir ensemble l'héritage
de leurs pères!

CAMISOLE DE FORCE

“Que noua ayons des aptitudes
diftérentes, jA chose est aussi heu-
reuse que le fait pour deux deri-
vains qui veulent collaborer d'avoir
des talents différents. Et n'oublions
pas que nous avons a écrire en-
semble de nouvelies et glnrieuses
pages de l'Histoire du Cana-la.

“Méfions-nous toujours de ceux

qui voudraient réaliser l'unité en
supprimant les caractéristiques na
tionales La route du progrès est
peut-être ardue, mais elle est suf
fisramment large pour que nous

puissions y marcher côte à côte!
“La politique de la camisole de

force a toujours échoué et cile à
mains de chance encore de réussit
chez un peuple épris de liberté.
Rappelons-nous enfin que nous
pouvons fraterniser et nous estt-

mer sans nous ressembler et que
nous p'AVoNs pas hesuin d'être qu-
menux pour être des fières!

L'AMITIE

“Vous savez tous combien Jes
umith\a formées au co'lége sont
durables et solides, Celles que
l'on forme plus tard ne sem-
bent jamais avoir le même
cachet. Eh bien!... 1: faut que
tous Jes petits Canadiens de
vlennent des amis dé collège et
que cette ntnitié set cimentée
aux sources de l'histoire,

“Rêve d'utopie, me  direz-
vous! ll me semble pourtant
qu'l ne peut en sortir que quel-
que chose de bon. Parfois, mê-
me, je mé sens optimiste au
point de Croire que, duns une
génération, le problème sera

résolu pour toujours, que le
mal sera extirpé à jamais et
que leu calomniateurs profes-
sionne)s seront ensulte forcés
de ne taire, même sang mesures

légales, quand leurs vociférn-
tions n'évellleront plus aucun
échn,
“Une telle politique éducati-

ve ne sauralt être adoptée

 

  

 

  

  

OTTAWA, 1 (P.C)— Le Conseil

national du travail vient d'accor-

der des augmentations de salaires

aux ouvriers préposés à la manu-

tention des marchandises dans di-

vers ports des Grands Lacs et de

l'est du Canada,

Environ 1,500 ouvriers bénéficie-
ront de ces améliorations, L'une de
ces décisions du Conseil national
concerne certains de ces ouvriers
employés par la Canada Steamship
Lines Ltd à Québec, Montréal, To-
ronto, Hamilton, Windsor, Point

Edward et Sarnia, Une autre s'ap-
plique aux employés du Canadien
National et du Pacifique Canadiep,
à Montréal et à St-Jean, N.-B, En-
fin, une troisième concerne les em-
ployés de l'Eastern Canada Steve-
doring Co, Ltd, à Halifax,
Les augmentations aont rétroac-

tives au 22 juin 1943, Tous les ou-
vriers sont membres de la Brother-
hood of Railway and Steamship
Clerks and Freight Handlers, affi-

liée à la FAT,
Le Conseil a admis que les €m-

ployés de la Canada Steamsip Li-
nes aux porte des Grands Lacs. qui
reçoivent 50 ou 52 sous de l'heure
pour le travail de jour ou de nuit,

! gagnent moins que lus ouvriers as-
signés à un travail! analogue à Mont-
résl, Ils gagneront dorénavant 55
sous le jour et 60 sous la nuit. Le
Conseil leur accorde aussi un bont

| de 9 sous de l'heure (au lieu de 6
. 1-2 sous) avec l'entente qu'il ne doit
pas excéder $4.25 par semaine, Les

f

 
 

L'lfalie recennue
comme u

 

1,500 débardeurs profitent

d’augmentations de salaires
 -

autres salaires plus élevés sont aus
sl rajustés en conséquence,
Les employés du C.NK, et du

C.P.R. à Montréal et à St-Jran re-
cevront dorénavant 57 sous de l'ieue
re (taux de base), I! maintient auxe
si la pratique en vogueur à Mont-
réa] de payer cinq sous de plus de
l'heure pour le travail de nuit.

ASSEMBLEFS

La Fraternité canadienne
charpentiers-menuisiens tiendra
réunion ce soir, à 197 ouest, rue *
Catherine, aous la présidence de M,
Achille Dubeau,

“ 3% %
Les membres de "Association nue

tionale des hriqueteurs et maçons
son tconvoqués & l'assemblée qui
aura lieu, ce auir, à 1231 est, ru- de
Montigny, sous la présidence de M,

Pomerieau,

des
°

  

+ »

M. J.-E, Lamoureux, agent d «fe
fuires, demande aux membres de
l'Association des piâtriers et cimene
tiers d'assister à l'assemblée qui a
lieu ce soir, au No 1231 est. vue
de Montigny,

% * #*

L'assemblée regullére des tome
hres de l'Association des pusenis
de marbre, de tuile et de terrazzo
aura lieu, c« soir, au No 68K5 rue

Alma,
==

L'Union nationale des ingénieurs

opérateurs du Canasa, tiendra une
Assemblée, vendredi le ler octobre.
à la salle 1% Monument Nations!
1182 &t-faurent

 
 

ne Alliée

tront probablement le gouvernement du maréchal Bado-
VASHINGTON,1er. (P.A.) — Les Alliés reconnai-

| glio etle roi Victor-Emmanuel, et lanceront une campagne
| pour rallier le peupleitalien contre la république fasciste de
| Mussolini.

ment duns toutes les
IF faut tout d'abord

faire une propagande très in
tense qui s'udresserait à ce
qu'il y a de plus noble dans

l'homme, Coit vous dire que je
Me connaîtrals pus de me
leurs apôtres de cette idée que

mbres des C:ubs Rotary.

x qui espérent vole dis-
paraitre du jour au lendemain

préjugés des fanntiques
unnés d'avance au

désapointement, mais ceux qui
travaillent ‘es yeux very l'ave-

  

  

  

  

mir verront certainement les
fruits de leur patriotique la
beue!”

Les Anglais catholiques
lancent leur campagne

Lau Fédération de chazité de
catholiques de lnnkue anglaise à
tenu birr une assemblée de rutlre
ment à l'hôtel Windsor, Monire
pour lancer #4 catupagne nine ie

de souscription. +

Mur LP. Whalen, évèque :
Haire de Montréal, à prouvre

discoturs principal de la soiré
a invité les catholiques à donn
effet aux stipulations de la charts

de l'Atlantique et À libérer leur
coréligionnaires affligés de mas
din et de pauvreté, de l'esclavag
de Ja faim et tu manque do tear,

Le br L. 1, Nelligan. préstden-
de la Fédération a introduit
président de la campagne, M
Willlam C. Wait Celui-el a dé.
claré que l'objectif était de $233,-
450, aoît une augmentation de
20% sur le montant de lan der.

   

   

 

 nier, le serait une faillite de ne
pas atteindre ect objectif * a til

% C'est re qu'decnte Un fonc on-

naire tien au courant de a stirs

tion en (Italie, et il ajoute que le

Renétal Dwight DD, Eisenhower ost
déja eh nezociations avec le oe le

vernement Hado: ACcepte tome

co-belluetant, avec l'approbation
des gouvernements biitunnogs
am“ricauin et - ue
Test vrai que les soldats snert

_ CAIRS et britanniques ne volent ,
pre d'un bon ool la determine
du gouvernement Ba loglio de

pe AUX Nations unies Comite nl-

WE, dit ev parte-pare et que ies
représentants de l'AMGen acuivant

dans be sud de Pitaire pout p
la direction dn gonctnennn
Haire du qras, ont
Voir les Ftaitens ex

leivat, et que Vun de ces ope ane
faits a omeme demussionne san al
(at éuident que je gonvermement

sha loi) A Jout frane jeu aver en
Allies, ot de plus 1 faut absolument
rmpeches les Maliens d° se ry er
autour du pouscrnement de Mus-

SOUNI, ce qui ne pourrait manquer
de se produire
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SUN Louse thc nt

angio américain eut impose aux
Italiens,
De plus on fait tenveiquer que

(malcre ses faiblesses et sex couts
le roi Vietor Emmanuel reprs so nte
ereote a inadson de Revo que sy m=
hulise les traditions Whales or des
Mocratiques,
RT") le comte  Sfoizam,

chef antifascitée, n obtenu la pure
mission de Washington de retours
ner en italic pour y combnttre pour
les ideals demacratimes,
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dit, une faillite à
fant pus penser

Ont anssi adressé Ia parole: le
Heutenant-colonel Thos, Guerin,
OBE. député provincial, MM,
Ed, H. Shaw, W. H, Wilson et ie
colonel D, 11, Mebougall,

taquelre ii ne 
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Male
nls

Probabirnent un

péter, siiemand…
sou a
8 esicution par
mud-mêmes

—
Toutes toc rennes
se dirigeant vert
un front complet
doivent passer

doseus,

 

  

 

  
  

 

Une tâche impossible.

De mème
que tout

leur maié-
Het! Ft voila
que j'ai dé-

uit re punt.
de w'em puis
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CHRONIQUE HatessedeMmeRoosevel Lettre de Son Exc. Mgr Charbonneau |Cours de l’Institut

MILITAIRE

OTTAWA, ler, (D.N.C.)— La ma-

rine, l'armée et l'aviation feront à

l'avenir leur recrutement sur une

base coopérative, déclarent les ho-

norables J. L. Kalston, ministre de

la Défense Nationale; C. G. Power,

ministre pour l'Air, et Angus L

MacDonald, ministre de la Marine.

Ii reste encore à mettre nu point

tes détails de :a participation de la

marine. Les officiers-recruteurs de

l’armée et de l'aviation ont siégé

cette semaine a Ottawa, mais la

réunion annuelle des recruteurs de

la marine n'a pas coincidé avec les

séances des autres services.

Les tecruteurs de j'armée et de

l'aviation ont siégé séparément au

début de la semaine. Mardi aoir,

ils me réunirent à un diner au mess

des officiers de l'héroport de Mo:k-

cliffe et poursuivirent leurs délibé-

rations ensemble arrétant les dé-

taila techniques découlant de cet

accord. Aux agapes de mardi soir,

MM. Ralston et Power insistérent

sur le fait que cette entente est un]

effort sincère nfin d'en arriver à la

plua entière collaboration entre les

services,

Tout homme apte à servir com-

me membre du personnel navigant

de l'aviation aura l'avantage de

s'enrôler comme tel, mais celui qui

n'en aura pas les aptitudes, faute

de spécialisation, pourra s'enrôler

dans l'armée pour service outre;

mer.

De même, un candidat apte A
Acrvir dans l'armée outre-mer ou;
possedant les qua:ités requises d'un

apéciatiste pour équipage d'avion
poutra s'enroler dans le Corps

d'aviation royal canadien comme

membre di personnel non-navigant.

Le personne) navigant comprend

tous les hommes participant à in!
navigation aérienne, tels que pilo-
tes, observateurs, cononniers, navi-

gateurs, ete. de fait, tous ceux qu:

de par leurs fonctions sont appelés

& naviguer dans les airs, Les au-

tres sont classés par l'aviation com-
me personnel non-navigant ou per-

sonnel de terre,
Grace aux nouveiles dispositions

fes rentres de recrutement de l'ur-
mee ot de Invintion pourront falee
un érhange équitable des aspirants
Au entre”, un officier-vecruteur

du corps d'aviation royal canadien!
pourra interviewer tefis les volon-

taires de service général foutre-

merv etes recrues de ja loi de mo-
hilisation des ressources nationales
tdéfense territortiPe, dont l'âge et
la compétense justifient leur envoi

outre-mer pour les verser éventuel

lement au personnel navigant, St

Taspirant désire s'enrôler dans le

personnel navigant du ©. A. RC

et est jugé noceptable, mais qu'il
préfère servir dans l'arntée, il re-
tournera à l'armée nfin d'être nf-
feeté au service pour lequel if ma-
nifeste les moil'eures aptitudes

Les recrues de J'arimée, inaptes
au service outre-mer, passeront nus

devant l'officier -reeruteur du

CA RC. qui leur necordera une
entrevue afin de déterminer si elles
pruvent passer au personnel non-

navigant de l'aviation, dont lea exi-

gencen physiques ne sont pas aussi

rigonrenses que dans l'armée. Par

exemple, un individu aux pleds

   

   

  

 

   

 

 piats, inspte pour l'armée, pourra

rendre de précieux services À l'a- 

souse du générat MacArthur

vient d'arrhber d'Australie aux

Etats-Unis, C'est elle qui fut l'hô-

tense de Mme Roosevelt quand el-

te visita l'Australie comme invitée

de la Croix-Rouge,

—_
—

ea

re
r

viation que ce soit duns le person-

nel navigant ou l'autre.

C'est ainsi que des hommes, qui

pourraient être réformés de l’ar-

mée selon le récent décret de la

réorganisation de l'armée territo-

riale au Canada, auront la chance

d'offrir leurs services à l'aviation

Des recruteurs de l'aviation se trou-

veront donc aux centres d'accueil

de l'armée afin de renseigner les

suldats affe ties par le récent dé-

cret.

 

  

Des recruteurs de l'armée seront|

de même envoyés dana les centres

de recrutement du CA. R. ©. afin

de pouvoir interroger tous les can-

didats qui ne possèdent pas les ap-

titudes exigées du personnel navi-

gant.

Les unités mobiles parcourant les

enmpagnes feront dorénavant

appel général aux jeunes gens pour

“g'enidler dans ié8 services rembat-

tants”,
Grâce A ia nouvelle entente on

facilitera le pnesage des militaires

de l'armée aux personnels navi-

gants de l'aviation et des membres

de l'aviation aux unités de l'armée

pour service putre-mer pourront de-

mander à passer au personnel non-

navigant de l'aviation.
De cette façon, on espère em-

ployer le mleux possible les Cana-

diens aptea au service qui font ac-

tuellement partie de nos forces ar-
mies ou qui s'y enrôieront À l'ave-

nir.

   

Pour avoir de belles
plantes de maison

C'est jeudi soie prochain, 7 oe-
tobre, que débutera au Jardin bo-

tanique la aérie de six cours sur
In culture des planted de maison,
les autres cours seront donnés
nux dates nuivantez: 14, 19, 21, 26

et 28 octobre 1943. On peut a'ins-
erire moychnant $2, pour toute la
série: mais, al on le préfère, on
peut paver SA35 chaque Pois,

de 10 souspour
n- -—-. — — —--

Blen chers confrères,

toutes nos paroisee-#.

Nous tenons aujourd hui

ques, à leur développement

Je vous prie donc,

collaboration à notre Société

famille.

pe. à

votre église, avant In messe,

et les enverra chercher ensuite.

ocuvre.

=* ¥

Le dix sous que vous donnerez

de générosité et de dévouement à

  cing mille envete
 

enfance abandonnée, Le spectre de

tège de maladies et de

wace de la malnutrition,

Jour de prières
pour la Hollande

Dimanche, le 3 octobre sera ub

jour de prières observé par les

catholiques de Hollande pour im-

plorer une fin juste et victoriese

de leurs malheurs. Ce jour de priè-

res sera aussi observé par les et

tholiques britanniques par tout le

Royaume-Uni. Depuis trés  long-

temps on célèbre le 8 octobre, vn

Hollande, comme anniversaire Jde

 

Jla fin du sièxe de Leyden en 1574.

durant la guerre de 50 ans contre

l'Espagne, Lorsque, vers la fin de

juillet de la méme année, apros

deux mois de siège, vn songeait à

percer les digues des rivières pour

chasser les Espagnols, les châte-

lains habitant en dehors de la ville,

dans la région qui devait être fnon-

dée s'objectèrent à l'inondation eu

sol en plein été. Mais le prince

d'Orange répondit: “Mieux vaut sol

noyé que sol perdu” et les diguss

furent percées, Cependant, à cause

d'un vent non favorable qui srm-

biait ne jamaie changer, l'eau s'ét-- 
va si lentement que les F«pagnole

 

La Société d'Adoption et de Protection

en ce moment “La Semaine du 10 nous”

enfants abandonnés. Ces petits nous viennent

de tout l’ouest

à mieux pourvoir à leurs hexoins physl-

mental, pour ne confier à nos familles

ndoptives que des enfants qui soient tout à fait normaux.

chers confrères, d'apporter votre généreuse

Vous feriez distribuer ces enveloppes

pour les faire recueille après.

M.l'abbé Léandre Lacombe vous fera parvenir ces enveloppes

 

détresses physiques et mentales.

le scorbut par exemple, s'éloignera de nos

enfants quand on pourra leur fournir Iles aliments

lait, oeufs et fruits, [s« comptent sur vous.

enfaveur de la campagne d’un million

la Société d’Adoption
 

 

de l'Enfance organise

en faveur des petits
de partout, de

de la province de Québec.

d'Adoption qui organise en ce

moment “Lu Nemaine du 10 sous” en faveur de nos enfants sans

Nous tenons à ce que vous permettiez une quête sous envelop-

toutes lex messes, dimanche prochain, le 3 ortobre.
dans chaque banc de

On sollicite “10 sous” par personne, Je crois bien qu'un petit

mot de vous au prône des messes de dimanche ferait mieux

comprendre à nos fidèles, la beauté et l'importance de notre

Votre tout dévoué en NK,

3Foueph CHAHBONNEAU,
archevêque de Montréal.

+» * *

La campagne du 10 sous

commencera demain
pour l'oeuvre de l'enfance abandon-

née possède une propriété additive. Avec celui de vos concitoyens, il

roulers allègrement dans les coffres épuisés de la Société a" Adoption et

formura la jotic somme de cent mille dollars...

La campagne n'est pas officiellement ouverte et déjà des merveilles
use ont été rapportées: Mtre

  

Charles Coderre, secrétaire du Barreau, Conseiller du Rol, a placé vingt-

pes of il en demanded'autres. Des compagnies comme

ngincering Products Co, non contentes d'encourager leurs employés

À la générosité, prennent soin de 1500 enveloppes .. L'espace manque

dans cet entrefilet pour citer d'autres faits,

Kesterez-vous en arrière? Votre dix sous est attendu.

tora dans la caisse de l'Oeuvre, il annoncers une ère nouvelle pour neutre
Lorsqu'il tin-

la famine s'éloignera avec son cor-
La terrible me- 

essaires: beurre,
 

! n'en furent nullement Incommuodés.

Les provisions de vivres a l'in!

ricur des mürs de la ville «'é

sérant et l'on dut se nourvir de rats

et de Fherbe des pores. En plus

la ville fut frappée d'une épidénte

de peste. Mais le ler octobre, alo:s

que Leyden était sur le point de

sé rendre, le vent changea du jour

Lau lendemain, l'eau monta, des mil-

‘Mers d'Espagnols furent noyés et

le reste de l'armée uss'écreante re-

traita en toute hâte. Le 3 octobre,

des patriotes naviguant sur des cha-

lands entrérent dans la ville appr

tant des vivres À la population nf-
famée de Leyden. Cet événement

: marqua le début d'une tournure
heureuse pour la Hollande, et jus-

qu'à l'invasion allemande, les pa-
triotes Hollandais célébraient le 3
octubre en mangeant des harenzs

et un ragout de viande et de carot-

tes, première nourriture apportée à
la population libérée de Leyden.

   

   

La plupart des mots du vocabu-"
laire chinois ont de différentes signi-
fications selon la tonalité de la voix
quand on les prononce.

 

pédagogique Saint-Georges

C'est demain samedi que recommencest

à l'université de Montréal les cours de

l'institut pédagogique St-Georges. Le pre-

mier cours zura feu à la salle 225.

C: avec ce Cours COMEMENCera UN BOUVea

cycle de quatre années d'études. Voici le

progamme :
Le samedi,

l'aile "C”.
8 h. 30. peychologie différentielle. par

le Frère Grégoire, F.E.C.: 9 h. 30, pay-

chologie expérimentale (théorie), par le

Frère Luc, F.EC.: 10 h 30, didactic

que expérimentale, par le Frère Georges

Lamb. C.5.V.; 11 h, 30 psychologie ra-

honnelle, par le R. P. Gérard Petit. c.

SC: 2 h. 40, laboratoire de psychologie

expérimentale (tremtes heures de travaux

pratiques) par le Frère Luc, FEC.
Le vendredi soir, au MontSaint-Louis

(Ces cours commenceront le 8 octobre).

7 h. 30. psychologie industrielle, par le

Frère Dominique, F.E.C.; 8 bh. 30, lio-

logie humaine, par le Frere Alexandre, F,

E.C. (A partir du Île cours cette leçom

commencra à 7 h. 10.)

COURS DE PEDIATRIE

Sous la direction du De Paul Letondal,

professeur agrégé de médecine des enfants
à l'Univernté de Montréal et pédaire

consuliant à l'hôpital Général de Verdun,
un cours d'enseignement libre de la pecha-
trie aura heu du 4 au Ÿ octobre prochain.
Ce cours portera, celle année, sur la pa-
thologie respiratoire du nourrisson.

Il sera demné à l'hôpital Général de
Verdun par les profesceurs agrégés. Pm-
hppe l’anneton et Armand Frappier. ane
s que par les docteuts Danie Longpré,
Albert Guilbault, Henri Chaebonneau, Ale
bert Juwras, J.-P. Bombardier. G.-E,
Pouliot, D. Leonard, V. Latraverse, Czeore
ges De-haies, Marcel Verschelden, Creur=
pes Manseau. J.-L. Plon, Gérard Case
grain, Norbert Vezina et L.-J. Gauthier,
De plus, | vy aura des lecons cluiqurs

tous les mm à l'hôpital Général de
Verdun, à Vhépital Saimt-Lue, à l'Hôpte
tal du Sacré-Loeur ou a l'hômtal Fas-
teur.

À MeCILL
Pluseurs Canadiens français figarent

parmles 75 cand.dats heureux dont l'unie
versité McGill vient de faire connaitre
les nome. ll y a entre autre Roland Bee
chard. de la Saskal hewan, et Paul Ré-
millard, de Hull. Ces étudiznts recevront
leur dplome à la cérémonie de collation
Jes grades (session d'automne) qui aura
lieu mercredi prochain.

; D'aurte part. le pracipal de l'univere
té, M. F.-Cynl James a annonce a la

vite d'une réunion de la Commission des
ctudes que McGill instituerait en janvier
prochain des examens dans toutes les bran-
ches. Ces examens auront lieu dans le
but de choisi elrs étud: ets capables dt
continuer leurs ctudes et dont la capa té
moyenne sera wifliranle pour augurer de
leve part un succes de fin d'année.

Les élèves qui ne réussitent pas
examens seront rapportés au bureau
lectif national.

Feu M. Henri Laniel
Lae funéraillss de M. Henri Te

niel, décédé à l'hôpital Homéo ha
thique, à l'âge de 48 ans, autont
eu demain matin, A neuf henres,
en l'égitse Notre-Dame-de-Grice,

Résfdent bien connu de Weste
mount, M. Lande] était pronriétaie

re de Tanie! Meat Market. T1 évone
sa Me Minnie Pattison, 11 y nu 21
ans À Montréal. Quife son épouse,
qui demeure à 3482, Avenue (te
ford, {} lataxe dans le deufl un fils,
Fimo et une fille Jacqueline
L'inhumation se fera au e!metière
de la Côte-des-Neiges,

  

à l'Université, selle 225 de
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POSTE FRANCAIS QUE VUE MONDE ÉCOUTE
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em— a> 11 bh. 30 —Orchestre. csr CBM uv ." » AUJOURD HUI 12h, 66—N uve.lss — we Wi CHLP samedi 2 octobreHLP vendredi ler octobre CXAO 12h. 06—Fin

des

émissions, WIS mer) — hg Wh)

|

3D met088 41e .———-— crcor 3 k. 0 —Orchestre, . 06— . LA 'ATRIE®(éLO.T mbteuss — (T30 Ait.) . D mine musical, 12 :LA “PATRIE" (499.7 mires) — (009 GN.)

|

Th. 15—Cnansonneties, 2h. 15—Program 1013 ea) — (1496 kB.)2h. es prreme o romance. CFCX 2h. 30 —Music Hali, 2h. 30-—Intermédo, " Ouverture,. - 11, Sh 15—Un peu de tout. - x à tals du MB. _ 3
(281.3 metres) (1490 Ail) 2h. 30-- Radio Concert CKAC

|

‘49-30 mètres) C0004 KM.)

|

3.06 Musique de chambre. zh a Heat4 Amerique tormaiiens,1 * J ON icaie

|

2h.0 "Vick Byron. 3h. 30— Nouvelles. a - rs 9 h. 30—Le train du sire,
001 hours précise. 06--Nouvelles et musicale, . 3h15 ‘Pepper Young's Fa-2 —drehrsire de concert Fred Strank, 15—Jue & Ethel Turn sn seine Mrmery Chet, Ih Leschels-d oeuvre de . mh Sketch sh %—Lhur precise. ; « :1 'artétéa — Uni Advertisers A0—Jo y 38—They Te a 1alque, > a on 9h. OU—Les quleles du matin. Lienersi a (rite Pa ren” Valley U.BA. 2h 45- Studio. 48.38 Recital de chant. 3h. 45-Right to Happiness. Trvaneent Coye Pebroy Somme " 3h. 86 Hit Parade. 5h. 66 --L'hsure du thé. 4h.00 label McEwan, chanranloiRd ve a (ea st CRAC| 3h. 03 -Juhn Harcourt, SM 18—Nouvelles et commen tous Hi3 Edwin la Marr Nuvachord, tes at CKAC a A - çin delltoute de InSymphonie, ' Shansonn . 3h 30--Rwecthearts of thy taires. 4h n de nouvelles. -4h. 00—The Facort & Belly, tn. 25—Nouvelies, ’ Air, Eh 36—La fée des fleurs. 4h, 1x—C'anserte.

46. 26—L'oachestre Jimmy Walsh, 4h 5e—Pour vous mesdaraes

|

3h. pod Tet Matone. H a psDeux tisques in Jo - Recital. bon Samat ;. 45—Chansu françaises. i de mer.| 4h ue Frolis. ul —- > :AE SC ES $ aLeveuxdp de mer he rs. ne News soir. Bketen.. (2-0, Vallières.

|

5h. Usbarre et Pierrette, 4h. 45- Women‘s Page of the! 4h. té--Chronique militaire, Sh.15--Rtoinances, … _jion net arse (oeneral; 5h. 30—La Five Principaie. | 00 Ale. u Ha 18—tsdio-jouraut 5h. 30- ier tha. wil anting iret(United Advertisers . deleine et Pierre. h, on Harrigan. . ntre les lignes: — ne 1 L1 n, OU—bbotis wood Anrress LegionHS tn ae rarmille 50 18-Dick Tracy. Causerie de Jean-Louty| 5h. lecho de l'audi- pans.
Sh. 13—Quelies nouvelles? 8h. 30—M'aque de ‘lanse, Gagnon. or .

|

(115—Avsuciation Cansdieune-frauçaised morts Broad.

|

8130 —L@ prosräinine familial FR48 Tes Time Revue, |i & Métesies du solr. 6h. 80 Shrontave aur tes pro. drs wy eugics., -Bh. 38-Radin special (General Beoad-

|

EN, 40—La pière du jour -00-- Un homme ct gon i, Von, 30—L'orchestre Aaron Gonsales,rasting Co.) 6h. 45—Les nouvelies de chez-| 4h, péché“ Sh. 10 Chromgie mit Ul

he

$3—0e quart dheirs “Clenonde’,8 h. 00—ltadin-Jooranl (Commasndite par vous. oh, Th. 18—""La vie commence ‘ Radio-jonrnal. 12h U1 here feminine.Veoples Credit Jewellers), Th. 80 ir forum des sports. demain’. 1h. 60—ftadio-Jonroal (Dominion Preserean. 15—Méti-Mélo, Th 10 Orzinatités 6h50806.ten chanseuses 7h. 30— Nouvelles de Ia BBC avetes de ‘a HBC. ving, 23—Kudio-Buseball. 3h 18 Moi J'ai dit gut 435 Studio Tu. 43--La Flancée du Com- 2 , ’ eminine." 10—1.here precise, 7h et Birnadé. Ta 00—Dance Music. do. (Sketch). Wh 09-—"Novaleaque‘ (Vane

|

| Wh. 03—L heures be en0h, 30—Musique sor demands (Commins. z4 arent chante 7h M! n pe AAbner, Th, 35 Lom bation royale ca- the Sn. A .dite par la Deniny, Ah, 00 Onpae pu'aire. Th vile Troy. na-lienne. . opie = " ail et‘name es. hw, tive Boman écono-| 3h48 Me Battle. planiste.

|

Ah. 80- Chants d'amour, Th. 48 Comm naires. i 30—lenry mat esmuque Ah 00—Jest We Forget, Rh 33 Concert: — Relais de] Bb 88—Le defile de la vn- in Veet the Bands
«Royal Brend-| 4h 20 Radio-Folies, Rh, to} P. War Analysis. T. Foo ' an 30 tore. mila rer arenaHh. B85 Résumé des voavel'ss.

|
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  Le 1% pr'obre, le conférencier =
ta presente par Me Antomo ler
rauit, et il sera Tremerce pane
chanoine Lionel Groutx

 

Pour tous Genseinnements, was
dresser aux Bureaux de d'Action
Nationale, € Est, rue Notre-Dame,
Montival,

poste CHLP
8.25— 8,36 a.m
9.30— 9.45 am.
1.00— 1.05 p.m.   
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nes de papier à journal aux Etatsa Gauche sont des widats britanniques occupant une position dans un fossé, Unis chaque mois.
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Au Monument |

“Tessa” jouée
par l'Equipe

Hier soir, au Monument Nu-

tienal, à éle créer “Ursa ou “LA

Nymphe au Coeur Fidèle” par la
troup “L'Equipe”, sous la direc-
tion de Pierre Dagenuis, “Tessa”,
¢'vat l'histoire de deux femnies qui

siment le mime homme, d'un hom-

me qui n'en A jamais aimé rerlle-
ment qu'une (Tessa), et qui épou-
av jurtement celle qu'il n'aime pas
Quaml il xe rend compte de son er-

rear, il s'enfuit avre Tée:sa le solr
dr son promler concett. Mus Ja

jeune fille est une cardinque; elle
mourt dans une vicitle chambre

daubirge en Belgique. Le rôle de
‘Ivan avait été confié à MHe Jant-
ne Eutto, une exqu'ze petite comé-

sienne. Elle a fait, hier, son meil-
leur role jusgqu'a date, et on pent
pLeire à cette toute june artiste

une heureuse enrrière. Sa person
nifi-o>Hon de Tessa ne laissait
à désirer: peut-&.re seulement
et, lle un peu {rop enfantine ..
Ia Teasa de Joan Fontaine a l'é-
«run avait quelque chose de plus

“nymphe”, de plug fenime, de plo-
harmonicusement doux. Cela n'es.

un reproche à Mlle Sutto; le
ment qu'elle a donné a sen

sonnage tait peut-être pias

  

 

 

  

  
|
tousaani que celui de Mlle Fontai-
ne, Le héèroë de histoire, Lewis
Matt, t
r

pour la circonstance

Gury. M, Guey 2 fait ses preu-
bin

  

V5 au théâtre et 1 a
ter ty son intecprétaton, Seule

ment, U n'aurai par dû chins
ter Antoinette iroux a fha-
Hiude de la scène; ile sait
donner à sa Voix lés intonations
auf cer vnnent, Ses gestrs ct son

 

  

 

  

 

    

  
  

whore de gteuvent Cependant
dans le 4e tableau, On pourra!
pruw-étre lui reprocher certains
oats de voix. D'après le texte
Nine Dodd est censée être une
tone heane ét généreuse, aves
uns mairize evtrsordins.re d'elle-
naar Jy a dans cette seine de
Ia être qui va um peu trop loin.
seauie-st- Munies Guilbeault
ff" yne bonne pote Pautina &:
x eg enjonre, Yvette Brn-

d''mour était bien pontilie, Nin
Durand, anne Dor nn Humid

te Oùgny, (hsele Sehnndt, I,
“nee et Denise s*iterrr mér-

miss leur part de fête
best Gadonas, Roger Gar-

ceu, Not Gaur:n, Poland Ch

nuit deantone Masson, Bruno

I s et Clirard BReithouun-

 

étant trés convenables dans leur:
foires pu. sifs. M faut ggnaler

i l'escellent travail de M

Verre Durand, La musique état
de Laurent Joloin, les décors.
gros Jean Choquet.

Compe derniere
conviendrait peut-être
aq.ette pièce en 3 netes 6 tie

hlaux est extrémenment difficile à
senter et à jouer, is on u
confiance à M re Dnge
même xi] se présentait cette

ci non plus comme acteur de

fulent mais comme metteur en scé-

ne, L'Equipe qu'il a fondée et dont
il conserve ln direction est un
trotpe professionnelle et, partant,
c'est sur ce plan qu'on doit juger
tou'rs ars manifestat.ons, Lors de
“Altitude 3200", son premier spec
tacle, la plupart des interprètes
counaisgaient la pièce, La diffieul-
te élait beaucoup plus grande avec
ST san’ gui était 1ei une création
et qui était encore une fois tic.

  

  

remarque, it

 

J

 

   

difficile à présenter «t à jouer. Le.
Plus heay compliment qu'on puisse

faite à M. D'agenais c'est la frai-
choeur, le naturel et la spontanèté

de ses artistes, qualités que n'ont
pur toujours les professionnels.

On présentera encore ce s0iF, fre

medi et dimanche solr “i'rsan il

Y una mntindes samedioet diman-

che.

 

  

Le premier compositeur polonais
eonnu fut Jan Kemp Lodz qui mou-

rl ro 1346.

 

sur

 

}de Sunte-Fidwid
pron. ï

d'ajouter :

 

Les Amis

de l'Art

L'Association désire informer
lous les jeunes que leur enite de

membre de l'an dernier n'est plus
valable depuis le ler octobre. Par
conséquent, toug sent priés de s’en-

registrer e plus tôt possible,

Las sLits peavent dis nude

tenant profiter des avantages su

vunits.
samedi 2 octobre à l'Ermitage,

Les Compagnons de St-Laurent
présentent “Vie Profunde de Saint-

François" de Ghéon. Billets à prix

réduitg aur présentation de la carte

d'td ntite au controle.

    

 

Sam di et dimanche. 2 «t 3 ve-

tobre, les membnez sont zracieu-

sement invités à visiter l'exposi-
tion mexicaine en cours à la Gal-

lerie des Arts, rue Sherbrooke

teat,

Jeudi 7 octobre, au Monument
Nat!ocal, Les Variêt Lyriques
offrent des billets à prix reduils

pour leur s; ctacle “Chauve-Sou-

ris’ de Johann Strauss,
Samedi 9 octobre et Jundi 11 oe-

tobte, en inatinée, "Rodéo” présen-
té au Forum. Billets à prix réduits
en vente au hurenu de l'Associa-
tion seuietnent,

Congrès général de I'U.C.C.
les 20 et 21

L'Umon Catholique des Cuitivn
teurs tiendra son congtés gontrai

à Montreal les 20 et ZI Octunie.
Depuis le trois de Juillet, une ving-
taine de conztés regionaux ont cu
lieu dang tous les districts ogrico-

leg de la province et l'on y a dvsi-]
gné des délégués au congrès géné-

tal
Au Se-rétatiat général Jde l'U-

nion, 515, avenue Vixer, Montrs al.

l'on prend les dispositions pour re-

cevoir au mons cing cents nélé-
gues; mais il est possible <jue .as-

vistunce à In seance d'ouve.ture at-
tagne les mille personnes, Les ae

tibérat.ons auront lieu à 4 aille de
| Axsistan-e publique ot porteront

ltude de que'qu's pruilèmes|

agricole te postée générale ainsi.

que sur an € Hain nonbre de pre-

blèmes naricoies.
sévnces d'études sczont sous

ence de MOANA Mop,
mtd de Teme

de Trion.
=e-

 

  

 

    

  

apr

 

président génerat
Les prinoeaux ce nfarenciers
tent M. laché Léon Brute, pimn-
“pal le l'Ecole normale de sirte-
Hose-du-Dégelis, M. Roland Lespo-

rance, B® A, fonctionnnires du
ministère d'Agiicultare de Que we,
at M. LR, Pelletier, BRA, rigis-

seur de Ia ferme expérimentales de

“ainte-Anne-de-la-d'ocatière.

 

 

L'exportation des lapins est main-
tenant proiubée en Irlande.

. * =

Neltovez le réservoir
à eau chaude

B   
Prence un grand sola de votre ré
avrvOIr à can chuude. Au nos-n du

roblnet de purge enlevez très seu-
vent toutes suletés qui se sont
nvcutmeées, » eau Hmpide exige

moins de combustible,

 

 

VENDREDI fer OCTOBRE

 

Vous cherchez un emplo
DIATEMENT de 1350 lave

 

   

sotent, les conditions de trav:
solde de métier est ajoutée à Lu:   

 

1943

... La Marine canadienne a besoin IMME-

nes, Ritesurez-vous,

laver sur la planche et de brasser le moulin, comme au temps de

grand'mére. Les buanderies de la Marine sont les plus modernes qui

1 sont on ne peut plus fac
paye régulière des Wre

les lavages”. La limite d'âge est de 18 ans. Les jeunes Milles of tem-

mes mariées sans enfants sont éligibles,

il ne s'agit pus de

Îles et une
s qui * font

 

  

 

 

fécent reportage

filmé en français

A paitir d'aujourd'hui, dans ies
théâtres France-Filmi de Montre 4,
voyez le plus récent reportage réa

Usè par lunité française de LOF

ce Nat onal du Filni. Ce repoutage

(rnite de sujets variés. On y vott

tout d'abord plusicurs scèn.s pho-

tograj les au cours dun festival

de la jeunesse, organisé récemment

par l'Association du Bien-llue de
a Jeunesse, et se déroulint au

pare Belmont, à Montréal. Tout y
cst. jeux et rundes, el tout ce ui

contribue à rendre ces journ'us des

sures de bonheur pour les penis

uis, c’est la visite de sir Dud-

-v Pound, à Févole d'enti-énement
naval HM. CC. 8 MONTCALM &

Quéhec. T'uvénement dtd histor
que. car voilà que pour la premiv
1e fois. un premier lod de l'Ami-

rauté britannique passait en revue

   

 
les cièves d'une école navale ea
nastienne. * |
Le reportage sc puarsuivant, on,

 

voit le départ des troupes od
diennes pqur Kiska, puis plusseitre
scènes démontrant les dungers de
cheminérs et de peeles mal entre
tenus. Cette dernière phase du re-

| portage est tout particulièrement

| utile, en nos temps oll bien des gong

en sont réduits à chauffer au hols
repoitages de l'ONF, édi-

 

 

 

 

Les
 

L’Horaire du Film ‘ |

LOEW'S

 

“Pu Burry was a Lady”
11 h. 15 1 h. 50,

9h. 40.

th 30.7 h 03

 

11 h, 20, 2 h, VU 4 h. 40, 7 h, 20,

i0 h. 00,

PRINCESS

“Crime Doctor”
11h 40.2 h. 20, 5h 00, 7 h. 40.

10 h, 20,
“What's Buzzin Cousin” |

10 h. ON. 12 h. 45, 3 h. 25, 6 h, 05,
8h, 45.

CAPITOL

“Background to Danger
11 H, 20, 2 h. 00, 4 h. 45, 7 h. 25,
10 h. 10.

“Honeymoon Todge”
10 h, 0%, 12 h. 45, 3h. 30,8 H 10,7
8h5.

i 
tés réulièrement, et distrib.ics à
travers la Province par France-

Film, au peint de vue, Ct compor-
tent to-jours des su,ets de brül

te actualité. Faites un exprès pour
les voir dans votre théâtre favori.fa

 

  

Hô li .

oteliers en congres
L'Antésican Hotel Association

tiencra son consrès annuel les 3.
4 et 5 octobre, à Dittshurzh, Tenn
Les hôtels de la p:ovince de Qoi-

bec y seiont rep, és
frank Lévesque,

sociation pear Ja province. 4.

Frog pice directeur, et W-H. Jex,
secrétaire Ils ont quitté Montriil
hier soir, via Toronto, oit se join-

dont à eux les représentints le
la province d'Ontarlo et ceux dus

novmres de l'Ouest,

 

 

  

rézident de l'as-

  

CUES LIER dans

PETIT CAFE”
— Vai

“ACCORD FINAL"

 
  

   

 

= e A l'affiche
CHORGE AUS

‘Background to Danger”
— Alan] —

“Honeymoon Lodge”
 

PRI 13 A Ver
‘ Ah fiche

WARNER BANTER

“CRIME. DOCTOR”
— Ansaid = “What's Buzzin Cousin?”

 

 

2e winaloe

“DU BARRY
WAS A LADY”

485$ COULEURS)

 

A l'aftiche

DANNY DURBIN

JOSECOTTON

“HERS TO HOLD”
 

 

  

 

Sujoard
Sant- Bm.

Cluties LAUGHTON Maurien (918A

“This Land is Mine”
— En plus —

“Falcon in Danger”   
 

 
ntés par MM.

|

15

Cinéma
Impérial
 

L'attraction principale du ciné
:na Imperial dès aujourJ'ani cst
“This Land is Mine’ avec Cli.ris
Laughton, Maurcen O'Hara. L'est
l'aistoire de deux professeurs u'é-
cole dans un pays occupé par les
nazis. Les terveurs de l'occupation,

la fuite des otages. jes intrig. s de

la Gestapo, font partie de ceite rro-
luction palpitante d'intéiér, Hlu-

s'eurs des acénes de “This Land is

Mine” sont des recons.ruciioas + é-

sidique d'év/nenents qui se sunt
passés dans des pays subju£gue" pur

ies nazis
“The Falcon in Danger”, un

grand film policier avec Tom Cin.

way et Jean Brotks, est aussi a

d'affiche ue jTuipetial en fin ic ae~
maine. Certains passages du ve
film sont nettement comiytvs et
soulagent l'atmosphère d'ut-nse
émotion qui domine,
Des sujets courts d'un grand ine

térét complète le programme lu
cinéma Imperial.

La vie profonde
de saint François

Les Compagnons de Sant Lane

rent offrent à leurs ais an spe

tacle d'avent-raison, avant l'inaue

guration officielle de leurs activités
d'automne. A l'affiche: “La vie
profonde de saint François”, 4 ta-

bleaux de Henri Ghéon qui ont
toute la fraicheur et la simple »ai-

vité de Gintio ou des Fioretti. Les
trois représentations annoncées se
denneront sous les auspices du

‘rand conzrès netional des Tere
tiairps. “Ta vie profonde de s:.int

François" est moins une rm, .re
dramatique qu'une sé'ie de frène

ques pleines de cculeurs, de t
‘le ct de jeun:sse: le comique sae
voureux y côtoie le mystique, dans
la manière habituelle de Ghéon,
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10 matinées 10 soirées

Samedi de cette semaine

jusqu'au lundi 11 octobre

a 8 h. 30 tous les soirs.

Matinée samedi à 2 h. 30

 

52 — GRANDS NUMEROS — 52

LONE RANGER
COWBOYS @ COWGIRLS
INDIENS @ CASSECOU

Prix très populaires:
Matinée: enfants, 3e
Places réacrvées: $1.00
Notrée: St, 8L25, 81.75

Enfants moitié prix le soir,

INFORMATION: Wilbank 6t31
(I'am de mntinée dimanche — Les
Billets délà sendios seront encheres

tés au cont

 

  

 

  
 

 



16

L’emprunt américain dépasse |

 

Brazilian
sur un marché autrement peu ac
tif et d'allure irrégulière, sur la

Bourse dr Montréal,

(Prense Canadienne), — Une uc-

tivité modérée des titres bruui-
lian Traction est le fait principal

sur la Bourse de Montréal, aujour-

d'hui.
Les autres titres inscrivant des

changements au "grand (ableau”

sont Massey-Hurris et National

Steel Car en hausse fractionnaire
ot Montreal Power et Imperial Oil

en recul mineur.
O'Brien et Sullivan sunt plus Ler-

mes dans le compartiment des mi-

nes.

A la Chambre des
Jeunes de Granby

GRANBY, 239, — La Cuambre de
commerce des Jeunes de Granby

s'est chuisi Un nouveau cuns>il à
sun dernier diner a 1 Hôtel Gran-
by. M. Jean-E, L'Heureux était le

president d'elections. Mtre Gérard
Nurmandin succède à M. Henri
Martin comme president, sl Mau-
rice Benoit, controleur à la Uranoy

Elas'ie Wub of Canuda Lin'ted de-
vient vice-président et M. Wiifrid
Cuiotte 28me vice president. Les
directeurs sont MM. J.-A. Dui
gnenult, organisateur jocal des Syn-

Ji ats, et Allred Davignon.
P.usiant le souper, des certifi-

cats de membres honuraires fuient
rests MM. Lob. Pelletier et Leon

Desrochers, M. Henri Martin, prè-
sident sortant de charge, fit an

rapp’.rt des activités de l’année, Il
a aussi remercie tous ceux qui lui
avaient accordé leur appui.
1x nouveau cunseil à d£jt nom-

mé les présidents des differents co-
mités. ainsi que le secrétaire de la!

Chambre, qui est M. Armand Lus-:

sies. réélu. Les présidents des co-

mitrs sont: Hygiène et Deuv.es 59-

ciales, le Dr H. Bruneau: Visites
industitellrs, Maurice Landiy: vii-
recteur de l'école des arts et m
tiers; coopération. Gerard Lai

té; récupération, Omer Robitailie,
études, Alfred Davignon; sports,

Jean Bienvenue: receptions, Lindor

Tétrault, notaire; fils, Mare! Hoi-
vin, hibliothéque, Henri Murin:
public.tée, Donald L. Guertin

  

  

Gatineau Power Co.
accroit son revenu

les revenus de Grihneau Power Come
pany el de ses filiales sr sont éleves +

$2.037.110 au cours du trkanestre term
le 4} jun dernier. & comparer a $2.608,-
840 pour hy mime pire de de 1942,

Tes fran dlespl sation et fa prose ion
poor les impits se sont chiffics par $808.
110 au leu de $834210., ce que à Lane
Un coven net de $1S280%) contre $1.
175629,

Îe suture des iatérets et 100 ame tisse
me 1s ont pris $1,1 54,280 comparativement

a SU NGZIS0, de sorte que le ben-tce net
attnfuable aux duvifende s'est traduit par
$708 a rajpro her de Sol 6499 Gans
ta ade carte tmndante de l'an dernier,

don OL GY + frmt, menton-
mons eaves que

   

ar que lee am) rs ent
Porno dome Vo pant
des taxes pr avons

Pour les d'age mois au 0 gun, Ce Le
nels ener et loner
de La péried pre @ dente et Coble a $2
12015 comporer 80 03790 Fours
vers plobaux we to adisent jae $1000 009

centze $0412.50
te béndfice met du denviene trimestre

&ynivaut, apris J der dviiea ts
privilégiés, & 294 Fanon oebina -
comparsbvement à 248 cents l'an dernrer

ted a ede  
near led cr

 

meat inde ear > celui

 

   

   

Le docteur Groulx
présidera à Toronto

Le docteur Adélarid roule, di-

queteur du servie mubicpal de

aunté ot président de la “Canadian

Pablic Health Assoclation”, préai

dora les 4 et b ociobre prochains

da réunion annuelle de cette anso-

elation & Toronto.

 

Traction est ls vedette!
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L'allure est plutôt Irrégullère sur

Ia Bourse de New-York, mals les

avances l'emportent en nombre
sur les reculs.

NEW-YORK, 1—(P.A.) Les cours
sont légèrement (rréguliers aujour-
d'hui sur la Bourse de New-York,
sur un marché modérément actif,
les titres en hausse comprennent

NS. Y. Cent:al, American Telephone,

General Motors, Sears Roebuck et

Texas Company.
Le retardataires sont Southern

Pacific, Montgomery Ward. North
American, International Harvester,

Dow Chemical et International Nic-
kel,

Important repérage
à la mine Sullivan
M. Pierre Beauchemun, directeur gérant

de Sullivan Gold Mines fait savour que
l'on ment de reprérer au niveau de 1050
pieds dans la partie extrême sud de la
propriété en développement, le minerai que
l'en a localisé il y à une dizaine de jours
par un trou de forage praliqué au niveau
de 850 pieds dans les murs inférieurs de
la veine No 4. Celte dernière inlersection
a donné une valeur moyenne en or de $25
1 tune éapusseuz de 32 pieds. Hl n'y à pas
de doute que ceci est trés wmportant au
point de vue des développements futurs qui
pourront être faits dans la partie sud-est
d. la propriété.

En même temps sur le groupe No 3.
ayant une superficie de 3.500 acres, silué
au sud-est de la mine Lamaque au contact
des sédiments et dans des conditions géo-
lugiques ressemblant à celles qui ant dève-
loppé les mines Malartic, la compa
eut auvri à faire des forages après x
complélé un relevé géuphysique. Déjà
2,500 pieds ont été percés repartis sur six
puits et dont chacun a montré des valeurs
wtéressantes d'or. I est trop tôt pour don-
ner une inte:prétation exacte a ces infor-
mations. mais le fait d'avoir trouvé ces
valeurs dans chacun des puits est sans dou-
t= encourageant, au dire de M. Beauche-
mun.

Cemme on l'a mentionnée dans le rap-
port annuel, au cours des deux dernières
années. la compagnie Sullivan a acquis plus
de 2.0) acres de terrains miniers avanla-
geusrment situés dsns les Cantons Dubuis-
an et Bourlsmaque.

Revue du marché
du bétail vivant

senate fins
3, sur les deux

furent comme uit.
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Marché des changes

NEW-VORK, f (PCO—Le dol
tar canadien et In livre sterling ent
out sang changement de In ve -

le, au marché des changes étran

pers. Te sailar canadien est a es
compte de U 7-8 pour cont par ran

port à la devise des Etats-Unis, of
Ta Lyre 8° thircote $404 interpre.
tée dans la méme monnaie
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M. EC. FOX qui a résigné wes
fonctions de président du conseil
d'administration de Canadian Cot-

tons, Limited, pour devenir prési-

dent et administrateur délégué de
la même compagnie, succédant à
M. R.-G. Toimie qui a démissionné
pour des raisons de santé, tout en
conservant som poste de dires A
M. W.-V. Boyd, directeur et gérant
général de la compagnie, n été élu
vice-président en remplacement de
feu M. W.J. Morrice et tout cn
demeurant gérant général. M. Mac-
Millan Boyd, directeur des recher-

ches, devient directeur de la cor
pagnie pour remplir ls vara
créée par le dives de M. WJ, Mur.
rice,

   

 

 

 

Il reprend son poste
chez Nesbitt, Thomson:

La maison Nesbitt, Thomson and Com- !
pany. Limited, annonce que le heul.-colo-

nel R.-H. Dean, en service actif depuis
juin 1940, est revenu à son poste de direc-
teur de la compagnie.
Le lieut.-colone] a;partenail au premier

bataillon des Canadian Grenadiets Gua:ds
et il passa à l'active avec son unité au mo-
ment de fa mobiliscathon en juin 1940.
Plus tard, les Grenadiers Guards sont de-
venus le 22nd Canadian Armoured Regi-
ment (CG.G.) et partirent pour outre-
mer il y a environ un an.

Depuis le départ de son régiment, le
lieut.-colonel Dean faisait parte du per-
sonnel enseignant du Centre dinsiruction |
pou'e officiers à Brockwille,

Les “chambreurs”
aussi sont gelés

OPTAWA, I, (DNC) — En

vertu des nouveaux réglements
de bu Commission des Prix et
du Commerce, relatifs aux
loyers, en vigueur à compter

du ler octobre, les pléces ou
tes parties d'une malson, d'un

tement, d'un plain-pied,
apées par des “chambreurs”

ou des pensionnaires, seront dé
"4 sous Je nom de “chen-

       

Il est clair, de par la noose

Ordonnance, que les tanx exi-

   

 

gs des locataires de “ch
bres”, sont gels ot ae peuvent

er tementés sills un pernis

  de timiiteur des loyers, Ces

     

 

  

  

réglements applis ou

te espère de taux qu'il isse
des taux que l'on charge des
pousi Pres an à des “elram-
beeurs? auxquels fe locateur

fournit by llor de hlan hiseae
ge, où qu'il s'agisse de taux i

vaigés de Jocataires gui ocean

pent une partie d'un logement,
d'une nratson, avre privilèse de

 

cuisiner leurs aliments sur les !
lieux. }

des

 

L droit d'occeapation
penstonnaires ou ces “vos
hrearrs", ot des locataires pret

 

     
  

 
   

d'un plain-pied _n

 

tement, ae trouve régi exclusi-

vement par la fol de la prosin-
ce, qui stipule ec
qu'un Toctaire qui fous 4 Ty ane

“maala fféch

La merveille

de Shipshaw
ARVIDA, 1, (PCA OM ya à

peine quelques semaines, lee au-

dacteux voyageurs qui atteignaient

vu canot les vaux tumullueuses de

la région qu'occupe aujourd'hui

Arvida, so prengient à maudire ce

coin de terre tourmentés, C'est

qu'ils étaient forcés d'y faire por-

tage, et ce qui plus est. las Sauva-

ges avaient répandu le bruit que

ta Mon était fnfesté de démons qui

smportaient tous ceux quits pou.

valent y saisir,
Aujourd'hut les ions unies

bénissent cvs vaux farouvhes, aus-

al Llen que tous les génies qui les

hantent. Surtout elles sourient

aux efforts déployés par le Cana-

da pour détruire l’Axe.

A l'île Mallgne, A la Chnte À

Caron et à Shipshaw, les eaux qui

pondant des alècles usérent leurs

forces contre les murailles de gra-

  

Lnit, ophrent aujourd'hui dus mer-

vailles en faisant fonctionner de

vigantesques turbines. Shipshaw

seul fouruira sous peu 1.500.000
de c.-v., done antant que les deux

chutes de Niagara ensemble Tou-

te l'anatailation de Shipshaw ne

sera pas tour à fait auest grande

que la fameuse “Boulder Pam”

des Etats-Unis, mals én revanche
elle fournira plis de force que la
terveille américaine.

Contribution du
Rotary à l’unité

internationale
Ie Rév. Leslie KE. Pidzeon, pas-

teur de l'église unie “Erskine &

American”, était hier en la salle

municipale de Montréal-Ouest, l'ha-

te des clubs Rotary de Montréal-

Ouest et de Westmount, Le con-

terencier avait choisi pour théme le

besoin d'unité qui à présidé i l'éta-

blissrment des Rotary. I! à décla-

ré que ai les clubs Rotary n'ont pu

réussir à développer un sens de

l'unité suffisant pour éviter la guer-

re actuelle, il n'en est pas moins si-

gnificatif que les gouvernements

paistes ont dû expulser les eluba

Rotary de leurs territoires, pour

poursuivre librement leur ceuvie

de guerre.
Une des plus grandes contribu-

tions des clibs Rotary envers l'uni-

té humaine, selon le conférencier,
c'est la formation d'hommes qui
sont lea sinré représentants de
leurs pays &t qui agissent selon les

principes de la démucratie, ayant

toujours en vue surtout le bonheur

des gens.
Présenté par le président, M. C--

W. McHrids, président du Rotary
de Westmount, et par M. Georg:
Hunter, le conférencier fut rem r-
ew par M. Jack Colton

Bourse de Toronto

TORONTO, l—{P.C.0— Les cours
sont fermes sur un marché passa

blement actif, sur Sa Bonrse de To-
ronto, RBrazinan se 1affer de 1-4
de point Na Ia suite de l'annonce
d'un dividende de $1 Canadoan Ou
provilegié gagne 1 pont A BN) et

des factions de point vont à Impe-
ral Où € an Car piivilége et
Hiram Wall

l'our tes unes Por on insert tolé
xing pot Powell, Perron et Prkk
Crow, tonds que les plus fainles
sont Central Patiivrs, Siscne et
Hoa Rock, Steep Mock gone 2
cents à 201 et Los autres mitrux
uenels sont inchangés,
Home Od ot Cimont font des

LANA Mineurs pour les pétroies de

Fore ster Cal cary rantan et Vri
ont legerement

 

  

     

 

   

Neveu du premier
ministre King
OTFAW KE DN C1 — le

Heutenant-chietrgien William
taon Mackenzie King, de le

Marine Royale canadienne, «ul

a péri dans be torpillage du
“ste-Croix", était
premier ministre
1 était le fils de Peu be Dr Ma
Dougall King, F que frère
premier ministre, antrefois mé-

    

  

  

  

le nevew du
ia,

 

du Cu  

      maine, dol tquitter les eux sur

un avis d'une semaine
decin A Ottawa, Mme King lol
survit,

objectif
, .. .

L'emprunt américain
’ , . .

a dépassé l'objectif
NEW-VORK, #2 (P.E)—L'ob-

juetif de l'emprunt de guerre le

plus considérable jamais lancé

aux Etats-Unis, a été dépasné,

hier, bien que la campagne ne dol-

Yo se terminer que samedi soir,

L'objectif avait été fixé à $15.»

000,000,000, On continuera à von-

re des obligations aujourd'hui et

samedi.
A plus d’un point de vue, celte

campagne de l'emprunt d'une du-

rée de trois semaines a fait sensa-

tion aux Etats-Unis, Ou a attelnt

l'ohlectif grace a l'eaprit de coge

pération mantfestée par le pre

mier ministre de Gynade-Breta-

ane, lo chanteur de cabaret, la

hanquier et le joueur de basehall,

Liu potitique et lhabitué des pistes

de courses,
C'est M. Win-‘on ChurehHil qui

a acheté ty promic re obligation, ù

Washington tuëmes, On rapporte

que Marshall Ciel) TIE hérider

de $70,000,000 de pon grand’ pere,

cette >einuine, a au--ftôt acheté

pour $11,000,000 d'obligations.

Dans un cabaret de New-Yorh,

un New-Yorkais a achetd une oblle

gation de $1,000 pour avoir le pris

vilége de voir de près Bill Robin-

son, alors qu'il exceutait une dans

ee À c'aquettrs, Rudy Valle

ehanté “As Tiux Goes BEX data

un autre cCahatet, male seulement

après qu'un rie manufacturier

“ut ache$ pour $1,500 d'oblique

dons
M. Henry Morgenthan a invité,

A plusieurs reprises, fous Jus sae

tariés à achéter le pins d'obligas
thors possible.

   

Dividendes payables

 

Caldwell Linen Mills ponts par

action de premier privilège et ”

cents par action de deuxième privi-

lège, tous deux payables le ler nos

vetnbre aux actionnaires Inscrits cou

20 septembre,

Canads F dries and Forgings

Limited: entégoite “AU ST 1-2 conus

par action, payable le 15 décembre,

aux actionnaires inscrita au ler dée

cembre : catégorie "BR", 5150 par

Action, payable le 16 décymbre, aux

actionnaires inscrits au ler déceme

bre.

Proprietary Mines: 3 cents tar
action, pirate le SN novembt aK

actionnafies it- fils au 5 octontre,

Lettch Gold Mines: 2 cents pur
action, payable te noveinhre

AUX a°fiponnairez Inscrits an 1H oes
tobre,
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Un nouveau notes t de s'ujouter

A La liste dejà issez longue, des

| pétants con poste de consellier mun
 eipsl, poner sa der à feu le cone

sutiler Arhiar des, Ce nou

sent n'est pas nn novice
i agit de Me

RASE l'un des ce
intimes du maire Ad
nault, dans ses cunpag

  

   
    

   

  

 

  

© mationale, dans ba provin
Pandey sera

choral tors de la prochaine séance
de consell de ville, probablement
d'ici le RB octobre, par les échevins
de le catégorie M

  

£ = 7 - 3
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sont pan assez bons
mir leur retruite.

La première actaque,

       

 

L .

Les avldnta passent dene tent droit,
(oxtés redexcendent deu

arbres pour se remettre À l'ouvrage.
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Tout sera mis en oeuvre

pour le succès de l'emprunt
 

Les Relations extérieures du Comité National des

Finances de Guerre viennent de compléter leurs cadres en

vue du 5e Emprunt de la Victoire, dont la campagne s'ou-

vrira le 18 octobre.
Cet organisme ovcupe une place

trés impurtante dans les campa-

nes des Emprunts de guerre. C’est

de lui qu'éinanent toutes les formes |

publicitaires, comme on pourra s'en |

ren-lre compte ci-dessous; c'est lui
qui doit préparer les esprits avant

et pendant les carnpagnes; c'est Jui

qui diffuse, par les journaux, par

la radio, par les haut-parleurs, tou-

tes les nouvelles relatives à l'Em-
prunt. Assurément, les vendeurs

d'Obtigations dy la Victoire cons

tituent le rousge principal du Co-
mité National des Finances de
Guerre, mais Jeur tâche est sunte-

nie par cette puissance mond. ne:

la publicité.
Presque tout le personnel des

Relations extérieures ne compo-

 

ne de collaborateurs bénévoles, |

délégués par des entreprises fi-
nanciéres, industrielles où com-

merciales, NI directement ni in-
directement, His ne sont rétri-
bués pour leur trav:
Pour le 5e Es.prunt de la Vic-

toire, les prés:Jents des Relations

extérieures de la proviner de Qué

bre sont MM. Arthur Fontaine et
W.-B Tingle: les vice-presidents,

MM. Lucien 1'arizeau et C-W. Mac.
Lean, Mne M. Moussenu et M.
Jean Godin ont la tiche peu facile
de diriger le secrétariat, Voilà en
quelque sorte le “conseil supérieur”

des Relutions extérieures, qui rom-
prend en outre un comité consul-

tatif: MM. Jean Chauvin et (2.-J.
trown. Le tresorier de la section

  

est M. E H, Fuller, assisté de Me:
Notéen Morrison,

Au cours de la campagne,

les nombreuses manifestations
posent des problé de proto.
Me, dont In solution appar

tiendra à MM. de Gnspé Bea
bien et J.-L. Busfield. Un hom-
me d'expoéri re, M, J.-B. -

poid a la charge de la publicité
de F'Emprant dans les établisse

ments industriels et pour l'E-

pargne sur le Salaire.
Les journaux étant le pria ipal

moyen de publicité du vrochain

Emprunt, le Service de l'resse a dû

éinagir considérublement ses ca
dres, On lai & donné un adminis-
trateur, M. C.-À. Gallagher. M, Ar-
niand Letournents met ses “unnais-

sances au service de la publicité

agricole.
Les réducteurs en chef du

Bervice de MM. Roland
Privost et 1 Wilson, sin-
si que leurs collaborateurs dol-
vent fournir textes publicitiat-
res ot communlques aux jour-
maux, À Im radio, aux périodi-
ques de toutes nuries, aux Ca

mions sonores, enfin de répan-
dre duns tous les milieux, par
l'éériture et la parole, fes srau-

   

  

    

  

ments et les nouvelles du Ne
Emprunt de In Victoire
TA décoration Intérieure ef e-

téricure, ninsi que les éininges dans
tea vitrines et lez enfroits qratdies

ont été confiés À M. Gérard Lan-

div, un spécialiste de ce moile pu-

*

 

Gérald Morin s‘occupera plus par-

ticuliérement des immeubles pu-
blics et des hôtels.

M. Gérurd 1. Marchesseau et
son adjoint, M. Frunk Larsen,

verront à procurer dex films
éducatifs et documentaires aux
unités et aux usines. Ce comité
organisers des centres de ciné
ma dans toute la province,

La propugande “sonore”, si l'on

peut dire, est le domaine de M.

Louis Pelinnd (radio), et de M. E.-

C, Wells (camions sonorez et haut-

parleurs»

M. René Therrlen et J.C

Nelson ent la tâche de rensel-
gner lea annonceurs sur is pu-

hlicité commanditée et de leur

procurer textes rt vignettes. En

raison de leur expérience des

emprunts de guerre, ln section

s'est adjoint trois collaborateurs
apéciaux: MM. W.-H. Wittlam-

son, Leo Censedine et Munro

Brown.

De facon à coordonner les ncti-

vités de la section avec l'extérieur,

on a nommé plusieurs agents de

linison, tous Collaborateurs béné-

voles et particulièrement compé-

tents, chacun dans son domaine.

Rapports avec les quatre regions

provinciales: Mme P. Sirk «le de

Montréal) M, EC. Byrne (Sud), M.

J. Trevor Thompson (Nord-Ouest),

MM. Paul-H, Guimont, et Henri

Clément, (Est).

Programmes radlophoniques:

MM. J.-A. Dupont, Olivier Ca

rignun, Phil. Lalonde, James

shaw et Olivier Lefebvre,

Section montréalaise de l'Epar-

xne aur le Salaire: MM. F.-J. Kel-

land, John Savoy et F-A. Nance-

kivell. Ville de Montréal: M, Jean

Godin,
Salles de cinéma: M. 15, 1enu-

luc. Les trois armes: M. W

tel Amos, les Nations-Unie

MM. Leo Consedine et Wil

Streep, Les magasins à rayons:

M. Jack Clifford, Les clubs: M.

H.-A. Watts, Lo concours des

municipalités: M. AR. smith.

CHEZ LES FONCTIONNAIRES
DR I'HOTEL DE VII

Les fonctionnaires municipaux

ont reçu des féticltatians, tout eh

étant invités à contribuer gêné

reusement au cinquième emptunt

de la victoire, au cours d’une tus

nion qui avait lieu, hier ap'ès-

midi, à l'hôtel de ville, au cours de

luqueile les chefs de la campizhe

de l'emprunt aont venus leur adres-

ser la parole.

M. F. A. McNutt, président von-

joint du comité provincial de l'em-

prunt, a rendu hommage aux fonc-

tionnaires pour l'effort splendide

qu'ils ont fait, lors du dernier em-

prunt, en souscrivant $425,000, alors

 

  

 
 

  

  

que leur objectif n’était que de

$400,000,

rans sa brève allocution, M.

MeNutt a déclaré que les employes
municipaux he se sont jamalg fait  

sidait la réunion, a déclaré que cha-

que fois que len functionnaires dé-

passaient leur Objectif lors d'un
emprunt de la victoire, ils augmen-
talent le prestige de leur ville.

Parmi les personnes qui sont ve-

nues chez le malre, il y avait les

membres du comité consultatif du

Ve emprunt à l'hôtel de ville et les

capitaines de groupes. Les premiers

auxquels Me Honoré Parent, direc-

teur des services et plusieurs chefs

de service s'étaient joints compre-

naient:
MM. Louis A. Lapointe, Ernest

Hooper, Cisude Choquette, Chs, E.

Longpré, Arthur Hooper, P.-E. Se-

nécal, Léo Delage, J-B. Paul.

Pierre Boucher, Dr. A. Plouffe, Al-
bert Chevalier, H. H. Dansereas,

C. E. Barnes, Armand Brodeur, A.
Filion, John Roche, Inspecteur 13é-
langer, Arthur Hébert, Paul De-

bien, Albert Perusse, P.-E. Piché.

On remarquait parmi les se-
conds: MM. Ernest Hooper, J.-E.
Bonnier, L.-A. Lefebvre, Georges
Laprotte, C. Durocher. M. Patoine,
Henri Touchette, Lucien Hétu, Eu-
gène Lamoureux, Albert Pérusse.
Georges Rochon, Dollard des Or-

meaux et Paul Dehlen.

La ville refuserait
l’octroi demandé par
le marchand de bois
Las autorités municipales ont été

saisies, hier, du probleme du com-
bustible dont plusieurs citoyens

craignent avec raison d'être privés.

au cours de l'hiver prochain.
le comité fommé par le consell du

ville, pour étudier cette question.
tenait sa première réunion, hier

matin, et il s'est réuni de nouveau

hier après-midi, sous la présidence
du consciller Rodolphe Corbeil afin
de continuer l'étude de cette ques-

tion si difficile À solutionner et étu-
dier les diverses suxzestions qui

pourraient être adoptées en vue de

soulager In misère qui menace de
s'abattre sur plusieurs foyers de In
métropole, rt comme le faisait re-
marquer SH. le maire Adhémar
Raynault, sur les foyers des petites
gens en particulier.

SUBVENTION

A la fin de la réunion. on sem-
blait généralement d'opinion, chez

lès membres du comité, que Je pre-

mier pas à faire, dans le moment.
serait de prier les mumbres
l'exécutif d'accorder une subvention
à chaque marchand de bois pour
lui aider à faire la distribution du
bois Aux citoyens dy la métropole.
Comme on le sait, chez les conseil
lers municipaux, on estime que le

prix du bois n'a pas été fixé assez
haut, et que les marchands de hois

ne font pas un profit raisonnable
aur la vente du bois. C'est pour
cette raison qu'ile jugent epportun
de prier la ville d'accorder un oc-
troi à ces marchands.
Toutefois, les chances semblent

bien minces de ce côté-là. Après
la réunion du comité, un membre
de l'administration municipale, et
non des moindres, déclarait catégo-
riquement que la ville n'a rien à
voir dans la question de la rarete
du hois et que seul le grouverne-
ment fédéral doit être saisi de Ja
question et que les marchands dol-
vent s'adresger À lui pour trouver
remêde à leurs maux.

Cle méme  puite-parole ajoutait
«qu'il serait encore plus logique de

fnire des démarches auprès du gou- 
 

tirer de le, hlicitnire Secrétaire du contté de
éialnges, Mile Mubique Siculte, M Le maire, M. Majuault, qui prè-

vernement provincial, parce que ce

pouvoir & quaique Autuiilé dune la

A | secours sur le transport «t sur la
de
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2—Voyelles jumoiles — Fpoque
é-— Menu Kravier.
—Né le premier — Petits poèmes

SThques,
f—Terminatson
8—Action de distinguer.
10— Mie en mnausement — Termie

naæson d'infinitif,
l= Artivie simble — Qu! occasions

ne des frals,
VERTICALEWMENT

1— Frot. tton accordle par
atorité quelconque,

itentaunent, joie, élat ngréa-
— Temps du verbe rire.

ence de l'aménagement des

 

une

   

  

 

sition -—— Chausteté, en pare
Jant des femmes,

1*—Mosure ftinfraire chinoise.
6— [spoyitté de vêtements — Terre

que l'on cuitise — Le petit d'un
hne,

T= le premier dans sou genre
Marceau joué par un seul
artiste,

8— \dministra peur le compte
d'autrut — lee, renversé — Trois
fois

9— Tr rininaison
“pus Aj

1p— ile ét

Ne="Trangnil eo, ciame,  pIsible —
"Te raninanison Le presnier de
tous les nombres,

— Serré, mal à

   d'au raléo,

 

question du bois, et que ce dernier
gouvernement pourrait peut-être
faire qu.lque chose pour venir en

aide aux marchands de bois, soit
en leur aidant dans la distribution
du bois, soit en leur accordant du

coupe du bois.
Dans tous les cas, chez les con-

seillers, on a hâte que cette ques
tion soit finalement réglée. Lx
maire Raynault signalait, aprés la

réunion, que beaucoup de petites
mens n'ont pas encore de combnaeti-
ble pour l'hiver, et qu'elles crai-

gnent grandement de geler au cours
des prochains mois. "Pour moi, 11
n'y a qu'une chose qui compte:

chacun doit être capable de chauf-
fer sa maison. et si quelqu'un man-
que de combustible, la responsabl-

lité devra peser sur quelqu'un”,

17e réunion annuelle
 

M ON B Walun vtrs -président
exécutif du Canadien National a
sadressé hbor, on mme Ke BUX mom:
bres du Comité coopératif eyndivat
administration, sectton de la tre
Mon ot du matériel, à l'ocvasion de
la 17e axsvrnblée aunuclie tenue aux
quartiers -cénéraux du Héseau à

Time Lex ntetore du FC -
St mue di Juridietion de M

Waiten qui a charge de l'exptosta-
tion, de l'entretien et de la cons.
truction En tournée d'inspection

 

 

 dane POuest du Canada où 1) ae
venipagne le présidont, M, M, C, Vau«

chan, M. Walton à exprimé res res
nets de pouvoir nedister à l'axe
semblée, “JD'ospêre que plusieurs sue

Ufs 2t intérexsunts ne
“x nu cours de lasstime
M. Walton, "

 

 

  

 

  

  
  

  

   
tear Je n
au vours dd
pleinement qu
possible de fai
zations en temps de
leur recalurution
cutiffants que tous Count Nuerent à
donner Le rmrilleur d'eunemés
VEs omplisuenme nt de tour tae
Ce erage de Mo Walton a

A Yassembler par MF Simpson, ass
sistant du sides
Au cours de

discussions ont tourné aotour de la
A OU Williams, marveirs

éral de Tentrathement des
a mentionné comme une

des conditions résuitant de In œuer-
re, le fait qu'au cours de 1401, 132
Pprenitis sont entrée a vera

Hal et aque par en

geus ont quittés le chemin
4

   

 

A nox obtie
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Nous sommes

 

   
 

   

       

   

  

   

sent chrolés
Ale enprèe  . or ..

Va brivade smhulincitre Ht-Jean,
stv isinn rontoniae No 2 invite tone
tre les pervopir «qui désirent ne pare
fotiohher dubx les p slers so/00

AUX lloxur, À suivre ses rours. Les
réatione ont Med toux Tes n reds
sobre an Tacaf 812 tre Unes, Peur
formation {orive § (fr tue Dy
vVoiige.
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Brooklyn metfin à la poussée de dix
victoires consécutives du Cincinnati

; —-

. Yankees perdent

et Cardinaux

. battent Giants

 

 

Te p :d
| —_—————

f + ¢ | Dans le baseball majeur, hier.
! 1 tes Dodrera de Brooklyn ont mus

BY > fin à la série de
hk ‘ dix victoires

   

 

consécutives des
Reds de Cind
nati, en battant
ces derniers par
le acore de 3 à
2. Kirby Higbe

~ a alloué neuf
coups sûrs éspa-
cés et il a rem-

; porté sa 14e vic-
toire de l'année.
I1 a triomphé

a wa de Elmer Rid-
_ ; die, qui tentait
Kirby ligbe de gagner sa

Z2e ioute de l'année. Riddle n'a ac-
corde que huit coups sûrs mais

une erreur de Linue Frey a coûté
deux points, dès la premiere man-

che, Dans cette reprise initiale,

Frey oublia de toucher le deuxiéme
sac sur un double-jeu et les Dod-
Kers profitérent de I'erreur pour
cogner trois autres coups sûrs con-
séculifs et compter deux points
importants. Higbe a sut protéser

«+ la maige dans la suite. Par ce gain,
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Bertiam Berchie Davidson de Lancaster, Penn, a brisé le record
mondial et américain à la nage sur une distance de deux milles. [I
a couvert la distance en 49 minutes, 42 secondes et trois-dizièmes,
battant la marque de Gene Boldon de l'Illinois de 1923, par dix
secondes,
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Mervin “Red” Dutton de la N.H.L. est à l'oeuvre en vue de l’ou-
voiture de la prochaine saison de hockey. Il a fait connaiwe avant-
hier le calendrier des joutes du hockey majeur pour la saison 1943-
44, À gauche, Mlle Picard, secrétaire du président de la N.H.L.

 

 

—_—| cre, Il gagna 14 joutes en 1940
. let répéta la performance en 1941,

. * Il battit les odgers. 2 à 1 dans la
série mondiale d'il y a deux ans,
Son bras devint malade l'an der-

| niér, ne gagnant que quatre joutes
contre une défaite, Cette année,

ler, Zuher (be, Turner 17) et Hemn-| l'éNtraineur Ed Froelich a travail-
ley. lé ferme sur ce braa et il annonce

. ot 00) o2— 6 v 0 TMiaintenant que Russo est prèt pour
G0 0B) M— #6 0 la série mondiale. Le malaise fut
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ermire, White causé par une sinusite,et l’arisse.
Chou —_ -—

2 Pecs BR. .
[LI |: : : !

à

: Grimes retournera
5: |

; : 1:

à:

aux Leafs,

en

1944: : : :

©

« AUX Leals, en
x 1... _—$0 zoe

TORONTO. 1. -- Le gérant Bur-wus LaDy “ fivrign Grimes de Toronto & quité laVENM-VONRa Vilie-Reine, hier soir, à destina
04 ton de son fuyer de Wisconsin,

. ! ! l' promettant qu'il sera de retour l'an
‘ # u| Prochain, à moins qu'il ait une of-
1 5 fre d'un club majeur. “Je sais que
' 4 a la position m'attendra à Toronto, à
1 4 0 moins d'avancement” a déclaré
* 8 " Burleigh qul a piluté les Leafs à

en ! $ u, leur premier championnat de la li-
œstienscies ‘ vs U,gue Internationale, depuis 1526.
dosnas aiesri pur cependant perdre la finale du

 

sb rnppn pour Turner à In fhe. (aetail contre le club Sy:catse,

   

  

 

aus | . ;

ns 026 WE So Grimes A une chance de fai-
ta produits pne TU le saut dans les majeures, Je  

 

  

  

 ew Club Toronto ne lui barrera pas la
“(toute mais Butleigh n'antitpe pas |   

       

   

 

Baris: Sends LE ! ; g ,
Webb, Seminthnek, ts volés hoy Une toile offre, et vraisemblable- |

= Snetilrer fuber, De sews mont. il get de retour aver des
vu À Webl & Ruhl buissés jaufs on 1944

 

hatni Chicauo S, Venw-Yurk
de Chandler 1]

to Motives nu hav.
“mith 1. Turner !

ies de 4 ha
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Russo est pret
CHICAGO 1 Thoiten Les,

vu; | our des White Sox de Chraige

pour la serie laut est han-dieappe par un mal de

|

|
: Opération réussie |
sur Thorton Lee

inn.

  

thorns depuis deux saisons apres

voir ête le meilleur lanceur des

NEW-VORK, 1—Maisus lii<so à guess majeures en 1081, à sub

 

petrouve sa forme d'antan dans le;
comp des Yankees et ai les Caidi-
naux ont les mellleurs lanceurs gau-
ch ra, les Yankees auront le per-
aonnel des meillenrs lanceurs droi-

tiers avec Musso, en grande condi-
tion physique,
Quand Musso est À son meilleur,

M est un lanceur difficile à vain

 

rate opération dans le <ou-

de ot l'epatle gauche, fier et d'a->

près fes médecins, l'intervention
l'epnur girate A été parfaitement
licussie, Tes médecins pré lisent

que Lee sera À son meilleur, au!
cots de iA prochaine Saison de
baseball

uned

 

 

 

MELVA BLOCK de

clrigan,

junior ot senior du continent am
*ricuin

les Dodgers ont augmenté à une
partie complète. leur Avance sur
Pittaburgh. pour la troisième posl-
tion de la ligue Nationale. Un sim-
ple et un trois-buts de Billy Her-
man ont fait compter deux pointa.
Les Cubs de Jimmy Wilson ont

triomphé des Braves de Boston, 5
a 4 en douze manches. Chaque
camp a cogné deuze coups su:s et

finalement, Ed. Hanyzewski a ob-

tenu le gain, son huitième de l'an-

née, Nate Andrews a lancé dans
toute 'a joute pour les perdants et

il a subi sa Que défaite de la sai-
son contre 14 victoires. Wyae. Bur-
rows «t Hanyzewski ont lancé pour

    
Romolus, MI-

championne sur patins à

lettes, vient de faire «es débuts

r l'écran, Elle est championne

; point,

les gagnants. Un simple de la re

crue Andy Pafko & fait compter

le point décisif dans la troisième
manche supplémentaire. Hurry

Walker a volé le second but et il a
compte sur le simple de Lou Klein,
à la huitième nianche, hier soir,

pour donner une belle victoire de

1 à 0 aux Cardinaux de St-louis
sur les Giants de New-York,

Les gars de Me] Ott unt manqué
une belle chance de compter à la

sixième manche quand Buster
Maynard voulut croiser le marbre

sur le simple du gérant Ott mais
il fut pris en défaut au marbre

par le lancer trés précis du joueur
de champ centre des Cards, Stan

Musial,

Le jeune lanceur Bill Vuoiselle,
des Cards, à tenu les Cards à cinq

coups sûrs espacés et son adver-
saire Howaid Kriat, du St-Louis, en
a alloué seulement six aux fiiants.
Les clubs Pittsburgh et Phillies

n'ont pas joué,

Dans la ligue Américaine, hier

uprès-midi, les White Sox de Jim-
my Dykes ont
eu raison des
Yankees, par le

score de 8 à 3
Edgar Smith a

accordé neuf
coups sûrs et il
» relhporté son
onzième gain de

l'année, Spud

Chandler a dè-
buté gur le mon-

ticule pour les

champions du
circuit, Il a lan

vé dans quatie
hinches com-

plètes et il n'a accordé aucun!
le gérant Joe MeCarthy a

ensuite décide de reposer son a
‘anceur ot il a envoye Rill Zuber
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aur le inonticule et ce desmer n°

accordé sept points de Ja cingqaie
ime à la septième manche IT a sutx

Le défiits, sn quatrième en onze
joutes, Fduar Simithooe corses Frappe
avec brio pour les White x, shite

nant un deux buts et un simple, qui -
ent produit deux pointe La plus

rotite nesistance dans Phi toire du
Stadium dea Yankees, temoin
de la jante, soit TT personnes, Un
teois Lata de Stainhaelgs fait con
ter deux des trois points des Yan

# tandis que le simple de Wally

Moses a produit lee points decisife

Tes Tigris de Détinit ont blan
chi les Athiétiques, 6 à 0 La re
crue Frank Overmive a afloué qua |
tte Coups sfirs pour un seprième |

!

 

noe
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‘ain en douz € joutes st Luman

artis à aubi l'échise, son 2e de
la saison, lL'arrét caurt
des Tizors n dirt>é l'attaque en co

ant son quatrivne coup de cir-

cut quil # potuit fer qu eee |

 

 

    

   
       
 

Joe Hoover |des

trois points dans la troisième man-

che. Ovsrntire a été frappé à la

cheville par un dur roulant danas

la septi*me manche et il a été forcé
de quitter le jeu. A

Les joutes Browns de St-Louis
et Ited Sox de Boston. Cleveland
ct Washington ont été remises.
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LAURA STELLMACHER de Chi-
cago à gugné le champiv t de
quillex de cette ville avec des scores
de 205, 254 et 251 pour un total de
710, Elle a ohtenu un score de 318

dans los doubles.
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TE SERIE MONDE LE

A Myracuase ce noir

Columbus A Sra use

 

 

  

  

(ère part e d'une = rie de 1 de 7)

BAGÉES AYMERICAINE

Hier

Cohugo 8, New-Y ‘ ‘
. . Phiuladelnh + 4.

A Washington (rem)

 

À
Le lussement

Meston (r mise), 

 

       

 

. L'at
New-York ...... Cees
Was! neton 1143

16
goo, - 164

race sau 500 19"
St-Latils 2... 43 22%
Tostun LL. 6. cu

d'hiladelphis 2.20 102 305 #6

Anjourd'hat
Bi-lauie à New-York.
e taned & Philade’ie.
(Seules parties @ uprogrammme).

[XTHET 5

 

 

NATIONALE

Hire
Brooklyn 3, Cincinnati 2.
(Seules partis au programme).

Le clansement

  

  
Bt-Louix he te bi DY
Cincinnati... 85 RS 67 18
Brooklyn 739 70 LABy
Vittamirah | fe 72 os rp

11 77 eg a
Boston 1... 121, 46 82 416 34
Philadeiiie 0 62 R9 ap 201,
New-Vork 1 63 94 2369 #4

Anjonrd’hul
Meston À oShieugo
troeoklyn à Cinenmati.
Seules partes au programme).

Southworth veut
vaincre par la

plus grande marge
ST-SOUIS 1, - Billy Soathworgh

& constaté que ses joueurs ont eu

Mioins d'esprit  comgatif depuis

qu'ils ont Engné le championnat

l'automne dernier, mais que de

puis une semaine où deux, la com-

  

   

bat:vité est revenue et qu'elle se

cont.nuera contre les Yankees.
ding la série mondiale, la semad-
ne prochmne. "Mon désir est de
batie lew Yankees, dans quatre

parties consécutives 8 possible”

dit Southworth, Il veut que ses

Jouvtis gagnent par In plus «ros-
se des maiges ne devrona
Jouer avec coeur contre les Yan-

Keva parce que ces derniers for-
ment tn dur ef bon club lea Yan-
keer sant déterminés à gagner ot
nous devons être prèts pour aux”,
a ajouté Billy.

 

 

Je va die re dt ene Lo wo lan

la névie contis leg Yankees,

Te pote des Cardinaux n a0sst

dit que Danny L{thwbter, ohtenu

ces Philies le 2 ivin dem sarin’
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SYRACUSE, 1. — (PA) — Les
champlons de l'Association Améri-

caine, les Red Birds de Columbus

rencontreront ceux de la ligue In-

ternationale, leg Chiefs de Syracuse,

ce soir, à la 1ère partie de la Pe-

tite Série Mondiale pour la supré-

matie des clubs de baseball mi-

neurs, Les deux clubs viennent de

remporter d'éclatants triomphes,

reapectivement contre les clubs In-
dianapolis et Toronto et devraient

se livrer une belle lutte.
Le Columbus, pour sa part, vou-

dra l'emporter pour établir un re-
cord en remportant les honneurs

de la Petite Série Mondiale pour

une 3e année consécutive, mais il

n'aura pas la tâche facile comme
le Syracuse n'a probablement pas
oublié la défaite qu'il a subi con-
tre ces mêmes Red Birds lors de
la classique de l'an dernier. Si le
Columbus l'emporte encore cette
nnnée il réussira un exploit qui n'a
jamais été accompli par aucun
club mineur depuis les 25 ans de la
dispute annuelle de cette classique

entre champions mineurs du base-
ball
Les Red Birds ont vaincu le

| Montréal en 1941, le Syracuse en

} 1842 et feront maintenant l'impos-

*xible pour encore vaincre les Chiefs
cette année pour réussir cet ex-
ploit sans pareil.

HOWELI, vs WILKS

Les gérants Jewel Ens et Nick
‘Cullup ont annoncé que leur choix

‘respectif au monticuie reposerait

[sur te jeune et sensaticnnel Mil-

‘lard Howell du  ‘racuse qui a rem-

porta 18 victoires contre neuf dé-

faites au cours de la saison et qui

a défait le Toronto à deux repiises

au cours des éliminatoires pour la

Coupe des Gouverneurs et sur Ted

Wilsk, pour Columbus, qui a encore

In meilleur record avec 16 victoi-

res et 8 défaites à son c:édit pour

la saison régulière et qui a battu

les Chiefs à la dernière partie de

la sétie en 1942.
Les deux clubs en présence ont

tous deux terminé en 3e position

de leur ligie respective lois de :a

saison régulière, Columbus battit
cependant les clubs Milwaukee et

Indianapolis pour remporter le

champlonnat de l'Association Amé-

rleaine tandis que le Syracuse a

successivement vaincu les Bears de

Newark et les Leafs de Toronto

pour mériter de s'attaquer encore

une fois aux Red Birds.
Les trois premières parties de la

série de quatre de sept seront dis

 

 
Fgura op life ques

MillardHowelllancera pour les Chefs

contre Wilks du Columbus, cesoir
 

qui,

lea Dodgers sans être lié à
le gérant général, Branch Rickey, male

Durocher n’accepterapas

une diminution de salatre

CINCINNATI, ler. — (A.P.) — Léo Durocher, le gérant des Dodg«re

on le salt, recevra son congé comme joueur-gérant dimanche

prochain pour, s'il le veut, pouvoir aussitôe entamer des négociations

pour recevenir gérant dea Dodgers de

ne continuerait pas à gérer le club

une baisse dans son salaire. I! à dit qu'il était bien consentant à gérer

aucun contrat comme semble le désirer

Brooklyn. à déclaré hier an“il
Brooklyn s'il lui faut accepter

seulement & condition que

le salaire qu'on lui donnera soit satisfaisant.

Volei les propres paroles do Du-
rocher: “Si M, Rickey ‘ent que

Je gère les Dodgers l'an prochain
au salaire de $15,000, Duiocher ne

sera pas le gérant du Brooklya
en 1944.” J'ai reçu $30,000 pour
cette saisap-cl, soit le mima sa-

lulre qu'en 1942 et je me crois pes
qu'on puisse Me demaad2:> d'au-

cepter un aalaire moindre, Le

Brooklyn m'a toujours donne un
gros salaire et New-York est une

ville où un gérant le bascha:l

peut exiger un gros sain. Joe

!feCarthy
pour gérer les Yankees et ,e suis
sûr que Mel Ott reçoit 11: nuesi

   

 

reçoit environ 840.100,

ess

pr

un très bon salaire pour les Giants.

Je suis bien prêt à gérer les

Dodgers sans contrat si c'est ce

que veut M. Rickey mais si le

salaire doit être baissé à environ

$15,000, Durocher ne sera pas le

, gérant des Dodgers I'an prochain.”

| Durocher a déclaré yall partira

pour New-York Cimanche soir

‘prochain pour aller conférer avec
Branch Rickey et quil devrait

avoir à Quoi s'en tenir au plus
tard mercredi prochain a sujet
de son réengagement comme pilote

des Dodgers de Brooklyn.

 

putées à Syracuse tandis que la de
partie et les autres qui peuvent

être nécessaires, meront jouées %

Columbus. La partie de ce soir lé
buteta à 5 h. 15 de même que

de samedi soir. Dimanche, ia 3e
partie débutera à 3 heures, tou-
jours à Syracuse.
Les deux clubs ont un excellent

département de lanceurs, le Coluin-

bus avec Wilks, Pracher Roe et
teorge Dockins et le Syracuse ivee

Howell, Tom de la Cruz et Arnold
Carter. Le mcilleur frappeur des
Red Birds est Augie Bergamo tan-

dis que Joe Mack et Chet Wieczo-
rek sont aussi dangereux. Noim
Harrington est de son côté le plus
solide cogneur des Chiefs tandis
qu'il faudra aussi le surveiller

pour les vols de buts, comme il à
mené l'Internationale à ce dépa.te-
ment.

 

 

Jim Walsh aux Pirates

ALBANY. 1, -- le club Pitts
burgh annonce l'acquisition du lan-

ceur Jimmy Walsh des Sénateurs

  J'Albany de Ja ligue Eastern.

Les freres Lemay
joueront dans les
parties locales

ler. —Albert Lemay.
qui s'attend, conjointement avec
son frère, Tony. de signer pour
porter les couleurs du Canadien de

Montréal, dans la ligue de hockey
Nationale, cet hiver, à dit, hier soir,
qu'il ne participeralt qu'aux joutes

diaputées à Montréal, n'ayant pas
À lisser son travail dans une usine
de munitions de la Capitale.
Albert et Tony jouent comme

ailiers sur la même ligne du club

Ottawa, faisant partie de la ligue
Québec Sénior, de même que Stan
Pratt. qui évolue sur ln défense et
que la rimeur désigne également
comme futur porte-couleurs du
Canadien. Pratt a declaré, hier,
qu'il n'avait pas encore signé pour
les “Habitants”. mails qu'il atten-

duit des nouvelles d'eux d'iel quel-

ques jours. Il fait partie de la bri-
Rade des incendies de la ville
d'Ottawa.

 

OTTAWA.

 

 
D. pavche à droite: Ford Frick de la ligue Nationale, Grantland Rice et John Kirran, fameux chroni-

“nt à P. BR. Budh de a Croix-Rouge Américaine un chèque de $326,558, soit les

I seis de seize joutes de la ligue Nationale, au profit de la Croix-Rouge.

 
BOB WESTFALL, coéquipiers de
Tom Harmon a I'Université de Mi-

chigan, à quitté le football pour de.

venir opérateur de radio à bord des

bombardiers, duns l'armée améri-
calne.
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Brew yn
Chiviko +
Cinrimastt
New-York
Philadel
Pirtelaiegh
51-Lenuis

      

  

  

       

Boson ..
Chicren
Cleve lund
Détrolt
New-York

Washington

Yankeessont encore
légèrement favoris
ST-LOUIS, 1 (BUP) A moins

que du “nouvel argent” que l'on
rapporte en circulation chez les pa-
rleurs ne fasse son apparition pro
chainement les quotations “officicl-
les” offertes pour la série mondiale
par James Carroll de Saint-Louis
demeurent à 13 pour 20 contre les
Yankres ou 13 pour 10 contre les
Cardinaux.
Les observateurs sont d'avis que

le “nouvel argent” estindécis et la
question de savoir est sur quel club
parier, Les Yankees sont favoris,
généralement parlant, à cause de
leur personnel de lanceurs qu'on
prétend plus solide, un sentiment
qui a pris de l'emprunt à Ia suite
de la tenue erratique de Mort Coo-
per pour les Cardinaux au cours
des dernières parties,
Les quotations sur la première

partie à New-York, alors que Mort
Cooper est supposé être le rival de
Spud Chandler sont les mêmes que
pour toute la série mondiale, Si
Chandler doit faire face à H.rry
Breechen, le fameux lanceur gau-
cher rectue, les quotations, sui-

vant Carroll, seront quelque peu di-
minuées à 3 pour 5 pour les Yan.
kees et 7 pour 5 pour les Cardi-
naux,
Toutefuis, les quotations “officis!-

les” par certains des preneurs au
livre sont 6 pour 5 et le choix au
parteur,

Rosemont Y vs
Jardin Botanique

La dernière joute du champloo

nat de la ligue des (arcs ama

liew dimanche à 2 h. 0. anxie

Pie IX et Masson. Cette juute dé- vidern du champlonnat. 19 decx

équipes ayant chacune une vie

tetre à son crédit.
Tes inatructeurs des différents

clubs locaux seront présents à

cotte joute, de méme qu'en publie nombreux.
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Teeworth gagne
le handicap de
la coupe Durham
TORONTO, ler. — Teeworth, u

Nat Northwuod, qui connut l'apo-
gée de sa forme il y a ceux ans,
lorsqu'il évoluait à Hastings Park,
Vancouver, a probablem“nt rem-
porté la plus importants course

de sa carrière à Wouduime Park.
hier, lorsqu'il fini ten want de

cinq rivaux dans le handicap pour
la coupe Durham et une bourse
augmentée de 31,500.
Deux fois battu précédenunent.

la jument de cing ans, qui a8 pris

part à des courses à réclamer à
Toronto, il y a deux ans, passa
sous le fil sous la ferme direction

de Rex Leavitt ‘pour payer 56.15,
$,80 et $2.75. Frobisher, le petit
poulain, que conduisait Bobby

Watson, fut deuxième, une téte en
avant de Stand Easy, de l'ecuvie

Garden City, qui eut récemmrat
rasion de Tevworth par un Inez

cans une course d'un mille et demi.
Teeworth a couvert la distance

en 5.033-5 minutes, bien au-dessus
du record des trois minutes con-

Juintement détenu par Sen Gene-
ral et Procyon.
La deuxième plus

course de la journee ‘ut gagne

pur Green Bush qui eut raison

Bec facilité de onze autres juve
niles dans un
lcngs pour une boulse de SM.
Wise Teddy ohtint la décis.or du
camera sur Patafryn, et e ga-

gaant rapports $8.15 pou $20,
couvrant les trois quarts de mille

en 1.14 minute,

Ligue de quilles
“Clermont Motor”

  

importante
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Guâce à la camera ultra-rapide, la patineuse Betty Atkinson est posée ici dans trois poses différentes
sur un même mouvement. Betty fait partie de la troupe [ce Follies, qui a débuté à San Francisco,

ter OCIOBKE 1743

  
14 nominations
pour le handicap
‘du Jockey Club |

TORONTO, ter.

tions pour le handicap de lu coupe

| sockey Club, pour une bourse uug-

men:ée de 382,500, pour chevaux de!

trois ans et plus. sur un parcours |

d'un mille et un-huitième, l'une des

trois vedettes de la miatiné» de cié-
ture du présent meeting d'autoins

de l'Ontario Jockey Club, à Wond-
bine Park, démontrant que quator-
te des plus brillants coursiers daus

-- les noun vy

 

les handicaps ont été désignés
pour cet événentent. J

Les nominations sont Baby:

Broom, Jacless, MeMaik, Filisteu,

Stoney Brush. Powpel, Flying

Giant, Aboyne, Teeworth, Cyrus P.

Donedna. Mugwump, Heel Up et
Tideover.

Verban aux Cardinaux

COLUMBUS, 29.
de Columbus ont
deuxième-but Emil Verban aux
Cardinaux de St-Lotia, Verban a
the moyenne de .257 au bâton pour

la présente saison.

vendu hier de

     
 

 

L'ixiateux R° AL Watson de Wo fie. CAL a gaoné Lec 880 ver.

g + los dud ent luring athlltique 3 Rion, Yokes Nagle,

les Red Birds A

  
   

  

Lepari-double
Voir les prix, que le pari double

à payés ru cours de la matinée d'hier:
A Belmont Park --$545.80,
A Rockinghim Park—$170.60.
A Haw:torne—$41.40.
A Thistle Down--$44.80,

Ortiz rencontre
Lopez, ce soir
HOLLYWOU!), rr. Deux vieux

rivaux remuntriont dans une mème
arene ce soir & Hollywood alors
que le champion poids cog Manue!

Ortiz, rencontrera Leonardo Lopez,
de Mexico, dans un combat de 15
rondea au profit des Bervicsa de

guerre. Lorsque les deux adversai-

res se rencontrérent, a première
fois, Ortiz etait grand favori mais

c'est à peine si le champion réussit
à obtenir une impopulaire décision.
Le match revanche à suivi.

Ligue de quilles
de la “Victoire”

Fhts - Aztn ot Mine ND Otrartranet
sagnérent los prix a T4 Zième séan-
sale dg Laue de pui à quillex he

deg os ores de 108

 

14 Vortoire, ave

(les quatre autres, venant du Kan-

Yankees achètent
huit joueurs des
équipes-fermes
NEW-VORK, 1 (PA)

kéea de New-York ont

qu'ils avaient acheté sept lanceurs

et un voltigeur de l<urs clubs fer-,

mes les Bears de Newark et les

Blues de Kansas City, clubs qui

font partie, on le sait, des ligues

Internationale et Américaine,

Trois de ces lanceurs sont des |
gauchers et le président Ed Barruw:
a déclaré que ces huit nouveaux
joueurs avai<nt été obtenus pour
une somme d'argent et quelg
joueurs, Il n'a toutefois pra Trevé-
lé les num des joururs échangés
et jl n'a pas dévoilé non plus I»
montant d'argent engage,

Les nouvraux joueurs qui se rap-
portéront aux Yankees à l'entraine-
ment de 19M4 sont: les Innceurs
droitiers Walter Dubiel ot Kmerson
Tioser; le gaucher Jue Page et le
voltigeur Don Savage, Ces qua-

tre joueurs viennent du Newark,

 Les Yan-!

annoncé
 

  

  

 

aan City sont: les lanceurs gauchers
Willte Baker nt Cliff Julinson et les
droitivrs Clift Berens et Al Lyons,   

Lene
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diet
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nd
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ta "ron cog pola

V4 saison du football a
tant anedu mateh Var

du Vide fall ich un gaie de plus,

Trois classes et
deux matches au
parc Richelieu
Les prépaiatifs vont leur train

au pure Richelieu en vue de Ia
grande matinée de courses qui sea

tenue en ce populaire endroit di-
manche. Comme à l'ordinaire le
promoteur Emile Gauthier n’a rien
épargné pour faire de cette muti-
née une des meilleures présentées
à date et le fait qu'il y aura dis
pute de trois clusses et de de.ix
matches devrait intéresser tous lea
amateurs de la métropole et méme

de la province,
Le promoteur Gauthler a décidé

de tenir un mateh revanche pour

les trotteurs de la classe 2.19 car
on sait que dimanche dernier Joa
lee a gagné deux épreuves et P.n8

Ridge Bill l’autre pendant que les

autres chevaux sont tous arrives
au peloton au fill d'arrivée,
Comme d'habitude aussi le Mon-

taut deg bourses est des plus subs-

tantiels et les propriétaires de ch
vaux n'ont pus hésité à inscrie
seurs montures pour le grand pro-

granime de gala de dimanche qui

est le suivant: .
Une classe 219 trot pour ine

bourse de $31*, sept partants.
Une classe de 2.24% trot et amule,

$200, sept ou huit paslants.

Une cla ue 2.14, 19 inscrits,
$400, une dizaine de partants.

Un match entre Peter Aubrey, de
Corbeil Automobiles, et Pine Ridre

Alex, de la Pine Ridge Stable, de
London, Ont, enjeu $300

Un match entre Pine Ridse To

diy. à Mme EK. Farnell, do Lap: de
cie, et Easter Parade, à J. W.
Brown, de New Liskewrd, Ona,

pour une bourse de $300 et yn pe
jeu de $200,

t-ter Aubrey sera conduit var
Emile Larente, de Montréal; ne
Ridge Alex, par Laois James, de
London, Ont: line Ridge Today,
par Philippe Hoily, de Montréal. et
Easter l'arade par C. Chapman, de
New Liskear!, Ontario.

Succès de la tournée
du sergent Joe Louis
WASHINGTON, ler. Le sæigent

Joe Lottis et sun groupe de boxeune
qui donnent actuellement des exhi-
bitions «t des conseils dans diffé
rents camps de l'armve, sont ties

popitaires. En effet, au cours des

Quatre premiétes renin & ae ip
tournée, pas moins de 150.00) Sole
dats ont aegis & 4 oes exhibat ong,

d'aprés un estimé vou par Le ee

partemmnt de la (Guerre,
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DECES
BEAVDHY — A Outremont, lo 28

neptombre 1943, À l'âge de 78 ans,
ent décédée Marie Papineau, épotise
de Joseph Beaudry,

ler funérailles auront lieu samedi

le 2 octobre, Le convoi funèbre par-

tira de wa demeure No 348 avenue

Outremont, à #8 h, 45, pour ae ren.

dre À l'église Salnt-Vlateur d'Outre-

  

mont, où le xervive sera célébré &

9 heures ot de 1A au cimetière de
In Cite dew Nelgea, lieu de la né-  
pultare

Parents of sunin sont priés dy as.
sister sans autre Invitation. 183-1

BREBZE — Au Itors Memorial Pa
vitien de l'hôp Royal Victoria, Je

Re septembr eut décédé Fre
derek Charl Broevze, époux bien

nimé de Mabel Hellen Holliday, 149.

avenue Doble, Ville Mont-Jioyal 1é-

pron Ho arte He expoade A Ia

pell de Jos 00 Wray & Bros,

      

  

  
de ta Montagne,

Funérailies à l'éulise  anglicane

Se Plerre, À 3h, pot sauce dl, Enhu-  

  

 

  
  

mation au clmetièr

DE SERIES

réat le
Was est décédée Mine Lo Bend ra
deur, née Marguerite De $ 3

Lars funérailles puront eu samedi

le 2 wctnbre, Le € of funêbre puer-

tra de sa demeure No 2162 Ouest.

rue Sherbrooke, appt, 23, à 2 h. 45°

pour xe rendre à l'église St-Léon de

Westmount, Service célébré à 9 hu!

et de JA AU cHortlère de la «te dis

Neixgen, Meu de fa sépulture
Varents et aux sont priés d'y à

aister sans autre invitation. 133

[3

 

 

  

 

 

Haegg reviendra pour
se marier

PIEDMONT, Californie, ler. -

Gunder Haeëg, champion mondial

dans la course à pied, reviendin

aux Etats-Unis, le mois de décem-

bre prochain pour épouser Mary

Dorothy Nortier, annoncent les

purents de cette dernièrs

meux coureur et muc

Nortier se sont rencon.rès pour

Ja première fois Au consulat sué-

 

   

unis de San Francisco, au début
ut séjour de Gunder on Amérl-

que. Le ma age era bent au

mois de janvier et le couple ira

ensuite habiter la Suède. 

 

Bun Cook avec les Barons

CLEVELAND, ler. Fred “Bun

Cook à été engagé comme instruc.

teur des Barons de Cleveiand, de

la ligue de hockey Américaine, a

annoncé le président A! Sutpain,

hier soir. Le nouvel instructeur de-

tenait les mêmes fonctions, l'hiver

dernier, et il succède à aon frère,

Hill, nommé gévant général en

chatge des opérations de ferme.

[es deux frères étaient autrefois
membres de la fameuse ligne d'at-

taque des Rangers de New-York,

de la N.Hl. Cook-Boucher-Cook.

DALLAS, lex. I. — Ruseel (Bud-

dy) Scott, 185, Dallas, met K. O.

Jack Denson, 194, Indianapolis CI.

RIVER, Mass, I. — Al
1, Woonsocket, but Jack

, Newark (10).

  

FA

Costa, |

Cohen, 1

  
  

 

PORTLAND, Me, 1, — Ferddy

Cabral, 155, Cambridge, Mass, bat

Buddy Jones, 1551, South Port-

land (Uh.

Ste-Justine. ..
(Suite de ln page 4)

P, Perrier, Son Honneur le maire

Adhèmar Raynault, M, Norman

Dawes, M, Beaudry Leman, Mine

J-Kd. Perrault, l'hon, Wilfrid Ga-

xnon, Mme de Gaspé Beaubien,

Mme Henri Groulx, Mn” Léo Gi-

rard, Mme J.-P.-A, Gagnon, Mme

tose-l.  Lafalle, Mm: Gérard
Boudrins, Mme J.-A. Mongeon,

Mme J.-P. lalonde,
Parmi les invités d'honneur:

Mmes 1x de G. Braubien, René

Morin, H, d'Artois, Albeit Lasenile,
Pierre Rolland, Jacques Fuigelt, A.

Rranchand, Che Emard. Walter
Clerk, O. Castonguay, Mile J. de

Guise, tous les présiden:s et pré
ridentes des comités paroissiaux,
dea médecine, dee religicuses, des

xardes-malades, des bienfaiteurs,
des amis de l'oeuvre, des et/ants
nialades et une grande partie du

personnel de l'hôpital,
M Romain Crépeau, maître-de-

chapelle de Saint-Edouar*, et Mlle
Marte Tétaurneau donmnérent quel-

 

ques numéros de chant; M. Cré-
prau était accompagné par M.
= ne Tnpierre, DM, et Mlle

 

T‘tourneau par son pèrs, M. An-
tonio Tétourneau, organiste à St-
1 auis-de-France.
Le Tw Georges Joly, Au nom de

  

midi I

LA PATRIE, VENDREDI fer OCTOBRE 1943

    

TOURNOL DIS TENNIS SUR TABLE

   ‘
ques Dexjardian, qui, dima:

nicer remmortalt les bonne:

temrnol simples-mixtes avec » mai-
mont n'eut

ur ces jours

 

  

  

   

  

 

  chnmplonnat
tr (nble en d'upoxant

Luclem Laverdure en fin

jardins ne donns pas be

chauve à Fmverdure ef |

rn trols nein vonnéontifu, 31-8. 2

Volei le détail de ce récent

ere tenn'n wiv table disput’

ue popuinire club Outremont,

Première ronde

Marry Ntesennon but Geo. 1. Hey,

  

 

  

 

  

  

   

  

imme bat ¢, 8. Welean
 

20-16,

Hay mend Langevin bat Léo ho-

3. 20-19,

iuy Grenler bat À.

17. 21.32
Adrien Mousse bat fiérard

17out, 21-46
nonsse bat Eraent Îtixax-

  Girardin.

 

  

Maurier l'a-
= 21-14.
ire bat Feank U-

Sutton, 28-Ne
Jack 5 “he

tore par défaut.
Meurire Wercler

Un. par défaut.
9 Fontaine bat J. +

-16,

Maurice lhe-

  

int Bernard ¥

Livnnis.

   

  
wunrd Garncas

  

ves, par défaut.

Deuxième runde

 

24-22, 21-14.

Mobert Lacanse bat James Gi

5. 28-14.
lem Lnverdure hat Jack Hen-

w. par défant,
Maurice Mercier bat Paul Fomtal-

   

 

   4 21-4%

Tro'nième ronde

enjnrdlas bat
Langesin, 21-12 21-17,

ert Lacnsse bat G
. 21-00.

Laserdure
Mercier, par défaut,

l* Jrnenau bat Chnrles Singer.

  

y (Gventer,  

bat Maurier

   

  

 

Robert La:
Le
at J. PP. Juneau

. ZE-H, 24-15.

Finale

Desiardius hat Lucien la-ss
verdure, 23-5 21-11. St-14.

Wait À Bit gagne
le handicap Vosburgh
ja Belmont Park, hier
NEWYORK, ler. — Une foule

record pour un jour da semaine
ordinaire, 24,377 personnes, a vu

le pui-sang de William Zicgler,
jr, Wait A Bit, remporte. une vie-

toire facile dans le handicap Vos
}urgh, à Belmont Park, hier après-

finit deux longueurs en

avant de Sun Agnin. qui 1init trois

longueurs en tête de Aduia.or. Ce
dernier constitvait une entrée avec

Signator, vainqueur dans quatre
handicaps consécutifs à Washins-
ton Park. Cette paire ‘tait favo-
1ite et Signator portait la plus

lourde charge, soit 128 livres, com-
me Apache, tn inscrit, fut retiré
de la competition,
Adulator fit bien de son mieux

pour sauver les honneurs aux
fuvoris et il prit la tête du pel&
ton dès le démarrage pour mence
par plusieurs longueurs. T} fut re-
joint, dans le virage fina! par

Ringimnenow, mals Way A Bit ef-

fectua alors sa poussé: et depassa
succecssivement sea devanciers, 11
fut Imité par Sun Again, dont la
pesttion, jusquedé, n’'avoit rien de
bien prometteur.

L’Iinois suspend
trois entraineurs

CHICAGO,

 

ter. La commis
sion du (urf de l'Hlinois a hia
suspendu indéfiniment trois en-
traîneurs de chevaux qui ont dry
fité deg Montures pour de récen-

tee épreuves À la piste 1e Fair-
mount Park. Les trois entraineu
son Pau) Simmons, entrainçue du

pur-aang Street Arab; 8 Bloum,

  

 Thôpital, dit quelques mnots de
tomersivment, Ainal que M. Brau- liippe
dry Leman.

entraîneur de Courtaway et lPhil-

Laval-sur-le-Lac"TA

 

M. GEORGES CLERMONT, prési-

dent du club de golf Laval-sur-le-

Lac, qui présidera le diner de fer-

meture du club pour la saison 1948,

samedi de cette semaine.

 

Dickey et Crosetti
évolueront dans
leur 8e série
NEW-YORK, 29. (AP). — Les

Yankees de New-York sont reve.
nus des figures familières à la Sé-

rie mondiale annuclle mais pour
lea joueurs eux-mémes cette série
ne devient jamais une vicille hic-

toire.
Deux des joueurs des Yankees,

le receveur Rill Dickey et l'arrét-
court Frank Crosetti, joueront
dans leur huitième classique lore-
que les Yankees en viendront aux

prises avec les Cardinaux de St-
Louis mardi prochain. Ils étaient
avec le gérant Joe McCarthy lors
qu'il remporta son premier cham-
pionnat de la ligue Américaine an
1932 et ils sunt demeurés à leur
poste depuis lors.

Pour cette raison, la série Ne de-
vrait pas les exciter outre mesure,

mais tous deux- disent qu'ils se
sentent comme des jeunes écoliers

 

 

-faisant leur première récitation.
“Peu Importe qui vous êtes ou

duns combien de séries mondiales
vous avez participé chacune d'en-
tre olles vous donne une sensation
nouvelle”. a dit Dickey.

“Une partie dans la série mon-
diale cst différente de n'importe
quelle autre partie dans le baxe-
ball. Vous vous habituez à celles
que vous jouez journeliement mais

vous ne pouvez prendre part à cel-
les des séries mondiales sans sen-

tir votre coeur batire un peu plus
fort”.
Frank Peter Joseph Crosetti a

dit qu'il avait lee mêmes sensa-
tions.
“Je suppose qu'il n'est rien de

comparable à cette sensation qui

sr fuit sentir dans votre premiére
série mondiale. Muis s'il y & quel-
que chose capable de l'égaier, c'est

de participer à une autre série.
Elles vous font toutes quelque
chose”.
Dickey eat avec ies Yankees de-

puis 1928 et it à participé à toutes

les séries mondiales qui ont mis
lea Yankees en Nice depuis qu'il est
avec le club, mals 11 est aussi émo-
tionhé cet automne que a'il étaitun
enfant,
Crosetti s'est joint aux Yankees

en 1932 et ne prit pas part à la aé-
rie de 1941, puis il 5 joué Une seu-
le partie l'an dernier Mais {1 sera

l'arrêt court réguiler pour les Yan-

kers lorsqu'ils feront de nouveau
face aux Cardinaux.

L'entrainement des
Leafs le 12 octobre

TORONTO, ler. Happy Day des
Teafs annonce que l'entraînement
du club de hockey Toronto ‘ com-
menerra le 12 octobre À St-Catha- Dominguez. propriétaire et vines, Ontario. M ne peut révéler

ewtruineur du cheval Pati Eucie..les noms des Joucurs qui scront

|i

   

MATCH N 4
HAMPSTEAD

Jæ club de gulf Hampstead sera le théa-
tre, demmin, du deuxiéme match lnteras-
tionst _annuel. JI mettre lee Can.
sux prives mvee LES AUTRES,
pussé, l'événement rut beaucoup de su
Ul y sura diner aprés le match et am:
nents divers. Eaviton vingt foursomes sont
déjà arrangés et lo 4part dua premier se
ters à 1 Volel le pairaser:

1,30: M, W. Meld, G. Millican y» B. W.

  

 

  

 

  

Robinson, R. Park.
2,45; M, Desautels, G. Kimpton ve D.

r. Bowes, H. L. Pritchard.
1.20 . Hawkins, L. Adshrad ss H.

¥. Race, A, G. Fuller,
1.25: WwW, ©. Brown, G. H, Waisem ve

& K. Johnson, J. Anders  a.
0 M, »honshua ve

T. F. Brisbane, W. sidawus.
WwW. L. Khaw, F, 8.

, A. Wooluine.
. A. Eobluvon, W. G. Cultle vs

Duncan,
A. BR.

Wallace ++  

    

  

  

Dewar ve

 

G. Browm vs

Tight +s RK.

H€
nVarmy, À.

Mat
White

  

. 4. Brook».
2 4. Telfer, F. W. Dakin va A.

Melntyre, De E, H. Cayford.
2.28: M A. Tayter, PF. R. Cutile vo R.

 

NB. domes, JW LU. Dison,
2.30 K. Shaw, J. A, Amith vs A.

Bluart,

 

EXPLOIT IY MME ZAHARIAS
(DIDRICKSON

LOR ANGELES, I. — Mad Geurgr
Zaharias, anclennement Babe Didrickson.

exploit hier en égalant de
Weaver © la première place du 1
noi de 2 Baldwin Park de Las Angel
Mme Znhariss a ainsi ew raisos dus of
loton de 56 hommes-colfenes, égalant Bas
Weaver aver UR score de 77 pour 18 trous.

  

  
  

    

présents mais il compte néanmoins

sur les vétérans Bucko MacDonald
Lorne Carr, Bob Davidson; sur les
jeunes Jackie Hamilton, Jackie Me-

Lean. sur les recrues Elwyn Morris
et Tod Kennedy. et sur un grand
nombre de jeunes amateurs qui

seront mis à l'essai.

Radiés de la cote

Les titres Ontario Nicke] Corpo-
tation, Limited, ont été radiés de la
cote du Montreal Curb Market, en
fermeture du marché, le jeudi 29
septembre 1943.

I
I E ministère des Travaux publies rec

4 ra fusqu'à 3 heures pm. (heure
avancée de l'Est, be mardi 19 octobre
1813, dea SATNISS ots pour la von truction
dune Infirmerie affections mentalrs a
l'hôpital militaire Ralnte-Anne, faire
Anne-de. Bellevue, P.Q Sesquelles sousis-
et vent être cachetfiæ, ndrvsaters nu
seusrigné, et patter #r l'ensclonpe, en sas

 

 

    

 

de Ii drewe, les nota: ®osminsfon peur
infiriorie  d'affections mentales hott
militate Suttr-Anne. Hants -Anne-de 

Rellevue, PQ."
Ou puit prendre connalarAnce des plane

vo du 8, et + procurer la formite de
soumission aux bufeaix abe l'arctlutecte oo
chef du ministère des Travaux publ:
Ottawa, de l'architecte aurveiilant, 150
vatest, Tue Baint-Paut, Montréal, PQ. «+
l'architecte régional, édifice ce la douane.
Québre, PQ. et du murintendant de Phonic
tal mulitaire Hainte-Anne, Mainte-Anne-de-
Fr leve, PQ.

On ne tiendra eomite que des soumi
sions qui seront fallis sur ia formule
fournte par le ministère et en conformité
des comlitions qui y sunt siijmiléer

   

Un chèque représentent une caleur égale
à 10 p 100 du montant de Ia soumission.
fait à l'ordre du ministre des Travaux
pithilen et visé prr une banque à rlrute
canadienne, doit fre point 6 chaque roy.
mission, On acccptera RUARL Cuming cau.
Mois ment, poit des bons au porteur du
Dominion du Canals, soit des bons au por.
teur de la Cle du chemin de fer Cavndien-
Nationa‘ et de sen compagnies constituan-
tes dant le princlial el l'intérét sont ga-
rantie sans réserve par » Dominion du
Canula, soit encore lepdits bons pair une
partie du cautionnement et un chèque vi.é
tot que sumlit pour la batance,

REMARQY Enr rteeption d'un depôt
montant « 350.00, geus farme d'un

chieprs de banque sist, fait à l’ontre du
ministre des Travaux publics, Je ministre
tourniea ten bleus et le ls de l'envrage
var l'entremise de la diviion de l'architee-
t+ on chef ® du bureau de l'architecte mure
seiliant de Montréal, PQ Cr dépôt aern

remis au dépsitan ha que lendita biens el

devis scront retournds at ministére, peurvs

que Ia chose polt faile pas plus tard qu'un

Trois apréa la late fixée pour la réception

des munilastons. Mi lez bleus ef Me devis ne

sont pas remis Au tainiatère dans ce aélo,
de déjôit sera eanfisgué,

   

   

     

Par ordre,
3. M. ROMERVIDLE.

Broréimare.

Miniatèrs due Travaux pubites, Otlawu, le 25 so pivuitre 1943.
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ANNONCES CLASSÉES DE

£a Datrie
Annonces <ianlfvem Compranant

tout lea rubriques autres que cele
les mentionnées ci-dessous — 2 cen=
tins par mot, minimum Ib mots
Entéte en nolr, 5ve par ‘nsertion
pour une Ilæne de carartère gothle
que 14 poin
Semi display: fc, la !lgne.
Les avis de natssance, décès imna-

riage flançailles. messe de requiem,
services anniversaires cartes de ree
merclements et avis In Memncriam
chargés au taux uniforme de 76 cen-
tins par insertion.

Les bureaux pour la révepl'on des
annonce cln:sifiées sont placés dans
les principales pharmartes par tout
te district de Montréal.
Fmplois demandése 1 cen!in par

mot avec minimum de 15 mots

Appelez LAncaster 3121
Service des Petites Annonces

Les annonces classitiées sont acs

coptées de B h 3U am à 6h pm

A VENDRE

[OGIS MEUBLES, 6€ appartements,

chambre de bain, 2029, rue Sanxui-

net, Montreal, 152-2

A LOUER
—_——
BOUDOIR à Jouer, préférence dame,

1317 Penont any, Mentiéal.

   

  

AUX MALADES

BLENNORRAGIE. efforts, évoule-
ments, homes, femmes, dixparais-

sent avec Prercriptinn-Tablettes 318,

effivacité remarquable, Maller $2.
Le Jaports, 915 Cherrier. 115-41

MEDECINS
BRISEBOIS, M. Médecin, Chirurgien
Urologiste de l'Université de l’aris
Sl'ECIALITES: Maladies géuito-urie
naires vénériennes, peau, sang, im=
puissance, stérilité, diabète, goutte
rhumat.xme,

818. Sherbrooke Est, prês de
Saint-Hubert, FR, 5252.

COTE, J.A, BPECIALISTE:
dies sexuelles, Vénériennes, Syph
lis, Chancre. Aussi traitement par
-orrespon Innee. Crescent 4055, 6854
sa'nt-Den's 1.N.O.

PERSONNELLES

CULTURE PHYSIQUE, GRANDIR,
maigrir, améliorer vue santé, va-
vner l'amour, réussir Envoyez 10e
Loadstone 3703 Parc lafontaing
Montréal.

PROPRIETES A VENDRE

MAISON trois étages, quatre loges

ments, construction en brique, Bons
revenus, Située dans l'Est, près ta-
pinean,
Vendra à prompt acheteur.
comptant où termes. _S'adresser à
1013. rehester est. FH. 5367.

HOMMES, GARÇONS DEMANDES

CONN meine de 16 ans, pour fae
brbque de rot Excellente ehare,
s'adresser chambre X5 (num. +
Hips Place, 1183, square PH
Montréal, INT-4

ON VOUS DEMANDE
D'AIDER A MAINTENIR
LES SERVICES ESSEN-
TIELS EN TEMPS DE

GUERRE.

- LES HOMMES
EXEMPTS DU SERVICE MILL

TAIRE ET QUI NE SONT PAS

EMPLOYES AUX INDUSTRIES

DE GUERRE,

DESIRANT TRAVAILLER
dans l'un de plusieurs

ATELIERS de

L'INDUSTRIE de la
BUANDERIE et du
NETTOYAGE,
à MONTREAL

PEUVENT SE PRESENTER

N'IMPORTE QUEL JOUR DE

9 à 11.30 AM,
à ln DIVISION des SERVICES du

SERVICE SELECTIF
NATIONAL
Suite 719-720

«Edifice Drummond)

1117 rue STE-CATHERINE Ousst,

En écrivant aux annonceurs
mentionnez la “Patrie”
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Menace.
(Buite de Is page 3)

neat d'ici 36 heures Ouvriers
désirent protester énergique-

ment contre lenteur Conseil
régional à répondre à requête.
Moral ouvriers très soulevé
tel, Grève journaliers-nianoeu-
vres à la Noorduyn décidée.
Représentants  ousriers crai-
gnent expansion du conflit. Ré

ponse Inmiddiate si possible’.
Depuis ce printemps que les

pourparlers sont engagés entre les

chefs des ouvr.ers de la cons*-ue-
tion, à Montréal. leg représentants

de la Chambre de construction et
le Conseil régional. pour obtenir
une Augmentaton de salaire d'en-
viron 160 pour cent dans les divers

Métiers dela constimet on, dans la
14g Hn da Montreal,

Les demandes des travait-
leurs avaient été entendues, et

une décision devait être ren-

 

 due le V6 septembre. À cette
dute-là, ler chefs des syndicats

de 1a construction se rendirent
devant le Conseil régional, et

Le président, M. Tremblay, leur
appris qu'il devait consnlter le

Cansell national avant de »
prononcer sur une affaire d'u-

ne telle importance,

“Nous sommes fatigués d'atten-
die et nous Vou.ons Une réponse”

 

A déclaré M FE. Toussaint, des
charpentionsmienttisiers, cr matin,

en commentant la décision rrise

par les chefs des syndirats de a
construction de menacer de faire
la grève aUls n'ont pas de rép nae

sang tarde; a lenra demandes d'a-
métioration de leurs conditions de
taal

Trente arpents...
(Suite de lu page 3}

LA PATRIE. VENDREDI fer OCTÔBRE 1943

J'apprends que l’on n acheté à
cette fin trente acres de terre
Boulevard Décarie à Pangle
opposé aux terrains de courses

de chevaux. On parle de King's
Park.

Les Alliés.
(Suite de In page 3)

publics, se salsirent de civils
comme otages et pillèrent les
maisons d'affaires, toujours au
dire de Berlin. Hs v'étalent re-
tranchés dans un cimetière, fai-
sant feu derrière les menu-
ments, mais ils furent finale
ment annihilés, prétendent les
Nazis,
Les Alliés s'emparètrent de Nap'es

après plus:eurs jours de sang'antes
datiilies autour du nront Vesuve et
des ruines de Pompéi. i

La prise de Torre Annunziata,
neuf milles au sud des limites de
Napl-8, fut annoncée par les quar-
tiers-généraux ce matin, ma‘s des

tépèches du front disent qu'eile fut
prise tard mercredi,

Les Américains ont au+us«<l
avancé de dix milles pour s'em-
parer d'\vellino, trente milles à
l'est de Naples, dans un mouve-

ment d'encerclement qui mens-
ce les communications derrière «
les forces ennemies Tuitant en-
core dans la zone de Naples,
“Nos troupes ont continué d'a-

vancer versa Naples dans une con-
trée difficile où l'ennemi se livre
de son mieux aux travaux de demo-
lition”, dit le communiqué allie,

Le communiqué garde encore
silence presque absolu sur les
opérations de la Se armée, dont
fuit partie la 1ére division cana-
dienne, avançant le long de F\-

dristique, Te communiqué dit
qu« cette “avance se poursuit
selon les plans”.

Avrllino, ville de 16.00 umes,
Oldés de six routes convergeant

vers toug les points du co
est sur la Toute qui relie
«1 Naples,

 

I

~

 

  

nn

di sucun effet desagreable duract :a

curs et Ruerit rertaines infections.

Masque pan hui reconnues in

guérissnhles

te peu de  pénicilline que |
Von peut obtenir à dute est uti-

lisé pour sauver les vies des |
militwires «ur les champs de
bataille. Vox Etats-Unis, on
  mire de vastes projets pour

la culture de ce champignon.
A Ottuxu, le gouvernement a

Acuanet qu'il allait ortroyer Cu

sununeés considéruhlea pour lu ciim-
tin tion et l'aménagement de labo

Vitoires affestéz u la production 4

  
  

lu pénicilhne, Montre et Toros
sont les dons villes qui ont ot |

Choisjes pour effectuer ce tre +

lant ag |
A Montreal, lea Laboratoires

offiviels destines à la fabrica-
tion de la pénicilline seraient
logos près de saint-VLaureut.

 

… Reine-Marie
par PAUL D'AIGREMONT

PEUILLETON|DELA“PATRIE i

Des bombardiers moyens al.
liés ont attaqué la zone de

18 milles au ourd de
sur la rivière Volturno,

Benevento, 31 miles au nord. ve

   

Er
Pour l'invasion .

Le x

calin. qui a ©

et Churchill pour diriger l'invasion

rope occidentale, d'après une |
New York:

Times”. Marshall ne fera que diri- |

de l'E

sunnes ont été
dans des bata.lles de rue a Floren-!
ce oll Jes fascistes envah.ssent les

   
fral GEORGE C MAR-

MALL, chef de l'état-major améri-

« choisi par Roosevelt

 

   

  

ouvelles de Londres au

er l'innasion et n'assumeru pas le
commandement sur d'autres théa-
tres de guerre,

 

daient la ville ne retirent en
bon ordre au nord «+ au nord-
est, On n'attend qu'elles offrent
une résistance acharnée dans

 

   
tes collines près de R Des

forces de la Be armée pour-
ralent être dirigées + nord
pour prendre de flanc la rivié-

re Volturno, 20 milles au nord
de Naples, que les Allemand
en retraite semblent soutoir
atteludre en toute hate.
(BNP) — Une centaine de por-

tué<s on bicasse 3

raisons pour abattre tous ceux
M sonf soupçonnés de sympathie

envers Badeytio

EN YOUGOSLAVIE
LONDRES, 1—(P.C.\—D'apré< un
wrespondant de guerre allemand,

 

eat; Plano, quatre miles au | les Yougos'aves qui assiésent la vi
uord-ouest de Naples; \merisi, le de tinrizia depiurs le 22 soptem-
au nord, Castelvenre, \usonia, bre. ont virtaellement détruit, par;
uwinsi que les débris de le gar leur artillerie, ce centre de “om-
nison nazie de Bustés, rounications. D'autres rapports di-
Corer. Ley voles ferries sent que toute la région entre Go-   

  

    croisées de rostes de Form ri
1% milles au nord-ouest de N
ples, furet aussi pllonn  

 

   
Nap virtuellement n°

ses Alliés, couxv-ei gettent Tos yeu| sl
sur Bome, 138 milles au nocd po|
chemde fer, |

Dans l'intervalle, 14° Cotte |
britannique  hombards Naples   
dont les troupes britanniques
et américaines Capprochent da
sut et du sud-ouest, Des cinq
divisions ullemandes qui defen- ey

rant de la National
nitiuns  Luinited
mployss de cette

211 ot Ljubljana edt aux maing des
patriotes. Le jeune roi Pierre I! à

3 declare que hientôt les forces all. ées
mans vembattront en territoire

ave et gil rutontnera avec
YOUR"

wvlles
«n son pays.

Pour les oeuvres

directeur gé-
Railw vs Mu-

Annonce que leg

Usine ont sons.

M John Roberts.

“Un vol direct”
QUEBEC, ler — M. Jran-

Baptiste Mercier, inspecteur

municipal du bois de ch
tage, ne partage pas |
nse de in Régie du bol de
chauffage en ce qui co
ne les approvisionnesents
des Québécois pour la saison
qui commence, M, Mercler
soutient q partie du bois
qui entre à Québec atuelles
ment est constitué de

 

 

 

   

  

  

 

  

  

   

  

  
(slabs), de bois
plupmit. 13 estime
pas avec cette

boïs-ld que les Qu
vont pouvoir se chauffer

hiver.
M. Mercier est d'avis que

dans plusieurs cas le bois que
For vend au client ne vant

pas plus que quabe où cing

 

«ele

  

ed
i ot de

ints

paie
81,00 18 cor

M. Mercier va jus-  
dire qu'il se fate un vol

quallté

 

rect sur la dans
plusieurs cas,

crit à date $1 04200 aus #
tions des Oeuvres de Char.

i Montréal.

Le tribunal
d’arbitrage
Le tribunal d'aibitrage char

régler les griefs présentés par

employés municipaux, les costa-

bles et les pompiers. à NÉ ce nn
tin, sous In présidence de Me Ho-
ur Brossard.

La pronuère séance a été cop,

erie à étirlier los raisons qui ont
motivé le renvoi de cinq emn' nés

  

  

  

  

   

  

municipaux, cause de In doe I

tion d'une grève à Ia voirie et aux
ateliers municipaux,

Les employés démis de leurs
fonctions etuient Albert Et- Loe
race Mareil, Arthur Biron, 14 are

} Brossean ey Lucien Balanor.

Le jeune délingnant
West pas un crimine!

“le jeune délinquant n°e 1 pas un one
; minel, mair plutôt un malade”, a declare
fier au déjraner hebramadsre du Lion
Club, en l'hôtel Mont-Royal, le juge J
CordunNuchalu en, de Ia Cont germs,

Prérenté par M. C-A, Wyley. le ds-
fingue  maguoteal exposa que l'enfant yur |

Pviole les loi don être examiné et traité.
wrveillé et ricdugué par un spécialité
verté en crimnologie et en paychologic.

i Le courage. une disposition naturelle a la
sympathie pour des vas si pénibles, ne di

: vent pas non plus lui faire défaut,
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YT Lovee que fa
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7 (Site)

Ms! sop feel ment

toe pe Sens dante re pars

ov ee 3 dec tes sito ae qu |
J° VOUS M te A cantante ue
Sates intones

opr sa mene ee 4 =   
  

Arete que que

ne No] sont te

tu € Cpa «
Je olay ets car

À perte de cet onstin sn

neuf qu'un bat: obtenir de ga hel

le cour qu'elles T'impatron-str au :

 

près du poche vert or
Mais Laure ne Le voulait pas
Pourquoi ?.

Blle  deimrrira longtemps wana
Consentir À le dire, Enfin. elle se
décida

Nan. elle n'avait pas confiance

  

  

en Gration. Et comme elie êta

elle aussi, une calculatrice de pu

mier ordre, gachant ce que coi
tent le luxe. la grande ve, une

 

 Siti des (ans de Lotiros |

  

 

  

     

‘tains

ans it
monde de

‘t de ha'ne

M Ie,mar-hand wenait

d'impératrice romaine et
titt la pièce sans répondre

= Espère de parvenue va‘ mur-
urta Giatien hors de lui

Mais, une fe 4 de plus il dut se
contenir

T1 n'était pag le plus fort

Neuf ans cette vie dura.

tenferma en lui-même un

rancunés. de déceptions

Mais depus quelques jours,

Fin effet, le fondé de pouvoir de

de mou

  
  

     

- le vet 1 Me paslait en ore

Brasco montée amet que Porty B00BO Ie eme e
nee come ele ne vou ait pus i

tenon er on 66° hatatudes Lyn fe Le Coit dep, ya pour i's

tn sn onntiae. led amen prime lee ve-<oulce de san es
GE ene =. it possihe 0 pol mes de reponse de Un
Wen at pus vonles © qu en 1 Que ta an Minh ement la

Let at et patent a ca eho pre
M1 400 A 1 Jeu in ers de Je feat es qe mas finie von

…. VS Teas fe Ln he an ' Mt que a MC qu 0 The dese en
> Lot me + de vous Le donne

A Praag Le Mt oe prt beer a vets Lee gent mi age
por tt A + vous om EE EEE
bec hratecsp de me dan Ces sus Aa conte
Fle hacen ses apes pau A lui cette weno forms 1ahie

Los wt 15 ta Mn te do t des Leurs ann woh]
Gratien ins-ta fraient y millions ”. .
Mas quelles raisons on volte/ A oi, cote fortune, par cones.

Mmeéfainee ? faite x, BEL Votre pq nt cette anfluence, mene cette
p'étil de me les avouer ? pruanee 7.

T'orgueil

=

insunpotab'e de tu A tu1. par lo<sus tout, be gramte
marquise ne consentait pus set [vie le luxe fou ‘ve zourzannees Le
vent à donner des explications [toutes sortes...
Panr ane fois. ole avait bearcoue Ah enfin, cett. Violette imma

cuiée pure comms les anges et
prit as aire lux plus hou bet a vie a pended four, dejo g

Neuf |

un
Changement radical s'était produit.

F que V:

 

On à dévouvert dans une étude aux

lqu'il pouvait penser et désiter
quelque chose 7...

SIX ans M rvait trente

Trois où quatre ans de atage, et

M Lemarchand ne retiterant, 3)
Fa.ait dit... Ft Gratien deja fon-
dé de pouvoirs, vonnaissant le rou-
lement parfait de l'usine, devien
drait le maître à a pare (t au
pe d'Horave..

 

Mais Horace comptait si peu
Et la volonté d'une femme, a
le seul obstacle à ce

ideal» LL

Ah”

| C'etait dans Ces dispositions que
Gratien attivait ie jour de la Tou

Saint Le et

Hora
cheater fy

it

bonheur

 

on le verrait teen *

 

Au chateau de

jette le voyuit

ce Monter le ground

| saint

aver

m

11H

 

Do tite on te oe
mn, pour ne

Ce var tu 7

More à Vale tie

au diet d'dtes

vetenit

Gpa mon on
demande Tene

on nant

dans sa cham

d'entendre la

   

b    are

       vox de € Aer Bone ln
voire sonore du nd hall d'en
trees

Mile dy Laccix-Marbourg ne oo
mrunduil pas mieux Elle prit la
main deco fillette et ensemble tou-
tex les deux, elles s'envolérent
(comme detre dacurie effarnrehée

TT parnil gue jo fais peur à

Feu L. Bélanger
. Lucien Bélanger, membre, de

iaMe de Montréal, est décédé
hier à l'âge de 31 ans et 5 mois. fl
etait le (i's de M. et Mule Joseph
Bélanger (Valéda Larivière,
Outre son père et sa mère, jl

luisse deux (réres, Roland, typo-
graphe et Mautice du R. C. A. à
Shelburne, Nouvelle-Ecoase: deux
soeurs, la KR. 4. Sainte-Marie de
Raint-Rachel, de la Congrégation
des 83. de Sainte-Croix, dirertrice
vie d'écule 8t-Joseph-de-Ville Mont-
Royal, et Mme Leo Dalphond eps
mained: une belle-soeur, Mme Roe
and Belanger: un beau-frère, M.
Lew Dalphond; tins atives: Nicos
le Bélanger, Lise et Diana Dale

  

  

lphond, et plus euts oncles ot tan-
tes,
M Melinger faisait part. Ju 

   

es

 

   

   

  

M. Lucie. BLLANGER

Srvier de la poses municipal de
{Montréal depuis mars 1935 et al
“tait attache, au moment de sa
Mort, au poste numero 20.

| Tu dépousle mortelle est expo

oa R121 tue St-Denis, (salons
Magnus Poitier et ses funsrailles

 
. a %h
crier

A Saint.

laurent lieu lundi proet
i A l'egilge St-Vioneent

  

 

L'inhumation se fera

Antoine-aut-Richelieu

  

Ftate-Lais, que V8 pour ent de crmnele
vases common à leur décor able catrcre
avant d'avoir atteint l'asde 17 ans. Ce-
la démontre comida le conler noes, que
le mal doit être traité à da racine, ave 1a

L plus de chan € de su 20e Le résultat en
vaut la peine. En termumant le conférens
“er ren l'hommage vu deselo: pement tres
considerable qu'urt atteint ler services wns
faux dans motre ville, et constate l'excel-
tence du travail de releyement vocal que
“var vrepln

   

 

 

notre belle cousine, dit € a
SSN frie carl avint eu, d'en bus, le temps d'aperc
sifhous tte de la

 

Voir la gracieuse

ne file 

 

| - Elle à probablement des ore
dires de ta prrquise à faire vxéeu-
ter, répenelit Hotace. avec son ral-
Me que peu de chose troublant,

"Violette ne don pas avoir de temps
1% pordre on ce Mioment ci. Ce soir,
tu 16 redimeras
Fe comte Ne répondit pus

   

 

  

En haut de l'uscalier, un v
de climb vint à ‘A rencontre
[deux freres et les Jéharrns
PaIS  pardessts et de leurs of
peus

Moutame est-elle au salon 7 dee
manta cadet des Pleas 4  

 

  

ON, Monsieur le conte

st vee ele 7
Percanne Mine or neg oe

cat ee
Gratien ep toautna bors son fré-

te,

Fatima in pren ve ple
Cle es Que AE 205, veus
Hot ve demain cal de sa vinx
A pins cà ne

S Vala aépondit te mage
Aus dn vn lone en (nterescunt
Cans mon oe ahiinet Je vous le fend
tetes

Mere Mu aus male tout
fait

En quoi faisant *

En recevant tes hôtes, ais ar-
UVENC AANt Que not tristes m4
funversation avee Laure

A SUIVRE

 

C
e

e
a
m
e
s
.

-
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Les observateurs chinois ne sont pas infaillibles, mais. ..

23

Une arme secréte ?

 

 

< S 57
Ce qui complique | Après avoir manqué

Vous n'avez pes d'ensenre, Tout cela ne- sontles chosen, c'est
ten |       à me dire ce que

Fon n décidé à
men sujet, cole-
mel Corin!

ait tris biem 81 quel-
qu'un d'autre avait pu

voir le bombardier

 

épare de bom.
bardier japunsis
Un Init aban-
donner ton ape

varell. . .

Trône royal...

Les observateurs ehisols ne

N
Viens, mon |
am’. nl
quel:pas InfattHbles, mais

‘
élire

 

   
       

Cent A mon tour d'être
reine duna In parade. Oe

doit étre mesvellloux
d'être une vraie reine,

 
—

Ercusezemal fe ne me sno 8
vain pan si proche du trône

royalt

Jeannine, fais atiention, }
rexnrde qui

 

  

|
Cent ung
chatte Ja-

Elle a fait
exprès,

| !
C'ent l'étolle
de in troupe, toujours à

égratigneæ

 

Remarques désobligeantes. Conspiration du silence

 

vous uvez anuvé la vie
d'ua aoidat.

   
  

     

 
  
 

   
   

  
      

Poourgnol Su. M . vous Impatiens [
sanne est-elle » xéméenl. 1
sl lonquet ne sauver
Sa d . lem re-

BW! suins l'atsendront
bien.

4 I” 7 y >
Merl | NX ” Mais In prochuine fois que vous

Nous sommes toutes mudane, Made- Fhe neparte van de ms pluageres damn l'vcénm nprès qui
très flies de Vous, malselle premation, que ce soit...

Marmont.

  

   

   

Je parle que
“ent pour
m'en parler

‘ qu'elle me

  
Les requins ou Suzanne”

 

f M vous me promettes de m'aider
nt'évader nvee vous, je snin vous
sauver la vie. Main je ne suis pas
moŸve, SI nous nous aauvons, nou”
ne dirons mot de cette piraterie.

a neufs qui puisse vous
ste, L'équipage va vous

 

 
Jérôme est-il un fuyard?

 

de me sons tris bien. Dis-le LA

Be peux me servir do mon brea droit.

 

 

ut seater bel, que Su dois attra-

7 tr
Jo ne puitP VR [4 Te colonel dit que tu dels 3

TRU ben rte evoire que Jéctme   
   

ost passé À l'en-@re lei, Jérôme cet disparu.
memi. C'est sansC'est us Tr,

 

+. . Tâchez de prendre le temps
d'enlever sotre vestom,

 

Conditions de Suzanne

ten requina ou bien Susannet

——— y

«lt Je vuls trop malade pour
me nittre À sa recherrhe
so doit étre mainde.

   

 



za LA PATRIE, VENDREDI Ter OCTOBRE. 1943

  

 

 

OUVERTS ,

DUPUIS 29
AU SOUS-SOL D'ÉCONOMIES |

PALETOTS
D'HIVER
hommes et jeunes gens-—-34 à 46

ENSEMBLES

DE JEU

Modèle d'une seule pièce

avec doublure de finette,

genoux renforcés. Epaisse

frise bleu marine, vert,

marron, bleu royal, brun.

Gros tweed, lainage à texture serrce,
. " ; ; :
molleton” — Vert, gris bleu, gris

moyen, brun pâle, foncé ou mé-
dium. Modeles tube drapé, pi-
vot, balmacan,

raglan, gréna- 95 Avec casque aviateur—2
dier, sénateur. ‘

a 7 ans.   

  

Cl

 

2 D

D'HIVER
à pour adolescents

INTERA ANTS 45°MW] PALETOTS
¥ ‘è Pour 8 à 10 ans

F
O
N

L
X
s
e

de

 

5.69

Epaisse frise à texture serrée dans
les tons de vert, bleu marine i»
Modèles grenadier, tube. Chaude

10s 1 1 45
19 an Complets 2-pieces

Fine serge bleu marine avec

PALETOTS dorsdcrome,Vein (0.45
AVEC COIFFURE genoux-—5 à || ans.

pour garcons — 5 à 11 ans DA PUIS — aous-vot d'économies

 

Paletot grenadier avec casquette ou
casque aviateur. Epaisse frise bleu
marine ou vert.
Chaude  dou- 845 ( omplets

3-pièces
garçons 5 à 11 ans

845

Complet à veston droit
avec une culotte breeches
et une culotte droite aux
genoux. Serge fine bleu
marine.

blure à carreaux.

PALETOTS
D'HIVER

pour garçons

Modèle grenadier, dos à plis et cein-
ture. Frise épaisse bleu marine.
vert, doublure de
finette doeskin. 5 595

DEPUES — sous-not
d'évonmies,à 10 ans.

DUI Is — sous-anl d'éconsules.

 

  % « EMPORTEZ VOSe

DupuisSrères PETITS COLIS
ALBERS: EU SU US, 110 sd AN

Ged, BILAL, vp et 41 kir, ANMAND DUPUIS, 5 ve S Vv P
. . .

1943 EST L'ANNÉE DE NOTRE 75° ANNIVERSAIRE

   


